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Mrs Putnam s’est envolée seule, hier à 4.51, pour se rendre à Paris
'aviatrice bien connue, déjà célèbre par son envolée 
dt* 192S au-dessus de l’Atlantique en compagnie des 
pilotes Stutz et (Jordon, a hâté son départ après a- 
\oir reçu la nouvelle que les pronostics atmosphéri­
ques étaient excellents.— Son avion a un rayon de 
croisière de 3,200 milles.— Il peut atteindre une vi­
tesse moyenne de MO milles à l’heure et aller mê- 
nu> jusqu’à 180 milles.— Elle comptait atteindre Pa­
ris en lô heures.

Havre de Grâce. Terre-Neuve, 21— maia «oignée de l’avion. Pendant er 
( p, ,_Mian Karhart,* dana !n vie temp*, elle riait nerveusement malt

De grandes figures japonaises

pri'ér Mme Putnam, rat partie d’ici 
dan* un avion rou.r\ rayé d’or, à 
4 51, hr» tempa de Pert. File comp­
tait *e rendre * Paria.

Inraque vint le moqrnt du départ a 
figure prit un air de gravité.

Satiafaita de leur examen Ralrhen 
et Goraki eurent un* ronférenee a-

e départ a eu lieu cinq ana apri* vec Mme Putnam qui monta «n«ulte
relui de l.tndhergh. le seul aviateur 
à avoir traveraé l’Atlantique «ans
compagnon.

Mm Putram était trèa calmi 
quand elle monta à bord de aon a- ; 
non et avant de partir eile laiaaa un 
nve-mage d’espoir à sfa amis.

*“ K tous mes amia, de loin et de 
prè*. vous entendre* nsrler ue mol 
dan* une quinzaine d’heurca.

“J’ai suffisamment d’eaaenre poui

dans «on avion non aina leur avoir 
donné une cordiale poignée de main* 

l.e départ de Mr* Putnam fut | 
parfait, auaai gracieux que celui de j 
aon envolée d’il y a quatre ans fi- i 
nanrée par un éditeur. Al. Putnam, 
lequel e*t devenu aon mari.

Mme Putnam n’a paa fait rnnnai- j 
Ire sa destination avant le moment 
même où elle monta dans son avion. 

L'avion qui aert au voyage rat

Quand il se suicida Kreuger devait un 
montant de $168 millions.—Les gens qui 

ne sont pas protégés ne recevront rien

On voit ici quelquea unea dea vedettes de la politique japonaiae et de la ser e d'attent*'> commit cea jours der 
niera par dea extrémiatea qui jetèrent pluaieura bombe* en différents endroits. De gauche à droite: le 
comte N’obukai Mak.no, lord gardien du «ceau privé et coneeiller de l'empereur Hirohito chez qui une 
bombe fut déposée comme il y en eut d'autre* aux demeure* de K’nvh. Yoahixawa, le ministre dea af­
faire* étrangères et de l’amiral Kantaro Suzuki, grand chambellan 
le premier m niatre Korekiyo Takahashi, ministre des finances qui 
la aucceafiion du premier axaaaeiné.

vingt heure* et ai ma réserve auffit muni d’un moteur Wasp de 600 che- 
«t ai Je ne aui» pas trop fatiguée J’ai vaux. Il peut faire une vitesse moy-
l’intention de pouraut.re ma route enne de 140 millea à l’heure et il
et d'aller plus loin. peut atteindre 180 millea à l’heure.

Mme Putnam est partie plu* tôt Son rayon de croisière est de S,,
qu’on ne croyait, influencée qu’ell* 200 milles. Il porte 420 gallons d e»,
fut par Ica excellent* pron»«tic« at acnce et 20 gallons d’huile, soit une 
moftphrriques qui furent donnés. Fl quantité suffisante pour un voyage 
le était arrivée de St-fean à 11 31 de 20 heures.
hr* et en descendant de l’avion elle L’aviatrice n’a apporté pour elle- 
avait dit qu’elle comptait partir l< même qu’une pinte de soupe au pou-
lendemain. let.

On était à réchauffer i’jvidn com- let 
me elle arrivait à l’aéroport. Bert 
Rslrhen. le célèbre aviateur et explo-

Le comité prêche une 
rigide économie dans 
les opérations du C.N.R.

Le vent soufflait du nord-ouest. Le
ciel était

Ottawa, 21. (P.C.) — Recomman­
dant l’exercice d’une rigide écono­
mie dans les opérations du Cana­
dien National, le comité parlementai­
re dea chemins de fer et de la mari-

rateur «*t Eddie Gorski. un mécanl départ mais les pronostics de la 
cien. firent une inspection rapide J température étaient favorables.

nuageux au moment du ne a présenté son rapport à la Chai

reaüser que sous aucune circonstan­
ce, avec le trafic disponible, i! n’est 
possible de sauver une somme d< 
$50,000,000, ni même une fraction 
raisonnable de cette somme”.

Le rapport évite toute allusion a

Maisonneuve verrait une 
lutte à quatre candidats

fer au Canada. Il mentionne qu’ii 
ne veut pas anticiper le« conclusion* 
ue la commission royale du Iran», 
port qui achève son travail et qui 
üoit considérer cette phase du pro­
blème.

Les partis vont choisir r>. 
leurs candidats très pro- ^Qti3ntc hommes 
chainement. Les socia­
listes ont déjà désigné
leur porte-etendard. — 
(’(invention libérale le 30
mai.

V • »!. 21— On s’attend à une 
n . i .* • m* l.i prochaine élec- 

" ‘.- fraie de Maisonneuve, où il 
t de* candidats conservateur,

■*-.!. ouvr er et socialiste. Les ou- 
h c irnt leur candidat lundi 

les libéraux nommeront leur
tendard le 30 mai; les socialis- 

. Alex. Gauld, tandi#
nservateurs seraient prêt» à 

*> le eur confiance soit à William 
rcmblay, ancien échevin, et ex-dé- 
j;é provincial et président du club 
pvrier de Maie on neuve ou à Jean 
autesx, C.R.
Li v iande d’une élection par un 

■n groupe de conservateurs a uonné 
r‘ de grâce au plan de* coneer- 

ite-r* d'entrer en compromis avec 
« e-aux par lequel un adversaire ; 
• f ; pas opposé au candidat li- I 
ra. land s que les libéraux n’oppo- ! 
rac -, pax de candidat au conserva-j 

r * Royal. N.B.
s .jje tout est tranquille aux 

itrt.ei genérauj; des conserva- 1 
• rapporte que l’hon. Alfred i 

uran eau, « R , ministre de la 
sr ^r. et M. Jacques Cartier, or- 

a’fjr dans Quebec, confére- 
■ i conservateurs de Mont- 

au urs de la fin de semaine a- I 
Je préparer les plans de bataille. I 

"e convention aura lieu vers le 1er , 
a r • iee roms de MM. Tremblay 

l’auteux sur les rangs.
Au quartiers-généraux du parti. 

M. Arthur Corbin, organisa- 
1 f est à tout préparer pour 

‘ ' n libérale. Au début, une
••t noms fut mise de l’a-| 

’ • a prochaine convention.! 
fut biffé hier, alors que i 

\ A. Desroches, du comité; 
refusa de se lancer dans 

rrrr reux qui demeurent sur la 
U c* suivants: Joseph Jean,

"orges Robert, C.R., et Ed 
S ‘4r f* rr’é. avocats. J. O. Cordeau 

■J Fortin, professeurs; Peu» 
^i>ü-rhe«r.», marchand de fruit* et 

r A î^arn*®, dentiste.

doivent fuir la nuit 

contre le feu

L’abolition 
du serment et 

Thon. Thomas
A alley field, 21. —- Dos domma­

ges estimés à $23,000 ont été 
causés par un incendie qui s’est 
attaqué à des bâtisses où dor­
maient des ouvriers à St-Louis 
De Gonzague. Cinquante hommes 
ont dû se sauver en hâte du dor­
toir où ils étaient. Les flammes 
s'introduisirent par |e dortoir 
dans une construction de bois, 
détruisant plusieurs bâtisses à 
l’extérieur et une grange avant 
de pouvoir être contrôlées.

Les hommes à l’emploi de 1a 
Rrauhamois Construction Com­
pany combattirent l'incendie jus­
qu'à ce que les pompiers furent 
arrl\ és.

On a pu difficilement empêcher 
qur les flammes ne se communi­
quent aux autres dortoirs.

La cause du feu est inconnue.

Communistes 
qui purgeront 

leur sentence
Ces quatorze prison­
niers sont trouvés cou­
pables d'avoir tenu des 
assemblées illégales.

Rouyn, Qué., 21 (P.C.)— Sous la 
garde de e:x constables provinciaux, 
14 hommes trouve* coupables d'avoir

bre des Communes, hier. Le corn.te , compétition entre les chemins de 
réfère aussi la transaction par la- ' 
quelle une résidence officielle a été 
loué® pour Sir Henry Thornton, pré­
sident, à la considération spéciale des 
directeur* dans le but de faire res­
cinder cette affaire. Le rapport re­
commande au director*! et a l’admi­
nistration de reviser la question des 
bureaux d’affaires du C.N.R.
New-York et autres villes américai 
nés, conseille t’abandon de la marine 
marchande du gouvernement, et ré­
clame une vigilance continuelle pour 
empêcher le patronage de s’immweer 
dans les affaires du chemin de fer.

Document volumineux, le rapport 
exprime les conclusions unanimes du 
comité qui représentait tous je* 
groupes de la Chambre des Commu­
nes. Il fut adopté après une très bre­
ve discussion, mai* après que le pre­
mier ministre eut profité de l’occasion 
pour prévenir les gens contre le cre­
dit à accorder à certaine* déclara­
tion • d’après lesquelles “en donnant 
suite aux recommandations du comi­
té, il serait possible de réaliser une 
économie de $50,000.000 en 
mois. ’*

M. Bennett formula cette remar­
que à la suite de celles que présenta 
M. J. T. Hackett. conservateur, de 
Stanatead, qui déclara entre autres 
choses : “Noua avons appri* du 
président du réseau national que 
les dépense* de la concurrence é- 
taient très grande* et noue avons 
déduit de se* parole* que de* éco­
nomie» considérables pourraient en­
core être faites, san* affecter sé- 
rieueement l’efficacité du service, si 
i’on parvenait a éliminer la com­
petition et les dépenses qu'elle en­
traîne. Je euis de ceux qui croient 
que si c# comité avait pu accentuer 
le ?a;t, que si un comité unanime 
représentant tou» les parti* de la 
( hambre avait f«it comprendre a 
tous les chemins dp fer du Canada

empereur. A l'extrême droite est 
lé appelé à prendre immédiatement

La Chambre vote 

$260,000 pour 

les Cadets
Ottawa, 21.— Après avoir fait 

voter «ans difficulté par la Cham­
bre. hier soir. $1.750.000 pour 
(aviation. $330.000 pour les ser­
vices de la radio, et $50.000 pour 
les services de la milice, l'hono­
rable D M. Sutherland, ministre 
de la Défense Nationale a éprou­
vé de la misère à faire admettre 
$260,000 pour l'entrainement des 
cadets. Miss Agnes MacPhail 
progressiste, adversaire tradition­
nelle de l'entrainement militai­
re des jeunes .dirigea cette at­
taque, mais l'item fut finalement 
votL

M. Jean-François Pouliot. libé­
ral. recommanda de discontinuer 
cette entrainement et d'utiliser 
ces argents à l'achat de vêtements 
et chaussures pour les enfants 
des chômeurs qui ne peuvent aller 
à lécole parce qu’ils sont nus.

On retrouve vivants 50 hommes
»

ensevelis 3 jours dans un tunnel
Temuco, Chili, 21 — Les cinquante hommes ensevelis 

dans le tunnel Las Daices pendant trois jours, alors que 
les sauveteurs travaillaient avec acharnement à les déli­
vrer, ont été retrouvés vivants hier soir.

Leur sauvetage s effectua alors que I on avait presque 
perdu espérance de les retrouver en vie. On croyait que 
( accumulation de l eau dan* le tunnel les avait noyés étant 
donné que les signaux qu’on tentait de leur adresser de 
meuraient sans réponse. Plusieurs accidents arrivés à l'ou­
tillage ajoutés à une mauvaise température ont considé­
rablement retardé les travaux de secours.

t (’et homme d’affaire que 
Ton croyait un génie fi­
nancier faisait des faux 
depuis huit ans.— La si­
tuation de ses livres est 
excessivement embrouil­
lée et on ne voit pas le 
moyen d’y voir clair 
Fraude gigantesque.

L’activité des députés fait 
voir que la session achève

Les crédits du ministère des postes ont été votés pen­
dant la séance d’hier après-midi.— L’honorable Ar­
thur Sauvé a été la cible des attaques des libéraux 
de la province de Québec.— La loi des pêcheries est 
amendée.

Ottawa, 21. — La «e**ion aptccheld* grain *ur le* grand* lac». 
d« la fin «t la prorogation n'ot P*»* Par la réponse fait* par le premier 
loin. On «'attend à ce qu e.l* r;t lieu mimetre. au député Brown, do I.^gar 
la semaine prochaine Le* séance* du cett* loi n* «era pus pa.*eée à a pré 
matin, de l’aprèa-midi et de la «oirce *ente «e*»:on.

“L’Angleterre, 
ne devra pan être 
mée si les relations éta 
blies deviennent inuti­
les.0

dit * i1’ Lou Reichers ditbla-

qu’il fera une 
nouvelle envolée

Dublin, Etat Libre d'Irlande, 21.— 
douze j Dan* les cerc.es habituellement bien 

renseignés on prédit que le bill com­
portant l’abolition du serment d’al­
légeance à la couronne britannique 
sera retourné au Dail Eireann pour 
rcconsidération par le Senad Eiranft 
(sénat irlandais) lorsque cette mesu 
re lui sen: soumise mercredi.

Que! qup soit le traitement que su­
bisse le bit! au sénat, ce corps ne 
peut toutefois exercer un vote final. 
Après un refus de dix-huit moi* de 
la part du sénat à voter cette me­
sure, elle retourne automatiquement 
devant le Dail Eireann qui peut de 
nouveau l’approuver. Si le sénat re­
fuse de la considérer une seconde 
fois ,el!e devient loi après soixante 
jours.

M. THOMAS PARLE 
Londres, 21. — Un playdoyer en 

faveur de l’amitié anglo-irlanda e

Revenant d’Europe sur 
le navire qui le secou­
rut, il parle de sa tenta­
tive infructueuse.

hier, en «ont la preuvj tout comme 
!e «eront le« appropriation* qui vert 
être votée» aujourd'hui.

Le» loi* et rapports qui pouvaient 
i donner lieu a de* pri3e« de beca «ont 
examiné* dan« une aimcaphère de 

■concorde tant :e* deux groupes po- 
I litique* «ont anxieux de retourne! 
dan* leur* foyer*.

On a fait subir la troisième lectu­
re au bül qui a pour but d'amender 
et de donner plu* de fermeté à la 
loi de* pêcherie».,

11 y a eu progrès dan* \\ mesure 
i présentée par .’honorable Guthrie 
ministre de .a justice et qui a pour 

[fin d’amender le loi Je* faillite* d> 
l maniéré qu elle soit en r*nform**n- 
avec la loi «ut le» assurance* pa-eé-- 

. par le Sénat et dont *’c*t occupée > 
Chambre.

1.0* libéraux de a province d< ! 
Québec, pour 1» plu* grand nombre 

i ont p*»»é la séance de ]*aprè«-m:di r j 
critiquer le ministre de* poste*

, l'honorable Arthur Sauvé relative ,
! mont au grand nombre de n.aitros de !

L'hon Bennett 
meur qui avait coi 
Taux américain* e 
Canada l’intention 
cord commercial av

Premier ministre

New-York, 21— Lou Re. her*, dont P™1* <lui °nt été renvoyé* Miche 
la tentative d’envolée en Irlande s'a- Luchkovitch, depute progrès.- te di 
t-heva dans la mer le long du paque- Wgrevil.c d t que a mm «te.-» de: 
bot américain, le Prés.dent Roosevelt, P0**0* était un dispensaire
tard dans la nuit du 13 mai, e»t re­
venu sur le paquebot qui lui sauva la 
vie ,di*nnt qu’il pensait encore que 
des voyage* réguliers par avion sur

po iti
i séanc# de Ta

appropriation» 
i*fe* a va. ont ét(

a été fait dans un discours prononce 
l'absolu* nécessité, pour le moment hicr par M j _h. Thomas, secret:, e
de diminuer cette dépense, que la 
chose aurait porté des fruit». De 
tous côtés nou* entendons parler de» 
perils qui p’anent au-des<*u« du pays 
actuellement. Pourtant, voici une 
occasion de sauver de $50.000,000 a 
$100,000,000 au cours de* douze mois 
à venir, et la principale objection 
qui en empêch* la réalisation o*t 
qu’il faut sauver la têt» de quel­
qu'un".

L» premier 
.arfaitement

minore
ridicule’’

qualifia de 
toute sug-

emblée illégale ici, le 1er F*«tion laissant entendre la posa -tenu une
mai, ont pria le train pour Québec 
où il* devront purger leur aentence 
de »ix moia de priaon chacun. Il n’y 
eut pas de manifestation au moment 
du départ. La garde qui accompagne 
les prisonniers était «nus le* ordres du 
sergent Cloutier.

>es.

ns

Le romancier 
Albert Londres 

f’ est pas retrouvé

biîité de faire une telle épargne en 
douze mois, dans îea conditions ac­
tuelle* “La situation ferroviaire 
dan* le continent nord-américain", 
dit M Bennett, “dépasse tout* des­
cription. Plusieur* chemins de fer 
de première classe aux Etats-Unis 

j sont tombés au bas de Pécnelle fau- 
!>»» 14 prisonniers «ont: \ictor to de trafic. Lorsque voue ron*idérez 

! Svrlugj*. EmJl Soîonen. Byll Simer- t# trafjc ^ur ]„ d*ux vol># ferr*es
go. Will Mattl, Lauri Ranko, Dusan 
Dragoaavljevis. Steve Favich, R«to 
Moisio, Eero Huhta, Halle Simolo, 
Halle Valjakka, Paul Ezc-herhaly, Mi­
ta* Mmdich. et Stephen Pavlefich.

du Canada, et «i vou* déduisez les 
dépenses d’exploitation, voua devez

| Le roi Albert__ ,

-‘r'* res, auteur de “Sui 
• Aire*’’, était em

France. 21— U célèbre 
romancier françaia Al- 

ir la rou- 
encore por-

• - • • r
'ication de la liste des 

i paquebot Georges Phi- 
’n''rn'l’é en mer lundi dernier 

d’Aden, au large de la
TT * # u,:*nne.
v‘ neuf personne* manquent 

* * *ppel, maie il *e peut que 
;!',î i:*nt ét^ ••uvée» par

4 • ^1r* n’ayant pa* de aan*-
nt pu communiquer ave» la

INoyé trouvé

Les Communes
siégeront

aujourd'hui

Montréal, 21. — On a trouvé hier 
flottant à ]a surface de la Riv.èie- 
des-Prairfes près du barrage du 
Sauît-aux-Récollet», le corps d’un 
inconnu. Après beaucoup de difficul­
tés le^royé pût être amené sur le ri­
vage; les autorité* de la morgu* fu 
rent alor* averties. Btlnn la police le 
corps doit être dans l’eau depuis 
trèa longtemps a cau«a de l'état a 
vanré de la décomposition.

La découverte fut faite hier aprè«- 
rridi vers 4.35 heures par M. Rene 
Boisvert, 1977 Boulevard Gouin est.

2 qui passait près de l’église du Saul 4 
| aux-Récollets quand il rit ont forrwr 
. humaine flottant à !a surface de 

>au. 11 avertit la police et p’ueieur*
! homme» «ou» la commandement du j 
, sergent St-Pierre se rendirent sur ‘

Ot *** 21. PC.) — I» Chambre 
•mmune» siégera cet avant- 

aprèe-midi également.>ftf<
à une motion que ie 

!*i»tre Bennett a fait ap- 
' f ' •! H é ♦ a ; t
•• quand

|J urn# la Chambra
mi

a a-

i les iicux. Avec l’aide d# chaloupes et 
d» cordes, i’s parvinrent à gl;«ser le 
cadàvra sur le rivage.

D’aprè* les autorités de la morgue 
j la description du noyé est: âge entre 

30 et 15 ana; grandeur environ cinq 
p eds et huit pouce#; pesanteur ap-

pour lea Dominions, à Hove, Sussex.
M. Thoma* a rappe'o qu* lor* d< 

l'adoption du traité angio-irlanda.« 
en 1921, on crut généra cmeni a . i- 
nauguration d une nouvelle ère 
ic* relation* anglo-irlandaise*. "Ot- 
te croyance", dit M. Thoma.?, a été 
justifié* pendant le* J** dern.cres 
année* qui ont vu une amélioration 
marquée «’opérer dau« c*« relations 
et la bonne entente entre ceux 

! pays- Sur la baec du traité, l’Etat Li 
j bre d'Irlande ect devenu membre du 
Commonwealth britannique de i»* 
lions, avec des droit* égaux â ceux 
de tou« le* autre* membre». De* ru- 
préeentant* de l'Etat Libre ont f- 
gu ré au nombre de» art: «an* le* pu» 
remarquable* du développement 
constitutionnel de l'empire qui abou­
tit au Commonwealth qua l'on con 
nait aujourd'hui, c'as.-u-dire un 
groupe de nation* etaDl.ee aur un 
même pied d'égalité".

Pansant alloeion à l’adoption du 
bill irlandais aboli»-ant la serm< nt 
d'aHégeance à la couronne angla.re 
M. Thoma* demanda alor*- "Le pro 
gré* accompli au cour* de ce» dix an. 
née* doit-il être maintenant anéanti? 
Si le» effort* consent* par la Gian 
de-Bretagne et l'Etat Libre pour a 
mélioror leur* relation* mutuelle* 
doivent devenir inutile*, ce ne «t-rr 
ni par notre dé*ir ni par notre fau­
te’’.

M Thoma» réitéra ar« déclara 
fions précédentes au nom du gouver 
nement britannique. "J# ne m ap 
puie”, dit-il, “eur aucune théorif , 
constitutionnelle, ni une que»i on •'< ! 
statue, ma;* «implement aur i'invi.t i 
labilité de* traité* «t e maintien tic* 
ac-ords’’.

l'océan étaient pratiques ^ct qu’;l es­
saierait de nouveau auesitôt que pos­
sible.

Souriant, malgré eon nez brisé qui 
fut réparé a bord du vaiaaeau par le 
médecin du navire, le docteur Charles 
S. Mulligan. Reichere a décrit son en­
volée au mil eu de l’océan à une gran­
de vitesre Sur la plus grande part e 
de son voyage, après avoir laissé Ha­
vre de Grâce, vendredi, l’aviateur a 
dit qu'il volait a une altitude de 10,- 
000 pied» et ne pouvait voir l’océan 
du tout. Il fit une moyenne de vites­
se de plus de 200 mille* à l'heure, et 
a.prè« avoir volé huit heure* et de­
mie, il pensa qu'il devait être au-des- 
«us de l'Irlande, ou. au mo:n», près 
de la côte.

Ainsi, i! descend pour v<> r la ter­
re. et n’en voyant pas. décida de f:!er 
vers le «ud durant une demi-heure et 
ensuite retourner ver» le nord du­
rant une demi heure s’il n'avait pas 
encore vu la terre. Après être retour­
né à aa position originale, il pensa 
qu'il avait dévié vers le aud de sa 
course par de puissants vent» di nord 

|«t du nord-ouest, peu apre» avoir lais­
sé Havre de Grâce.

Avec cette idée dans l'esprit, il a- 
vait deux alternatives, l’une de filer 

I vers l’eet, dans le but de trouver la 
côte du continent, ou ver* le nord 
pour trouver l’aéroport de Dublin. Il 
se dérida pour la première, parce qu'il 
savait qu’il pourrait croiser un pa­
quebot si la gazoline fai»n;t défaut. 
A P.30 du eoir. a'or« qu'il était à 47 
mille* de la côte sud de l'Irlande .il 
vit le Président Roosevelt.

Il signala avec des lumières et.

que". A la fin de 
prc*-midi foute» 
du miniatère des
pa»»é<*.

On rencontra que r;ue» difficult*', 
pour ce qui est de la prochvne lo 
qui a pour but d'amender a loi di 
navigation du Canada -?t de permet 
tre aux navire» de ♦rjnsporte- p’ua

Stockholm, Suède, 21.— Un co­
mité d'enquête suédois a révélé, 
hier, qu’Ivar Kreuger avait llflfl,- 
3rt«j,000 de dettes personnelles «t 
d’obligations indirectes contre lui 
ioraqu’il se tira une halle dans la

—------------ -— •+ tête, à Pari», le 12 mars dernier.
Signalant également “la falsifica­

tion délibérée” de» livres de Kreu­
ger et Toll, la compagnie du roi de* 
allumettes, pendant une période 
d au moins huit ans, le comité a re­
commandé la mise en liquidation.

“Il ne restera que peu de chose, 
s'il en reste, à distribuer aux cré­
anciers non protégés’*, conclut le 
rapport.

I*» comité qualifie de fraud» gi­
gantesque lo* manipulations de cet 
homme qui, juaqu'au 1er janvier 
dernier, était considéré comme l’un 
des plus puissants génie» financier* 
de la terre.

Le rapport dit que des actifs fic­
tifs ont été créés dans de* livre* de 

premier 1 ^ compagnie, depuui 1924 pour des 
. montants énprmes.

“L'état des livres”, dit le docu- 
; ment, “rend extraordinairement dif­
ficile la production d’un bilan dé­
finitif de Kreuger et Toll Compa­
ny. I! est difficile de dire ai cer­
tains actifs appartiennent à Krra- 

j ger *t Toll ou a l’une ou l’autre de* 
j nombreuse» compagnies opérée» par 
Kreuger. uu a sa propre •ucce«s!on”.

Lca dettes personnelle» de Kreu­
ger. d'après l'enquête, se chiffrent 

. a $93,500,000, et sc* obligations indu 
i recîes a environ $74,fi00,000*

Des droits 
prohibitifs 

sur le bois
Le sénat américain me­
nace les producteurs de 
bois et de cuivre du Ca­
nada de lourdes pertes.

i déi)*nti a ru* 
r* dans le* jour- 

qui prêtait «u 
Je signer ua ac- 
*c les Rusee*.

< Par Ken Clark, 
!a l’resfee ( ana-
lurtcura de bois 
aila ont été défi- 
d’une porte c^rn-

Voici le nouveau premier ministre du 
Japon Korekiyo Takahachi qui suc­
cédé a Esuyoehi Inukai qui a etc 
a»sas» né dernièrement.

Les estimés du ministère 
des postes sont adoptés

Ottawa, 21 ( P.C. 
ministère des Postes.

I*a *#tinu 
l'élevant a

« du | gouvernement d< 
plus ' "Au po.nt de vue

n était 
croi» t 
honnéti

s une bonne 

Aujourd’hu ,

endait du député 
•oblique”, dit-il, “çi 

chose, mais jt 
méthode plu' 

avec 1» eom 
mis*:on du service civil .le* nomma 
tion* se font en réalité sur la recom 
man lation du candidat ou du députi 
supportant le gouvernement, m.i s c, 
mouflée* de^r ere la commission d. 
service civil."

de 131.700,000 ont p*s»é devant le 
j comité des subside» de la Chambre.
; avant l'ajournement de six heure».
■ hier eoir. ( e chiffre comprend t«*u*
; les estimés des Postes, même Ice item 
j additionnel#. •

L'approbation de ces estimés aui- 
j vit un long siege établi autour de 
! l’honorabl* M. Arthur Sauvé, mini» 
i tre de ce département, et la situation j 
de pluaieura ca* de renvois de mai . •
très de poste. Plu« eur» membres b LCS ICfTlOlf£Ilclfi{CS 

; la ( hambre, principalement du côté .
de ■». ti<-n, en it prof t * p'*-.; r d SO 11 ( t C* I" HI I O O S

t re que de» renvoi» avaient été injua
d‘n, Plu«i«ur* «“ I Ottawa, ï!.- Tou. le» t,moi*n.

ge« au sujet des réparat on# dans !;
du Gypsum Queen, le paie 

ment de $71,000 et la dispoaitlon d
rié'qursoTm.Yre's de poet*., ündi. I "< •'«»*• «"« **< ‘p™ , 
qu'en IS moi» le minietre «tue! en I '• 1“*' 1
avait congédié 597.

Washington, 21.— 
correspondant de 
dienne).— Le* pr< 
et de cuivre du C’a 
mhtrmcnt menacés 
mcrrialo de ll.'.OOO.OfN) et de $18,- 
000,000 respectivement, lorsque I» 
sénat a décidé, par un vote de 4.1 à 
•1», d inclure duns le bill de re\enu 
de $1.000,000.000 un tarif d’une dc- 

j mi-cent k gallon pour l’huile.
La Jutfe contre l’incluaiori de ta- 

; rif* dans un bi 1 de taxes n'est pas 
••neore terminée, et les autres droit» 

I projetés sont le» suivants:
l’,M,r l** bois .une augmentation de 

•51 à $• |o mille piody.
l'oui le cuivre, quatre cents la li- 

rre.
C*e« droita «ont probibitifa et ils 

équit agiraient à un cutt>argo sur 
ces pro<iuits du t’annda. adver-
‘aire.s de» droit» disent donc que ces 
tarif» ne rapporteraient aucun reve­
nu au Trésor américain, vu que l'im­
portation de ce» deux produits ce», 
errait.

Man» le vote sur l’huile, 1« dé­
mocrate» et IT, républicains ont voté 
pour la taxe, tandis que 20 démocra- 

I tes et 10 républicain.» ont voté con- 
Otte taxe devrait rapporter ai»

V.' »,

tre.
Tré ■r environ $r..OOo OOtl

L'honoraJde M. P.-J. Veniot, ancien 
ministre de» Pn*te§ et député ld»é- j 
raî de Gloucester, N. B., déclara qu'au 
cour» de quatre ans il n’avait remer-

Le gouvernement 

durait un poste
ispnaltton rte ■ • . #

h-rdr raciiophonique

encerclant le 
atterrit au côté 
uiillee à l’heure

M. J F. Pouliot. libéral de Témi«- 
| «ouata, déclara qu’il y avait eu plu* 
j de renvois dans Qj^ec que dans 
n'importe quells autre province, et 
M Armand LaVergne, ron.‘Crv»tejr,navire trois fois, et , , „ , ... .

i „n. ,, : » _ „ -,Jde Montmagny .répondit que le nom
, br* dm mattrru d+ po§t*» qui avaitnt Mlirve> 
ét> de» “agents politique*" constituait ! luête f r lf

Les feux de 
forêts sont 

sous contrôle

: un réel scandale.
L’honorable M Charles Marri!. 1 

béral, de Bonaventure. rappela qu’au- 
trefoi* la nomination des employé» du

Nouveau cabinet

Le Do-X
St-Jean, Terre-Neuve. 21.— L’avi­

on allemand géant Do-X a quitté le 
port d* Ilolyrood k tfoi» heures ce du Service de la protection de a fo 
matin (Kot)v en route pour la »* rét- D'ici a deux jour» tou» le» feu>
condo étape de route ver» le I^c »*ront éteint#, a’il ne «urvient pu 
Lonatance, en Fuisse, son port d at- de changement.

Vienne. Autriche. 21.— Engelbert 
Québec, 21. — Pratiquement tou» Dollfus, Ministre do l’Agriculture 

le* feux de forêt* son i ajtuol’.em-.nt dans le Cabinet de Karl Bureerh, 
ou éteint* oq «ou* oontrô’.e, noue a réuMi hier a former un» coa’ition

tache

Démission

\t lé hératiens, aprè^ avoir i proximativement 145 livres, f! r'ir^o
Pi r* ^*t*wé» du dépaéteaient un comp’ft ne r c* a les chevvUi éga 
* êcherie» , .• | ement nuira-

Cette photo du • uvera'n de la Bel­
gique a été prise comme il »e pré­
para t à la v.a.te de LuJero et à 
T’itepert’on d’un eert.v:n nombre de 
•e* au'et» mJ T-nc» au Congo Bei

i

Tl a plu beaucoup dan# a Muta 
pédia et le TémiecooatA au cour* d- 

lia nuit et da la matinee J’h.tr. Ain» 
a P» kmgton tout »st «oua contrôle 

rou, 2) Le m n*!re de même qu'h Cau*ap»ca!.
Lui* Flore» a dém taionné hier pour I

Lima.

[être remplacé quelques heures plus 
tard par un nouveau Cabinet que di­
rigera le Premier Ricardo R’vsde 
neira qui détient à la fo * i# m:n x- 

jterc de ia justice et de l’éducatioa.

négociation».
Dollfus s'occupera des porte-feull- 

lei de l'Agriculture et des Affaires 
Etrangère». I* chef chrétien-socia- 
uate (catholique) .n fehoué dan* ta 
tentative d’unir les quatre partis 
bourgeoi* et le hloc anti-socialiste 
parce qu'il ne pouvait accepter !c« 
dc.nande» du parti pan-allemand 

I* nouveau gouvernement est la 
eoal t on dea rhrétiens-sociaüztr# 

feux, aidé* par la piuie dans ÿ u do Hrimat* (parti national sor.a- 
aieur* région», ie dangsr de» f«u* dr ' •»*ta et fasciot») et du parti affaire. 
fArft» «et à peu pré» coin.i.ttamen Le r»-ti de>» Helmsîa a obtenu un 
diapar*. j vola dn aiajunté au Farlemcnt.

Grâce donc au travail de* pard<*

i eau*» a-
journee a mercredi procha n matin, 
aior» que Peter White. K. C, L. A. 
Forsyth K. C. et J. Logan, donne­
ront leur opinion concernant l’af­
faire.

I-a prochaine tournure de l'atfairo 
sera un voyage en Angleterre par M.

White af n da faire en- 
rumeurs voulant que 

!« Gypsum Queen n'ait pas été cou­
lé par un sous (narin allemânj au 
large des côte» d’Irlande, ma» ait 
péri au cours d’un orage.

On a continué hier à écouter le» 
témoignage* de John Henderson, qui 
a charge de» régistree maritimes, et 
Je sa »é rétaire Mlle Grace Lett 
grew . Tou* deux ont contredit une 
grande partie des déclarations fai­
te» par le Sénateur Logau.

Les principaux points sont que |* 
j registre aurait été traneporté à Bnr- 
i bade et que Henderson n’a jamais <
| gné le certificat de propriété d it 
«’e»t servi le sénateur Logan en de ' 

l mandant dos dédommngem,,nta pour 
> capitaine Hatfield, propriétaire et 
maître du achooner.

M Forsyth quest ion a a M Hender­
son sur sa sobriété et sur un vol 
d'alcool fait il y a quelques années. • 
M Henderson répliqua qu’il ne Fu- 
vait que rarement, qu’il n'ava.t ja­
ma’s pria une part active à ia polir 
que d«pu!« qu’il fniaa.t partie du Si r i 
vice Civil, toit dfspu » 1915 et qu 
r’axsit jama** é'é interrogé au aujet 

i*ie ce vol d'alcooL

•i

■ i*-

hotts
;«rie»

l'tmpcraliire
' ra : »• menA beau. w ^ v 

> -* I

Montreal. 21. — I/honorah’e Hono­
ré Merc er, min *tr* de* Terre.» «t 
Forêts, a déclaré hier que l’adoption 
oe u radio par le gouvernement do 
Québec comme addition à ses forces 
administrative» “est une possibilité 
prochaine". Il a ajouté que !» gou­
vernement étudie cett* question qui 
comporterait l’organisation dan.» a 
o We Québec d'un poste de radio 

I central.

LA BOURSE
i Par Keating k McRea >

Le 5f.irché de New-York est ouvert 
un peu a la baisse. Auburn Motor* 
perd 12 point à 102 1 2. Chrysler ou­
vre stationnaire à 5 12. Durant 29 
1-2. New* York Central ouvre à 11 «3-8 
en ba oae de 1 8 de point. Rvli’* perd 
18 de y nt h «3 3-4. Westinghouse 
ouvre a 23 3 4 pour faire 23 5-8. U. 
S .Steel ouvre à 28 1-2.

I e marché de Montréal ouvre tran- 
qu e et ae maintient. Nickel 5 6 8. 
' • P R. 11 12. Montreal Power 28 
1 2. Bell Telephone 88 12. Imper:** 
O.l. 9.
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Dos CoüRRieus
Victor iavilU

n s i*f. mi: jo lph un

r$nt r*mar

Sa Vfir Avait
EU Pénible

ftoliwé» 4# U CraalU In4>i»«. 
!»•« rt 4«-« Krt—

Mr à-tivr«

Mil* N D 4crNi MP«a4aa< 4*« 
années. )«■ aitaffrta Hr doulvyra

laarlaaMtra 4«#a ê r i»4i*r*i »ofi ;
l'étale trrfiMrmmt ronetiper et ■*
• aia le» nerfa akattaa J r«aa>al
Krult a-tl»ee. Me» trovMe» 4'ealo 
mar rreaerrnt en peu 4e fenipn, 
mra nerf* »r ralmrrent la roneti- 
patH»n 4iaparutM. Qne dire davan­
tage 4e Krul-a-tlee»? Il etimule le 
fonetlonnemrnt natnrel dea rtng 
organe» »ltan«: eatomaer reine, 
foie. Intestine et poren de la peau. 
Male <ompiété*nent lndige»ti«»B et 
ronatlpallua 23r et SO« < ke/ loua 
les pharmarlene Keea>ea le

:n«
far

Ma ne, M le

Pilules 
Dodd pourleRein

Trovanrher, M H . b- <{ Y r>n 
Mma Artrur I.aeMonHe, do Princa 

• M ne P» i! Hart H'Kacogrt, M i 
(V Brauiüat Rlehwon-I. M 
M ma A fred Nadeau de .'t. N>.b 
M at M ma Anton o Ho j a de V 
» rk et M et Mma Antonio Li 

4 ' * ' 't

A l’og <ar. }p eereiea funébra fut 
r hanté par la fil» du défunt, M . i ab- 

l’iarra, J<»etph 1 bé Rmtla IitiMiaolt, n 101 tn ar dea t r 
cp Héranrour, I etelinea de WaterTÜle, aaeiaté de ab 
1 eau. M • hea (iaorgea Lnaz ere «t \uguate 

j » tp de » M» ' Heaurheane, rom a d;arre et eoue - 
Mma J >* Hau | dipere. Au choeur on r*rnar ruait Mgr 

M a A endi Onii Ililat. P. A , V O , M jbbé 
M e*. Mua Jot j Hanri TlllVMu!tt reprérentant da Sen

* *

tr
MFdÊK4

Floraisons
L NATURE partout rtnouvgllg tn ca 

moment ««» traits de icunatia Las Rturs 
proclament ton retour à la via at 

I encrqia que la vegetation aspire de 'a Terre 
Nourricière

Mf' J S H Mruneault; MM 
r»b4n Rrnaat f*rjj x, pracateur; 
ta Arear.au, archieii*.#; Rater* 
let, piaf*»«aur: repréaantppt
eat.naire da Nsfala*, MM .æ 

Bourbeaa, roré de Aan- 
P erra Paaün. rare d« 

I^pa'.ar. Noé Pepin, aneiâaier de ! hé 
ta- I*ie j H Art ha bat* < Cvgrieta No*’ 
curé de St-4 bert at Marré Lemaire 
curé de St Ldmond de Cra itbem. A 
l'orfoe, un choeur U chant puiaatM 
rendit a mente dea mort* haripaai- 
aee. avec comme eo ueten. MM. f.m> t 
f) >n at fam> a Ojfuay. 
OPKKAMDCh DK MESSRS 
Vir».,r en ,.e M et Mm# Wilfrid 
Le berté, M Maie Cffltê ‘4»? 
Wauit, M et M * P ParaJla, M. e* 
M : * J W Paradis. M et Mua An­
tonio lr. .on. M ci M .ia Théode Dé 
e « te La fan .« A pmnea I^tour* 
aaau U f«mi « J S f lion. La fa 
m-. ^ Alfred pEMtatfk. !d Roger F!* 
I on. M Henr» Laas-tr*. Mme i N 
Me not Mma Or de TalbM, Mma il 
P. Kou «au, La Dr «t Mme K if. La> 
r- uche, La rarparatun da Victana- 
ni le, la Notaire J a fldni'eta-

Québec M et Mme M. Savard, M 
et. Mme J. E. RA ^haud, VI et Mint 
Henri Pellet.er. M a* Mma Pierrt 
(ierrnam, M et Mma GréÇ'»;:« Ri 
chard, M et Mme O. Beuuctampe 
M «t Mme A La vif ne, La famliia 
Lucien Duaaeault.

Sherbrooke L«» RÜ Soejr» dp !* 
< ngrégatiofi (Rco.a Norma.e)

N'otra-Dam# du St K aa re- M. î« 
furé Gagné, M et Mme Joaepb Mi
gneault-

Montréal : M at Mme R. DeViürra 
M et Mma Alfred Paradii.

Waterville, Ma na, K. U M pt 
Mme Henri Cyr,

Bacanrour: Mme oé ^ ’• Laiuî.
Richmond: M at Mma J. C. 

Rrouillette
PrinceriUe: M et 4me Joaaph

Provenrher
North Alt Laboro: M et Mme Jshn- 
ry t'été
BOUQUETS SPIRITl

\ tonav; e: M et Vin e Alphonae
»

Mme Joe Faucher, M et Mm# Joseph
, , , v I » <*iir.al-

re#. Notre Dame dee \nj»»e M et 
Mme Emile Demere. M e* Mme Ber­
nard Hamel, M et Mue Wallle Côté 
rue St Augustin, M «t Mme Alphon 
»• Man fat la La fam o J E C. CM* 
roua, la famille C. O Ruoergu, M!D 
( ne Houle. M e Roaa DeMontigr.y 
M e Jeanne Paquet, Mil# Margueriti 
Fi lion.

W'atervilla, Maine E. IL: Lra Ur- 
- me* Notre Dama dea Ange»*, Lte 
Urau.inaa da Criah>'m, Lau L'tvuit- 

jne- , St Ignace. Lee Urv- ine* d# U 
! wiaton, Lan Uraeünee de la Sta Fa 

Le» UmmIIum 4a Springrale 
j l.ra T’rauîinra de Sh tare run. îxa Ur

Fili44 4i
M nt Marie i. La Pana orqat du Mon* 
Merici.

Troia-Riviéræ I.rw Uf4u!ii»ae.
Bé ancour M et \i.n<5 T^opo!<- 

|< yranna, M et Mm,- .1 A Cyr*r»t 
i M et Mme P Cyreir»

Princaviile: M et M n» 4rthu'
l.aeaonde. M et Mm - W. brod F Utn

NOUVE/.UTES 
DE LA MODE

i f

/A

Hatiscan

N >uveao, n'eat ce ?ua T La chapeau 
eo -lia . 2a chamiaa r..:!: ta ire, lee 
pa- aion» d'amasone e» Da ganta
tout C<M 
a P» rt

rcourt a donner rn effet bien
; r

■

NOURRITURE
POUR LES NERFS

Pour nous, las kumams, I époque prin- 
tamara ait souvent qat«« par las tHcts da la 
via artikcialla de Inivcr Nous avons vécu 
trop loin da la Natura at notra sang clair at 
aquauK manqua de caHamt «(amants naturals 
qui sont essaqjhcls à I alimentation ntcctsaire 
au aysteme nfrvcuK

Cas élamants sa trouvant haureusamant 
combinés dans la Nourriture du Dr Ckasc 
pour las Narfi/ ils constituant consaquamment 
un rastauiataur ideal pour la sang «t las nerfs 
an toute saison da I annee La Nourriture du 
Dr Ckasa pour las Nerfs «st particuliérement 
appreclee à l'époque du printemps alors que 
tout la monda «prouva le besoin d un traitement 
tonifiant «t réparateur

DU DR CHASE

M et Mme 
eau. Mm« Il i . Pro
hen . * N ‘.aire Hou a
i» -^.-r »•. ! i fait la t

et Mme J Cour ad 
fam i lia TVip’n, T.a t» 
B.anchetfe, La fam .l* 

. Le J .) Ga
e da Victoria*rilTe M et Mme C

Dr js Jutra*. M et H me Napol 1s
erte. M et M ma J II a» y. M
M e Alfred R chia»i!. M et Mm.

A fre<! Richard. M a* Mine Luclid*
Ju rrae, î* Dr et Mni * Henri Richard
M et Mma Hect or 1Unaude*. Rv la ? :

Jean Barehmaie, La famille J0
M »• rrier U fam :11g L! Damar*. M

M et M

Ramena la colons aux ioocs. l aclat au regard et l alasticita au pas Las sensations da langueur 
disparaissant, vous dormei et reposai bien, vous 'etsentei du bian-étra da toute façon.

* “ +‘-'y ‘ KjJrW

^ v <m
t \

Nonchalante
sachant qu'elle est à son

avantage
Vêtements de Plage

PENMANS

Lord, Mm# K Hi Liveaonde. V.
Mme Raymond I«•g^nci : e M e* M
Stephen l*ewh»m<ina, M na Léa’u;
Manie , ! «t famlllia K Vivier. M
' monna Berr’.ter M et Mme Ju
Marrhand, M «w «n*-* mette et Lur
Métiv.ar U fan Naj'-'eon 1
rhanre. loi Fam a Edouard Bai
beau. Mm# J% N M 4 • er M e F
Fréchette. M et M Tie A *ert C.i
neau. M. MauriceI Hrne!. La fam»
Ortav# Poitra*. La fa n e A A*ti
la fam .1# Kdmo nd Simoneau. M
V v* Jaffry Laro rhe. Mme V.e J
f » ; J p G ! t I*J| f R Tl il!a .Ludfer Béda
M *e B ancha Kai La famille
W Drouin. M u> ;lie Fortiar.
e* Mma Octave f i e r. M œ M i
g i«- r ta et Bertha H n i v. La fam
(lédéon Parrauit., Li. fami e A
l>aha>, M et M-na J A 1 réchet
M e Geo'gatt# i »aaii». V «t M
Méderle Pépin, M . » Bocsé. M.
V r» J F l ev a*s ur. M Gers
t n*e, Vf et M «ai Goulet.
et Mm* Fdoua• 1 M - •e M. at M
t V Auger, M ist M ma Hervé M<
coax, I# famille Pier r* Camden. 1
Henri Leva***.)'. U fam s On
M he . Iji famill.* H P Htf, '
et Mme Ph a* Germii «. M et I!
J N. Bruno!’.#, M et M ne J
Tétreau, l»e* Fi es do Fl-Franç)
M et Mme R*oial J< M
Mme R wa r* CAt ■\ M . R .tea Fm-
l>uh *. Mme <» ’ ave Gaudat La !
m a J D. Carand M *t H 1
F Alain. I** Dr s.t M m# H Frêch.
te, la famille Té’asphnn Rnu»,
fa.mùla Grégoira l ai er.n Mm* B*
geron. M a l'Heureux, M et M
Km: e Bourbaaa, M et Mm* J
Trottier, Ml la C4e Let Cagné. V-
J <* « Rau eau, La fan- I* I
Thibodeau, M et Mo e J. N Pa»
dis, M et Mm# 1Gédi >n Lahbé, 1
Rodolph Précourt M na Gédton A
ger. Mme Fltéar R | »*rge. M P)
ippe Beaucheane, U Dr et Mma <

Rvy, Mma Vv» R Il et Mma
M ot Mma N’arc-*

Marchand, M Roha*- Hesacheai
l a 'ami la Roméo anc. La fsm
e L M Paradia M el Mm* Ni

Lamontagna. la famil ’a J D Gu
ematra. Mme A F X\»# .n, M

Mme J F-a Fréc hetr«>. m .o n*r.
L# Dr et Mme j r H Ma*# ci

te M et Mma Ji Do-at Pe os ’
Mma H H Gus y. M et Mma H

u.u« Guay, M et Mme Etionno Fi- 
rt. La famille Alfred Duseault Jr 
» fa- i- Arthur Dbliale, M e< 
me Denari Goeaalin, Mma Alfred 

r< i ! x, M et Mme ( ha David, M 
M ..«• J. ü. Cangnan, Mme Lui- 

r 1 th «r. I^a famille Henri Auger 
i farm e Euph. Kané La famille 
il • rt Gagné, La famüla Anthime 
a.# vert, La famille Edmond Per- 
a . t, La familia Adolphe Paquet 
i famille Senavé La^bé, M et Mme 
» h*t Duboia, La notaire et Mme 

\ Beauchrane, Isa t)arre« da »r 
jrgrégation N. Dam3, La famille J 

K B nia vert. La famil’e Lucien 
obert Mma Edouard Duhord, Mme 
>hn Parai e. Mme J. Emile Parade j 
me J Emile Bolduc-

TELEGRAMMES
La fam. la J E KobichauL Qué-

Shauinipan Falls
A LA JOURNEE CATHOLJQt'E 
DE JULIETTE

P e;eur» de no* citoyen* t* #on‘ 
re r. i imanch# de n «r, à Jol.ette 
pour aeeiater 4 la Journée Catholi- 
que de* Anciens Re*ra;,an** du Ca 
na<la tenue aou* le* auapicee da lr 
Fédération de» Ligue* de retraitante 
du ' > t*e da Joliette et août la pré 
aid. e d'honneur de F. E Mgr J 
A Pap neau. Parmi ieux .V1* nétree 
que >' u* avuna rarnirquéi. a a Jour 
r.é« C atholique, ment onnona: M
l'abbé Léo Paquin. MM G. Pumou 

G H P J A
Mird Jaa Fatllaox I v l « 

erc, Armand Duha ne Alf. Naud | 
l»r Marc Trudel J Trude M et 
Mme N J A Varmatte, M’ e G 
\ermatte, L. Lambert. I>>, Godin, M 
e* Mme 0»car Ben u*. A Duhaima 
etc.

NAISSANCES
M. et Mma Augusta Bouchard, néa 

Beatrice Beauchemin «ont les heu­
reux parante d’on fih» baptiaé sau» 
.a» prénoms da Jotaph. Eugene, Far 
nand. Roger Parrain M Louia-Eu- 
gêna Beanchemta da Qaébtc, mar- 
: aine M la Agnè» Chateauntuf. Por­
tait Panfant Mlle Caire Laeoursiè- 
r«

M «t Mme Patrie# Fr.gon, néa 
Canatança La Biasonnièra. font part 
4 leurs paren*a et ami» da la nais- 
ear ca d'une fill# baptiaée tou» les 
prénom» da Maria, Jacqueline, Gi«è- 
!a Parrain at marraine M et Mma 
Frotpar Prigon Mma Gabriel Fri- 
gon porta.t l'enfant.

NOTES SOCIALES
M-la Lucia Desrochera était da pas

saga aux Troia-Rlviéraa la aemaine
darnièra.

Mma Jeffrey Vaillet a passé quel­
ques Jours aux Troie Riviaraa chez 
sa filla Mme Léo.Paul Duplessis.

M. Robert La Bissonnière du Sé­
minaire dee Troia-Rivièraa paa*e 
quelques jours chez son père M 
Donat La Bissonnière.

Mil# Jeanne Méthot de Québec en 
vis ta ches M l»aie Marcha”.!

M Georges Grant du Séminaire 
des Trois-Rivières est actuellement 
cba zson père M. W. P. Grant.

M. Paul Henri Matta de# Trois- 
Rivière# était dimanchs derniar en 
vwita chez M J C. Marchand.

MH« Carmelle S^-Cyr a naesé | 
quelques jours aux Trois-Rivières.

M- et Mma Arthur Moreau, M et

d'un voyage à Montrés! et Besu- 
htmoi»

Mma Paul Uha.a at Mlle Henri- 
etta Lahaie étaient aux Trois-Riviè» 
re* ces jours damiers.

M J R Brassard de passage à 
Louise vil e récemaient

Mila Marietta Frigon est retour­
née à Shawinigan après avoir passé 
quelques jours chez M. Jos Lacour-
S.era.

M Hervé Pérusse de pa*«age à 
Louisevula la semaina dernière

Mlles Marie-Laura et Simone Bru 
nelle aont allées aux Troie*Riv;eres 
dernièrement.

M a Nancy Morin du Cap d# la 
Msdeleine était récemment l’invitée 
da Mma Z- Croteau.

s
Mila A. Duval est da retour d'un 

voyage à Montréal.

M. et Mme Jos Lizie des Trois- 
Rivières et leurs «nfant» en visite 
chez M Harmyla Lizie.

M. Rosario Nobert de Montréal 
a passé quelques jours à Batiscan.

Mil# Julienne Marchand est de 
letour de» Trois Rivières.

Mma Léopold Ma'sicotte a pas»*
quelque# jours à Ste-Genevièva 
Batiteaa,

Ces jours dernier# sa trouvai* ri, 
unis ches M. Joseph Chataaunauf, 
un# nombreuse assistance da pareati 
•t d'amis. Après quelquas minutes 
seulement da bonne causette je*n». 
le, tous sa sont embarqués dans dei 
voiture* pour ee rendre à la caban» 
a sucre.

Etaient présents à cette fêta i 
M. et Mma Joseph Chataaunauf, 
Cilien et Léo Paul Chateauntuf, Ja 
lit et Agnè» Chateauneuf de Bâtis- 
rgv, M. et Mme J. André Château, 
neuf et leurs enfant# de Québae, M. 
et Mme Joseph Lizé et leurs enfsnts

Rolland, Jean Guy das Trois-Riviè- 
res. M et Mme Paul Juneau et leur# 
enfants Jean-Noel, Gilles, Isabel’.» 
de la Pérade, M et Mma Johnny J-- 
neau et leur fils, Lionel de La Pé­
rade. M et Mm# Harmlla Liièe *4 
leur famille Jacques, Cécile, Jul.e 
et Emilienna de Batiscan, M. Lou i 
Eugène Beaurhemin, B. A., L. S- C. 
de Québec, M. Paul Corriveau, Ml’#

Yvette Corriveau, MM. Albert et 
Paul Joseph ainsi que leur aoenir 
Germaine, M et Mme Henri Méthot 
'oua de Québec. M Jos. Dusssaut 
et ses enfants de Batiscan, etc.

Mme Wilfrid Moreau et leurs «n- 
fsnts Madeleine Gisèle, Carmen et 
Jean.Guy sont allés à St-Raymond 
dimanche dernier.

Mlle Eméüt Lampron des Trois- 
Rivières était dernièrement l’invitée 
de Mile Julienne Marchand.

Mllm Denise et Jeanne lui Bls- 
sonnière étaient aux Trois Rivières 
récemment.

Mm» Roméo Délisla de» Trois-R- 
vières a passé quelques* joura chez 
•on père M. O. St-Cyr.

Mme G. H Gouin est de retour

Thé Red Rose
à prix réduits

Etiquette Rouge, îdb. 25c. 
Orange Pekoe, &lb. 38c.

La

Toutes les Mères 
Devraient Connaître 

ce Remède
Du commencement de la grossesse 

} .squ'à ce que la *«' ré
r*t i« temps 06 le La t de Magnésie 

Phtllipa peut rendre de grinds ser- 
r ces * da nombr»‘U*«s femmes

II soulage Is nausea, !aa brûlements, 
■<* “mal du mat.n . '•*'* tendance» s 
-stiluer; aide -a d gfation S<'n te- 

.n légèrement axativa facilita la 
mouvement de» intest ns.

I « Lait de Magnésie Ph’llips est 
mieux que leau da chaux pour nau- 
•-a.iær la la t da va. he pour nourrir 
le# anfsnta Une eu:Marée à thé fait 
> travail d’une deml-rhop-na d’aai» da 
chaux Un laxatif léger; sans danger 
st presque sans goût

Toutes ira pharma' «e vendant la 
Lait de Magnesia Phillips' en bou­
teilles da 50c Exiges toujours la vé- 
r table, éprouvé depuis 50 ans par las 
médecins.

GRATIS- aux Jaunes rrèras H aux 
femmes ence ntes. -Renseignements 
( tUes sur la santé de la mère et ds 
! F-nfsnt Ecnvei à Chas H Phillips 
t hsmical Co.. i>07 Elliott St. Wind*

• . b roe h ara s it tara • - 
*'Staès grstu tement. (Fabriqué au 
Cinada )

ARRETE I.A TOUX

DE5 MONTAGNES

N’ATTENDEZ-PLUS-----
ORDONNEZ VOTRE

POELE ELECTRIQUE
DES MAINTENANT, ET PROFITEZ DES BAS PRIX

UN MONTANT QUI REPRESENTE
ENVIRON LA SOMME DE $25.00

Tout client «chetAnt un poêle de nous ou de no» représentant du 1er février 
au 1er septembre obtiendra l'installation de son poêle gratuitement.

TOUX. RHUMES, 
GRIPPE, BRONCHITE5, 

MAUX DE GORGE.
Pa *s»fe yartswf! tés 

LA CTI CANADA DRUG 
#57 gt-Maortcs Montréal

a •

35

PILLS

Inmpnlilc de 
Tritvnlller*’

Tel était la souri de M. K A. 
Morrison, cia Breton («va, N E. 
‘*J>prou»»ia dea douleur* dans 
la dos at na pouvais faire auetia 
travail Js pria une boite de vtif 
< .in Pilla et trouvai que r'était ra 
qu# j'avsia connu de imeux Ja 
fais maintenan* mon travail et 
garda lea Gin Pilla è la maison. **
I es 4*in Pills font grand Men ans 
res na Elira peuvent \ OCS épar­
gner les affections rénales signes 
Sêr la boita, taaavea lea Gin 
PUIS.

National IVug A i hemical Ca. mf Canada. I united. Tarant#. I

Modèle No. 1602-1 EE
4 ronds en métal ultra rapide.
Capacité de» ronds, 1-160Û natta, 1-1240 watta, 

2,900 watts
Elément# du fourneau 1-1400 watts, 1-1200 «stts. 
Profondeur du fourneau I**»".
Haateur du fourneau 14". largeur du fourneau

1«".
Surface de cuisson 221% x 22”.
Surface occupée suf le plancher 22 x 42".
Avec prisa de courant. Fini tout en porcelain# 

Mancha.
1105 00 comptant. $109 00 an 12 varaemente dont 
le 1er de $10 00 et 11 de $9 00 $11100 en 24 ver­
sements dont la 1er de $«00 et 25 versements de 
$4 50.

fee poêles aont tous garantis pour un an

Modèle No. 602-1 EE
4 ronds en métal ultra rapide.
Capacité dea ronds, 1-1000 watts. 1-1JO0 watts. 

2.900 watts
Eléments du fourneau 1-1400 watts. 1-1200 watta. 
Profondeur du fourneau
Hauteur du fourneau 14". Largeur do foumeov

ty\
Surface de culaaon 22 4 x 22".
Surface occupée sur le plancher 22 x 23.
Aiec prisa de courant. Fini tout en porcelalna

Mancha.
$90 00 comptant, $9100 en 12 paiements mensuels. 
1er paiement eat de $«.75 et 11 versement* d* 
$7 7.» rharun $96 00 m 24 versements égaux de 
$1 00 rharun.

Ce# poêles sont tous garantit pour an an

Voyez notre assortiment de
. »

Refrégérateurs Electriques 
Kelvinator- Westinghouse- 

—GENERAL ELECTRIC—
A DES PRIX

PARTICULIEREMENT BAS ! !

^y/ïau fy3tbweï> cSo.
Département commercial et de distribution 

Shawinigan Falls   Trois-Rivières   Cap Madeleine
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t]ra-e quotidien du Nouvelliste dépasse les tirages réunis de 
.'i, - journaux publiés aux Trois-Rivières ou dans la région. JèÆuvdlis te Le Nouvelliste e>t le journal le plus lu par la population 90 p.c. ca- 

naùienne-française des Trois-Rivières et du district environnant.

TUOIS-KlY1KKKS, SAMEDI 21 MAI 1932

a cinquième joumee 
apostolique, au Cap, et la 

bénédiction des autos
he *pr>**njid! qu’aura 

:e .a MadtJ«ir.« la bé* 
autoé, qu'orjanU® an- 

ciat.un der Voya 
1,,.yierce du notre ville 

U c nquièm# 
•rto .que qui Cv t U re

ancien® retrai-

© qui remporta pat 
tre» de fi éclatant® 
noua n'en doutom 
enco^ plu® impo-

comme par 1m

ce une pancarte: “Pourquoi bias 
phémer?” qui leur aéra rerniae gra­
tuitement par lest Vuyapeura d» 
Commerce. Cette pancart» ne «era 
p®® incommodante puiaqu’elie e»t dt 
moitié plus petite que l’an damier.

2.30 heure»: arrivée au Sanctu­
aire du Cap. Une cour tree vaste 
pourra recevoir commeiémtat tou 
tee Ica automobiie» n nirv j qu’or 
veuille bien «uivre les indication* 
de* placier®.

3 heures: Allocution Je b.jnvonar ;
«uivi® du sermon *le circonetanci 
Bénédiction eolennei.e et référait 

t re bevr son vé- Idea automobiit« Lxp::.*ation de lr I
er «ur la route nouvelle Confrérie de St-Chi etophe

Bénédiction du SS. ïsacroment.
Aprèe que chacun auri regagné »r <

voiture reepeotive, 1°® Pervu par- |
courront le® cour® pour bénir tou­
te® lea voiture® en part cuîier avec 
leur® occupant®.
La police loca*

P!u«ieurs plainte® ont été reçue» j
j au poete de police par de® proprié­

té tiendra î? taire® qui dépo«ent leur® déchete |
de la Ligue êet j dan® de® poubelle® bien aménagées i

it®, au cour® d< pour garantir la plue grando pro j
tor Barrette, ré prêté po*®ib!e et qui ont le de®a

prononcera une | grément de la voir bientôt rerver-
' e Pape et lev de «ort« que 1m déchet® «on*

traîne® partout et conetituent ur 
déeordre evident et d’une grande 
malpropreté.

De plu®, on ne eait jamais ce que 
ce® déchets contiennent et ie« en­
fant® qui fouillent dan® ce® caietér

On sait que le® au 
a cause de bien de» 

!. importe donc 
, ro ». e **oi» protégé 

1 de® chemins. 
t ce® auto® est une 

r dont les fidèles 
• profite.* et qu'il»

L’anniversaire 
de fondation du 
Cercle Laflèche
Le < «*rcle Laflerhe célébrera 

mercredi prochain le quatrième 
anni\er*airt> de sa fondation par 
une soirée récréative à l’Hôtel* 
de-Ville. Cette soirée de famille 
t >%t offerte gratuitement au pu­
blic; cependant un certain nom­
bre de places seront réservée» 
pour les invitations spéciale».

Kn cette occasion, le» membre» 
du Cercle l.afleche Joueront troia 
comédies: La famille Plumar. I.e 
Sourd »t Conaultationa gratuites.

Le Cercle l.afleche, qui a pour 
devise “Demeurons l nia”, a été 
fondé en I92K et se compose de 
jeunes gens de la paroisse de la 
cathédrale. M. l’abbé IL Fréchet­
te, curé de cette paroisse, dirige 
le goupr dont le but est de vova- 
gerahnde s’instruire sur place, 
des coutumes, des moeurs et de 
la vie des citoyens de la province 
et même des province* voiaine».

Il s’occupe également des oeu­
vres paroissiales d® la ( atjiedra- 
le.

d© dire qu© tcu® 
tant® ®ont cordia- 
lts* •er ainsi qu’b 
communion gér.é-

r. \r,u» retraitant# 
d.manche au 

d» la Madeleine 
a ottte cinquième 

;e* «t d® ®» re 
le la Vierge ou 

fa î, aux jour® de 
patronne spéciale, 
igna'or au»si la

Belle fête 
des arbres à 

St-Grégoire
de Ni: >e*. 20,— Der-

M^r A. O. Comtois commencera la 
visite pastorale du diocès

Son Excellence Mgr A O. Comtois commence aujour­
d’hui sa visite pastorale il est accompagné de Mgr Dio- 
nis Gélinas, C S., et du R. P. Barthélemy, vicaire à No- 
trf-Dame comme prédicateur.

Son Excellence se rend aujourd hui conférer le sacre- | 
n; nt de l’ordre à M. l abbé Athanase Mélançon, en l é- j 

j g! *e de St-Barnabé.
Demain il sera à St-Pierre de Shawinigan où il recevra 1 

! «H a prêtrise M. l’abbé H. J. Bourassa La cérémonie aura 
! li.*u en l’église paroissiale à neuf heures. Le nouvel or- | 
î donné est le fils de M J. A. Bourassa et de ( lara Gé- 
j liras; il dira sa première messe le lendemain dans la j 
j même église.

Une réunion intime aura lieu après la cérémonie chez j 
j M. Bourassa, père du nouveau prêtre.

Les agrandissements à la 
Colonie des V: zances seront 

finis pour le 18 de juin

Une assemblée de 
cette Association

L'Aftsoriation dr» Citoyen» du 
Quartier 8te-l'r»ule a décidé de 
tenir une aoarmblée pour expli­
quer aux Kent* de re quartier la 
porter du referendum qui sera 
M>umia aux contribuable», le» .30 
et 3! mai prochain», sur lea en­
tente» avec lea compagnira in- 
duatrirllea.

La date n’en a pa» encore été 
fixée definitivement, mai» elle le 
sera au début de |a aemaine pro­
chaine, noué a dit M. Moi»e Dan- 
durand, a«»i»tant-aerrétaire.

l'n saint très populaire

L« Comité de® Oeuvre® Sociaie* 
| e»t maintenant a»®uré do mettre è 
i exécution le projet d‘agr*;ndir la 
| Colonie de® Vacance®, xituco aur ’.t® 
j bords du lac à La Tortue.
| Un généreux octroi d* troi® mil- 

St-Crégo re d® Nuiet. 20,- Der- ,e d s donne par ,a Vll!e per-
' ’ • e"t à 1 école No. 2 Unao pot aux bienfaiteoro de Lonfaoeo
Mllo Jeannette üui.leraetti ^ , de, réaliser le but oronos -.

M. Philippe Bigué, C. K, préaident 
t du Comité des Oeuvre® Sociale* 

ce* améliora-

peuvent prendre toutes sortes de ma- [ cérémonie de plantation® d’arbre» 
iadie®. . qUj attira un grand nombre d^

L* chef de police. Jule* Vachon personne*. A cette occasion un rro' noua parlant hier
a donné de® ordre® sévère® a #e sujet gramme élaboré fut offert par lev tions que l'on fera h la colonie, de- ! de* enfa

personne n® devra être aur pria ai | élève®. En voici le* détail*: clara que le® organisateurs ont la | rr e® vi

Le creusage du 
chenal entre le 

Cap et Bécancour
La drague No. 12 au département 

de la Marine e*t aztuft.lement e 
effectuer le creusage du chenal un 
peu en ba® de notre ville; a .en­
droit de la traverse entre le Cap et 
Bécancour.

On aait qu* le département de 7a 
Mai.ne a décidé de c'euai r le chenal 
a une profondeur d'au mo n# 35 

Comme on ne peut admettre que pied* *ur la di®tanrn qui eé^aro
deux tent* enfant®, il cat impoesi- Québec et Montrés Ce chenal a de
ble d'accepter toute* le* demandes f 2f>0 a 400 pieds de argeur. I.e tra 
surtout par cette cr»3A de chômage vai! de la drague No- 12 cor* »t> 
alors que de« eniairu* d'enfant® d< creuser a 35 pied® .ee part.e„ éu
famille* ouvr * ••* sont aat.® te#s< chenal qui n’or.t pa« > ' tto prnfcn

arg riu terrible fléau. Cn r< deur et 
plu», admettre au camp de» .e« courbes, c’e 

Jéja atteints de quelque J dana e langage 
t qui contamineraient leurs 
mpagnons.
auseï imposxilile d admettre 
r.t4s appartenant à de* fa

ter

de® enfants sont traîné® au poète l— Chant patriotiqu 
Vour cette offense. ! !e peuple canadien pa;

U convient donc que les paient» | lève*, 
veillient a leurs enfirt* et voient 2— Bienvenue Le p<;

.a ce qu’il# n’aillent ras aimi fouil-j Par Jacques Lemyre 
hriîtophe dont vr’ 1 dans le* poubelle?.

Cbantom

agneau

dan#
promet#» du gouvernement provin- bien < tre. Cette

aisanzo ou le médier a 
> e est des: inée ment de

technique couper 
c* courbe®. On comprend que dan# 
o# endroit# où un chemin tourne le. 
langer* d’échouemen'* sont beau 
oup plus fréquent#. C"e#t pour re­

danger que I© départe- 
Marin» ordonne cet é-

' a-

'Ml

#"-4 : U&&L' 

■.. s '

m
*

w

B - /
Êk

•Jbra-

j
47T-

l’Eg

» «i? i parti®. Cotte 
!é© par Sx Sainteté 
•on Excellente l‘é- 

ere® qui l’établit 
© offre donc une 

et chacun de- 
devoir da »’y en-

La plupart font cela pour trou 
ver d© quoi #'amu##- de® morcèaur 
de vaisselle, de v eux uxtsnsile* e* 
de® débris de toutes sortes. Ce sont 
justement ie® objet® qui contiennen* 
le plus de microbe# et le ^erme® de 
toute nature. Que l’on 
prudent à ce #ujet ot que le® pa-

3— Récitation Causer e Canadien­
ne par Lucile (îaillardez.

4— Les métiers, par u:i groupe
d’élèves. è

b—Recitation: L'érable par Jac- 
que® Lemyre.

r»— L'Examen du petit frère: Lu- 
t donc (Jaillardez. Jule® Lemyre

7— Récitation#— Nos croix, v*r

cial d’obtenir une «ommo identique umquemer 
pour ces travaux- On escompte d< | fant® pau 
plu» que le Rotary Club, par la lo- été atteini 
terio qu'il est'actuel'emcn? a or-i^ont cono 
gan ser, pourra verser une somme j » ontracter 
*e chiffrant entre ni. .e et deux j vent. Tou» 
mille dollais, et 
le® souscription®
*c totaliseront, croit-ou, a plusieur* 
centaine® de piastre#.

C'e#t dire que le «uccès <vt cer­
tain rt que l’on n a pa® escompté 
vainement sur la généiuxitc de# 
âme® charitable# ou de ceux qui ont

sauv©g i.-uor i*# er- 
qui n’ont pa© encore

■ela » alu* compter leur* 
ndividuelle® quij®ub:r

arg*#ement dan® -e# :ouro-’#.
Ce travail c*«t très important 

ir la tuberculose, mai* | prendra probablement la plu® gri 
nent en danger de la d© parti© de l’été, 
i® I© milieu ou ils v. j Kn même terni»#, * remorqui 

iu® ceux qui desiren*. retenir Laurette qui «‘était e houé au co 
lac^hà devront tout, d’abord I mencement de la cemai”.#, éti 

• ubir un exam»n médical 
pen>air© qui décidera e.rsk 
leur a dmir# ion.

n pr<
re dio

Ma
r.® H

d’abord ' mencement de la 
au d #• ; retiré d© ‘a mauvai 

ite dr pu reprendre #on
-©usage d, 'a*s:n i © ue.

© de la journér , rent® surveillent leur® enfants; cela Jue® Lemyre.
j contribuera a diminuer le nombre ®— Comédie: Le# petit® quéteux | a cnPUj. bien-être et la protection

de® maladie® de l’enfance et a a D»r un groupe d’élèver» i de l’enfancc.
ba ®#er 1© taux de la mortalité. 1 &—-Récitation, Ca.zul amusant par ^ Bigae <i*‘î-:re a Ur v i rcnvrcicr

dép irt de la pro- 
jment du Sacré- 
automobiliste® son
v d© rejoindre le 

r d© départ. Le 
•©»#ion en dépend, 

avec Menveiüan

Il convient, a l’issu# de la semai- Georgette Gaillardes 
ne du nettoyage qui doit >t- e au©#: 1 — Chant, Le Laboureur

’© p-
résolution# et de voir h co qu’elle# 
soient respectées.

par
par la voie 
rente® comp

ie* journaux :ns 
gn e® de papier

diff<
U

11— Récitation: L© petit 
par Lucile Gaillardez.

La Suisse est célébré par la 
beauté de ses monts neigeux

L1 ouverture des grandes 
fêtes en l'honneur de 

Saint-Antoine, demain
24

état des différents 
travaux qui sont exécutés 

présentement par la ville

I compagnie Wabasso qui ont fourni 
lo.icier ,e matériel nécessa.r© a i'ainûnag*-

ment de® neuve ."s hutte* en den- ^ ...
n : liant des couvertures d© laines, des Dans ce pays les voyageurs visiteront les principale

Le- i ratonnade® ou autres artie

prov

indi#

'•*nu« hier d® M 
^r d® a ville 

rp«sa:r> en c© qui 
iux (jue /an >» * 
mnléter dan® le» 
f de la c té. 

mur de la cu’éx 
îryo, seront 

Le® pilou ou 
* et 

.avancée. La 
*-©’.* coulé© au 

I © a fa^on dont 
- ©ei-t, dit M 
que ver® la 13 

\ de . i c.i'.éo et 
i. ^ L’acier sers 

- ce::© date. Ce 
•le : < cent treis

gau*# dana 1< 
t» avancent éga 

1 a sant teroi- 
N >rmand a la rue 

■ .-'t Olivier à la 
Les travaux »©- 

’erm nés ver» lr 
c rature ne ®'j

' r t © homme®, di 
• Pt* d® cent dix

• nt oc-upé? à ce#

LE
hommes y seront employé» jour et
nuit peur que tout xo.t fini dan® la 
dernier© semaine d© Juin pour être 
d’accord avec le ter : o fixé.

On complet© aujourd’hui l’élargis 
sement de 1 avenu# Luvioictte entr© 
es rue® Tonnancourt et Haut Boc 

travaux concernant .'•* trottoir®, 
borne-fontaine*, les puisard» et a 
pose de j’amiéeite seront fini# der 
aujourd’hui.

Ce* différente* en’.renriaej don 
nent de l’ouvrage a b50 ouvrier# de 
Sa villa, #an# compter un© etntairw 
d’autres envployé® régibercment aux 
d fferent® travaux, t© ® qu® .'en © 
ment de# vidanges, '© nettoyage d©» 
ruelle», l’entretien de l'aqueduc, de® 
rue® ou de® parc®.

'©#. rne

cordement <!•’ 
principaux de- 

i 2o „uin. L’ar- 
anche» d’acier 
Uno équipe 

'hever le fonc 
‘■eeur qu© l’on

. !• coupage ou

Une séance 
spéciale à 

Shawinigan

72— Premier© l©ço.i de , njint deg couv
Lj-' le Gaillardez et Jacques Le- t>0 
mire. | pensable»^.

13— ̂ hant: Jean qui rit et Jean ; Comité fc’e*t réuni pour étudier
n# qui pleur©, par tous ’.©ô é.ève* ^différente® eoum:*<sion® des en j

14— - Récitation: La s^n. lictioi | trepreneur*. La con*tcucti-n - ©#«i
par Jacques Lemyre. ,tuatre hutte®, d’une capacité d© cent

15— Demand© du congé par î ,ts cha'une, ©t du pavillon csnrral j 
pensonnag©®: Georgette Gai-ardez sera confi^P a MM. Hou© et Tes-’ 
ThérAe© Lemyre, Ja.’que® Lemyre de St-Narci®#e, qu. «va ♦ nt fait 
Jule® Lemyre, Jean-Pau! Lemyre. ;a p;UtJ basse ®o«mic*ion, soit pour i

Chant final: O Canada. un montant de $5.2"' L’4
Plantation de® arbres I cité sera installé© par M. Garon j

Le# personne® qui prirent par* i , entrepreneur électricien de Grand'
cette fét© étaient: M .'aobé Mater Mère. On a «;gné le* contrat* d'hier
Houl© du Séminaire de Nicole' travaux seront terminé* © IP ave'c
remplaçant M Provencher, M ju;n prochain afin aue la coloni»
labbé Charles-Edouard Brassard L0,‘t ouvert© 1© 30 du mémo moi#, 
vicaira a Sta-Brigitte. j m. Bigué désir© ne plus attirer de

M ©t Mm© Emile Pe erin, IM' i nouveau l’attention sur le* condi-
pecteur d’écoles, M. «t Mme Joya ' t10n® requ.*4'# pour .‘admission ùc.« 
Agronome de Nicolet, M. .e docteur ©nfant#
Ijahaye, Bureau Sarrli re, M. e* j; Çr-t ««tendu que ce# dercicr® de 
Mme Ludger Gauthier, commissaire vront «itre ®ain?f a de fcmlllef réun #
f^es Institutrice®: Mil-s Jeannette pauvro® et vivre habituellement ex 
et Marthe Guillemette, Lucile posé* aux germe* de a t-ibercuîose
plourds, Régina Bourquoi Roae-Hé Chacun de® applicant# dev a aupa 
line Bergeron, M. et Mme Orner ravant être examiné soigneuse men ’
Lemyre, M. et Mme Gration Gai! par médecin» ©t b® garde® 
lardez, M. et Mm© A bert Rol*idou> dispensaire qui décideront 
Mm© Azaria® Lemyr-, M. Thoma» oa®.
Leduc, M. et Mm© Elysée Lemire. V --------------------------------------- --
©t Mm© Philippe Poirier, M ci 
Mme Léopold Poirier, M. ©t Mme
Henri Poirier, M. et Mm© Adélard 
Richard, Mme Cléomènc Brassard

Ma:
U

villes et traverseront ses relions les plus célèbres 
comme la vallée du Tes>in, terre romanesque, plei­
ne à chaque pas de détails charmants et d'humai­
ne poésie et yù les maisons rustiques et simples con­
servent 'ou- un ciel indulgent leur douceur tutélaire 
d’abri. l'ne indéfinissable noblesse empli! relie 
humble terre.

p«r J pnntsmp#, cslt®

Da-

T ri
par Mi

L© tour d’Europe organisé p-r j printemp*. crue terre apparaît i..a 
NOUVELLISTE en coUaooratior pree ©t rayonnant©. [.©* pêchers et 

■'EVENEMENT d© Québec c’ j le# mimosa® épanou *eni sur D# 
1© Sherbruoks, ©»t champ® leur ne g© éclatante ©u do 

#er.i probablement rée: le® primevère*. !<m campa tu ©s 
f le* taux ocëani 3#« violette» ©t les pervnche» fr:s- 

nurrai?*!*. bien 1 aonnent 1© long do® serr er®. D'A: 
l’on en juge par : rolo jusqu'aux lac®, I»'* bourg» et 

de® rem*c 1 le® village# font au torrent une a 
maritime? venue joyau®©. Au l'.ommet prochain

progr•anime de ce. f(tei» ©“m A la vhap< . © du i ijvmt de# l’P
' Franciscains, n lieure®. ®» rmon

Ou vertu -A Mc*#o Pen »i« circonstance par S E. Mg r H i
S H |‘ég no N. itre I^amu i>a i j ral O. F M. suif 1 «lu ia!ut pon*
Mgr Ange M-> • )Uru , o y : : f '•u ! \'©nérat i o la e.iqi. > u©

ap'^stoliq 
circonst a n *0 par le T l/a cérémonie de I u n 1 i an rè# -midi

Ami:>roi®e, O. F- M Pr-vin sera »p©r:aTem^'r roo# aci «»* aux

1 >an®

(.0

LA TRIBUNE 
un© aubaine qui 
unique En effet, 
qu©» d© passager* 
être augmenté», * 
c© qui se dit au congre* 
sentant» dev compagn e*

actuellement à Paris. La ré
duction de vingt pour cent annoncé* I montagne, d»'# campant e* 
l© 30 mars dernier par oute® ’c*
.ompagnie* n'a pas. à date, domnf 
le® résultats qu© l’on en attendait 

du , U «vM donc important que ’ou® «eu> 
leur qui aimeraient à se rendre ©n Lu 

ivant l’augmenta

\.

l h *uro 
crepuscul

'er«

ir.t^

Shawinigan, Fall», 21, D. S. C.) — 
Un© séance spéciale du con*#.l de 
ville, que présidait Son Honneur 1# 

a la hauteur Maire Albert Giga;r« ei à laquelle 
■ on de# pom- itou® les échevin# étaient préacM® 
u# tard le , a «-té tenue-

A cette séance, qua é*é très 
courte, une résolution a été passée 
autorisant M. le Mura à #© rendre 
a Québec pour obtenir si passible 
un certain montant qui atrait dis­
tribué en secours directs a nos 
sans-travail.

No® édile® ont aueai adopté un 
règlement fixant a $500,000.00 *‘éva 
luation de# propriété# industrielle# 
taxable® d© la Canadian Industrie# 
Ltd.

A un© assemblé© du conéeil mu­
nicipal tenue 1© 31 septor.ibr® 1031 
1© Maire et 1© secrétaire trésorin 
avaient été autorise» de faire avec

#e fa;t nor-
1 : pa d’homme» 
: terminé ©n ce 
i pont pour le 
le petit pont le 
Quarante sept 

à <*e® endroit# 
sont occupé» 

• ntun ©t nu 
On posera la 
uminium la

t mènes dan# la 
’ juin- De»

Drummondville 
votera sur des 

règlements
Drummondville, 21,— Toj«* le-- 

Bourk An- [propriétaire® de cetro vi le devroi. 
berte voter, lundi et mardi, le® 30 el 3’ 

mai, pour se prononcer ~ur le® rt 
glements autorisant la municipali­
té a entreprendre de* pavage* po; 
marient* sur le* rues sui/unte* 
Hériot, de du Couvent à Je» Forgei- 
Brock, de la voie du C. N. R. è 
la rue du Couvent; Lindsay, Je la 
voie du C. N. R. a cells du C. P. 
R.; Dofion, de Du Couvent à Cock 
burn. Les propriétaire® rfsident 
dan® la partie de Ja vil!© compris 
entre a voie du C. N. R. ©t

! Mm© Cyrille Hébert, Mme Arthui 
J Gaudet, Mme Ludger Turcotte, M.
I Antonio Guillemette, M. Rosaire 
I Duguay. M. Zéphirin Gauthier, Mlle 
‘Julienne Beaulac, M'-©® Marg. e.'
Florette Leduc, Man-e Poirier, Thé 
;e*e Cormier, Rosilda 

| nette, Béatrice, C'émi©. G 
Aurore, Dolorè® Gui 'einett©. Cécile 

' Legris, Cécile Piché, Gilbert© Bel 
I lemare, Roberte Brassard Mut 
! Plourde, Madeleine Robidoux, Aiic» 
i et Yolande Turcotte, Claire Gauthier 
! Aline Bellerive, Corona Beaudoin 
Parme a Gauthier. MM. Noel Des- 

lehèn©». George# Garceau, Léo Géü- 
' na#, Joseph Guillemette, Arthur 

Bel lemare, Léonel, George®, Gérard 
j Brassard, Armand, Maurice, Raoul 
Gérard, Damien Gauthier, Juan-Ma 
n© ©t Marcel Rirha-d, Jean-Marie manufacture Holtite devront, 
T/emyre, Paul Poirier. Maurice Fd 
mond, Germain Guillemetto, Pau’
I/©duc, tou# de St-Grégoire.
M et Mm© Bourassa d© Trois 
Rivière#, M- ©t Mme Lucien Baril 
leur fil# Gérard de Nicolet, Mlle»

! Lucie et Madeleine Pollerin, Mile 
Cécile Uoulombe * ♦ «a tour f Pho­
nographe), Mlle Lefebvre, Thérèe©

‘ Reilemar.e. Institutrice tou# de Ni- tèr© de la Co'onisat . 'M 
, rolet M le Hélie de Ste-Angèle, M : : r© v e pour al.îtr d

; u*i voler sur un règ-emen*. a- 
risant la construction d’une r. . 
ve-lie canalisation d’égout i sur 
rue des Fofgcs.

Le# membre® de la fanfare Hor 
monie d© DrummonJvi.ie #© *oi.t 
réuni» samedi soir pour présenter 
leurs hommage»* et 'cura voeux i 
M. J Gendron, emp’oy* du .vin - 

qui quitD 
isurer r

^ recherche 
Henri Côté

la Canad an Industr©#, Ltd <# «r |rcjouar(i Jutra# de St-Célestin, M Québec, M Gendron était pr»r- .• 
rangement® nécessaires pour assuré Hênri pratte, d© Précieux Sang. j de notre fanfare depuis 1311. 
la conetruction ici d’une ujie par abbé# Walter Houle e‘ ■ M. Hormiidas Hains, vicc-pr* :
la dit© compagnie. , Charî<y Edouard Brasuard, ainsi qu© dent de . Harmonie- #e fit i nu r

L© règlement susdit ratifie 
confirme ce® arrangeavjnt.s cn f’xarr 
a $500.000.00 et pour une per od. ' < 
10 an® à compter du 1er juillet 1M2 
l’évaluation de# propriété* indi# 
trieJle® et de la Car.aJ an Indu® 
trie» Ltd telle® qu’ictoclleimnt ex 
istante# ©n notre vi1 *?. Tou# 
dissemert®, amélioration^ et ad<.i 
lion® qui seront «ubaéquetnmen 
fait® à 1’ u« i n e actuc- © seront éxa 
lué® seront estimé® or# de * coh

l’inspecteur adressèrent la parole terprèt© dos membres ;-our pre»er t< 
remere nnt et félicitant Mlle l’ir# un joli cadeau au n.-r # * fét 
titutrice pour 1© dévouement dan» ; Un© automobile Che-ro.v i - i ;■» 
la préparation de <©fto 'ête.

II
d’ètr» »

Henri Côté dis- 
•rt eamedi 1© 28 

de nouveau tou»
’ connaissance de ! Section du rôle d’éva nation, chaqi.» 
vouloir transmet- année, et leur évaluation sera ajou 

i au No. 128a ’ée a ce montant de $500,000.00

,o*
........ , un c.d.- rroviBc:*:». a •» P

•■«^âl'on. pO i
d'une loi confirmant et ratifient 
l’arrangement aua-mtntionré a »'

•v; *'t à boH du Pron-|;* c«nadiln Indü#lriè* L,d
1 'rarut le 28 novem* i -

J CC>ur* «©ifè* I
de 5 p ed* et six pou- 

• et cheveux brun*, 
complet bleu-marin 

‘‘l de même couleur.

A retrouvé dans 

ir M. Côté était

Pars, 21— Luc en Dias 
n .®tre du commerce et A

Vou» avez me mon lever de aoleil 
a l’envers.

—( ela ne fa t rien. Je l'a: catalo- 
le»l.v- , , , •- -r« fCt dé é i gué comme un coucber de so,»:!.Normandie pendant - ■ ans, e _Allt for Ana, Stockhkolm., p

dé h er.

J par T- Lutner ©t vV. Day i f r»»;* 
j ©t endommagé l’auto Je M J'*# 
i Brodeur, d'Henrivat-«a 1, ?t ce.le d' 

M Daweon Garon, de ce! e vi. • 
L'accident «'est produit «ur .a ru»

I Lindsay, prjp de la voie du Ca* » 
•lien National. Lutner et Day ont 

1 été arrêté» «ou® l’accueatim d’avoii 
| conduit en état d'ivre#*# pui* ren, »
: ©n liberté provisoire.

M A.phor.se Co.-rivea i, 58 a- 
j cultivateur bien connu d© St-Ger 

main de Grantham a été 'rouv.
.-.du dan® sa grande Le défun* 

souffrait de trouble® .nantaux 
• pui» quelque temps ©♦ à i’en' . •*.© *
' coroner I>arue a rendu un ver ! et *' 
suicide dan# un marnent d’aliérat. • 
menta e.

Environ quatre-ving-, per*ot ne» ' 
cette ville ont profite de .'ex» u'»*o' 
organisée par le Canadien Na' ont’ 
samedi dernier, pour #© rendre 'i 

ter Quebec et Ste Ann* de B# au 
ré

rope le fassent av‘ 
t ion de® taux et retiennen* immé

O K BRITAIN ' ' r r f
NOUVELLISTE. Visirer » t puv# e 
de® vil!©® comme Lo’i 1res, Pari# 
Bruxelles, Lucerne, Mi an, Venise 
Genève, Mayence et C > ogre pou1 

j a bagatelle de $33'î,0v) v*i.à un» 
occasion qui ne reviendra paa, »

, l’on ©n juge par l'information 
aquelle nous faisons a lusion ci 

de»-® us.
Mon dernier arti: © nous n ton 

*lu t® sur le champ de >a*.aii!e d- 
Waterloo et a Bruxe c® . :.n par 
ment. En lai,»ant a viei..© cit» 
brabançonne, où abondent !o# »é 
gendes, le» ancienne* chron.quc» 
de» usage® d’antant, oi cheque < :
retrace un épisode, qua id vou» i n 
quitterez cett© ville ù voua aur©:' , .< 
peut-être rencontré Si Majesté 
reine Elizabeth en train de fair'

' quelque chanté, vous regretterez c* 
beau pay® plein de charme® ©t d» 
douceur.. D'un pays plat voue pn# 
serez dan# une contré# n o r. ta g n e u® «
©t bien différente «ou® tcu» le» 
rapport®

En Suisse, le® voyageur# visite 
ront le* pr.ncipalr® villes pt tra 
verseront re® région® e® pi-® cé 
èbre® conirn© la va »'® nu T»m*ir 

dont je cite ici une description lu» 
a la plume de P, Bise.

'Le voyageur qui vi nt lu ru rd 
va, le noir Gothard traversé. d'<r.- 
chantenient* en en< ha <‘ment1 I 
a parcouru un© tem forti, comme 
hérissée de gari®, rui et pu- «n 
fe dont le peuple a fait #.» d»'©t;n»(' 
a U pointe de l’épse. e’ \o qu'* 
entre «oudain, au n ’ • '. sud o» ,
Alpes, dan» une p u® dou-e province 
baignée de radieuse un. • , au»
horizon# atténué», dans pay

• age.* léger®, qu’empl.t .<• aou'f.e d 
Midi. Il y »ent un autr»' c imat c. 
une autre h.*toire, une ane qu'on* 
modelée, plu# que Ce » du nord, D 
Peuple romain, a légende fran ^ 
calne ©t le Quattro»* i*o 
aux grand® aspect®, que te 
fln®«*e® de» .contour®, cet 
ardent», dont l'écu®*on rouUi «t 
bleue unit la flamme du *
l’atur du cl©l et dé* >c#. c c, i le 
prestigieux Tessir.

“De® que i» train p© > h ' ^ur la 
I>ventine, on volt couvrir ver» ic 
#u»j. une conque tre® hau*© de te 
bordii, parfois même ©®-'*rp #. qu 
peu à peu a’.nciin© ©t » a ! t sr 
colline* verdoyante, •r u..*’ 'n
licrétes Dan» la va boiid.t le

jeune torrent, d'a > apri eux
pus soum:#, qui #»'u ia t • J '**- a' 
lant mêler #©»« «aux aux f t# at,-»

I Vet K * t

de» collins®. «ur le# pente® de 
et

cyprès dessinent 
A r rétons-nou», i 
lor#«iue descend 
meil ©t que déjà dans 
'.’astre amical, au penchant d’un de 
ce® coteaux. Un vo: e do vapeur® 
transparentes, vient a noue-, h travers 
le® vigne®, ••* ormeaux et .c# châ­
taignier®. L’Angelu® #© met à ha­
biller et renvois, de .'ünpan:!© #n 
campanile, l’appel mystique ét ar­
genté. Dans notre m-!i>o r*- - -ntent 
alors, sou® .‘enchanten:©n* de ce cie. 
latin, ic* <lcux verset# émouvant® du 
Purgatoire :

“C’était l’heure qui é-c; \ le tc 
“gr©t de® navigateur® et vur alter, 
“drit le coeur, le jour où ils ont dit 
“adieu a leur# doux amis.

“L’heure qui. au premier soir de 
“son voyag#, transpeuv d’amour 

*> ■
“au .o:n .a cloche «emo.an j curer 
“i© jour prè® de mou1 i .”

Un© tri.ogie compj#o -i «ympho 
e: .a campagne, .eu vi.-

B »»rtran

v : t ©* a ® u ■ 
ieu à Not

Marguent'
rt-Ph.lippe ©t do
\ N < ■ ! ■ •

Notre-Da u© et i© 
An et A Sa-’

stalue ou 1 •# 
i.e ©t ©a u:

II faut acheter 
aujourd’hui la 
rose de Dollard

“La campagne ter#- .no.#© <» : un- 
terre romanesque, l’ourm .a il i 
chaque pa® de details charmants © 
d’humain© poésie. Autour du lavoir 
!©« femme® bab. ent, dur# ui mul 
ticolore désordre. Les maison», ru» 
tique* ©t simplci-, conservent, «ou 
un ciel indulgent, leur douceur tu 
télaire d’abri. I/© petit pon: '•oarb- 
e <ios pour ni.eux porter 1© chein.i 

A la taverne, «ou® la ir»*. e ou ca* 
cadent les glycine», 
coulant généreux d© la fi» 
log co! effi é, égaie ©t i 
le* coeur*. Dan* le» chani} 
oratoire»; ap;»ara>##ent, ou 
comm© un joyau m.vst.qa», 
gur© d© *aint, un© fresque 

41 i, * •

“R
fa sa:

Nostrar,

naui î -

tei
M ». a g

Q
.eus© t athe-

Ma
Kg

a cruaut*- ©t a ha n® de® ln- 
n®, ©ur barbarie envers «# ce-

•
. r

Et r#: t e autre jeu -s© qu© 
i® voyon® au milieu 'b? nous por- 
t l h;r t et prat quart la doctrine 
ute »-ffrirR au pub..* u R.** d© 

ird qu© tou* devraient porter 
ia circonstance.

•
. 1 •

fl
ite*- mpath e® -t n i# repro lui- 
i# ici de* parole# qu© #on Excal* 
re ft Son Honneur e Maire Ci.

Robiohon prononçaient a Vccvi-

G
Bi

piy®

terr*

h© ea*

mat
pre< t q.

“enchantement de nitr» ,».me.
r©t horizon paisT» e et 

neux, ceit© onde que ie* R»*u 
appe a ent Majeure, cctto m 
a* n©, tout ordre et layom 

c’est bien le décor uniquo • . 
grandir, tel le gra.n eén« 
pensé© de la Paix humain© 
l’Esprit ©t l’hor zon fart u 
cord inoubl ah ©.

Otte belle vallée qu® toi

H
r- on de la fête d® Dr iari l’an der­
nier.

Son Excel’ence M 
I sait au R. P■ Vine» 
général de® Scout®: 
vance vos effort# p 
plein «ucce# a votre 

i. I» >1 an"'
i organ sation «coûte de# Troia-Ri- 
1 v ©re®. En même temp® qtl'un® bell©
* n anife'tation patriotique c# «era H»

, *#ion favorabl® pour notre 
population de contribuer a vo*.*© 

•© ivre fécond» d® formation ©t d© 
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La Grande-Bretagne s’inquiète de 
l’augmentation de la criminalité

TJsa/tr* 
les journaux

I n marge «In dernier rap­
port <l«- Sir Herbert Sa­
muel sur l'accroisse- 
ment de la criminalité 
en Angleterre.— C’est 
surtout la jeunesse 
<|ui fournit des recrues 
au crime.— Les princi­
pales causes de crimi­
nalité d’après Sir Her­
bert Samuel.— La ri- 
gueur de la justice an­
glaise restreint les as­
sassinats.

Le dernier rapport de Sir Herbert 
Samuel, secretaire de l’intérieur, sur la 
CTinunalite en Angleterre fait couler 
beaucoup d’encre. Ce rapport révéle 
que la criminalité est a la hausse. Le 
nombre de* offenses grave» est passé 
en une seule annee de 134.581 a 
147,031. L’annee 1930 a été une an­
née record. L’Angleterre n’en montre 
aucune fierte.

Quelle» sont les causes de cette aug­
mentation de la criminalité ?

Elles sont au nombre de quatre, nous 
dit Sir Herbert Samuel i carence de 
contrôle durant la jeunesse de ces cri­
minels grandis au temps de la guerre; 
accroissement de la population urhai- 
ne ; progrès de l’automobile et chôma­
it**

Ce qui inquiété la presse britanni­
que, c’est que ces criminels se recru­
tent surtout dan» la classe de» jeunes 
gens I es deux tiers ont moins de tren­
te ans et les deux cinquièmes n’ont pas 
encore atteint vingt-et-un ans.

La justice anglaise demeure encore 
inflexible, h.Ile s’exerce sans pitié. De 
ce cote rien a reprendre, admet-on. 
Mai» il n’en est pas de meme de l’ad­
ministration des prisons. Celle-ci pé­
ché psr sentimentalisme. Dernière­
ment un de ces fonctionnaire» n’a pas 
hésité a défendre en public les voleurs 
de sacoche» et d’autos. Il a ete jusqu’à 
declarer que ce» voleurs étaient de» 
victime» de la societi Une excellente 
reforme, croit-on, serait de confier de 
nouve#ii | administration a des com­
missaires éclairés et ne manquant pas 
de poigne.

I e rapport de Sir Herbert Samuel 
contient un intéressant relevé des 
meurtres. On y ht que le nombre n’en 
a ete que de 89 en 1930 et 109 en 
1931 contre 1 1 1 en 1913

Ce chiffre a une profonde significa­
tion si on le compare aux statistiques 
des assassinats. Avec une population 
six fois supérieur a celle de New- 
York, l’Anglt lerre a trois fois moins 
de meurtres que la grande métropole 
américaine. Des villes américaines 
moyenne». Mtmphis prr exemple,-— 
ont en une enle annee connu presque 
autant de meurtres «pie toute l’Angle­
terre.

I.a (.«rende Bretagne a de vastes ag­
glomeration urbaine* Comment expli­
quer que l’assassinôt y «>it infiniment 
moins frequents qu’aux Itats Unis?

I a réponse est simple Is police an 
glaise sait d« ouvrir les meurtriers et 
la justice sait les condamner rapide­
ment et les pendre haut et court enco­
re plus rapidement.

C’est tout le secret de l’Angleterre.
I es chances d’échapper a la potence 
sont très minimes; c’est pourquoi on 
hésité à tuer

leur souvenir avec une vive sympathie.
"Unis par leur ardent amour de l’Ir­

lande, ils étaient, pour tout le reste, aus­
si différents que deux homme» peuvent 
l’étre Griffith, petit, silencieux, près 
que insignifiant, avait l’air d’un savant 
usé par le travail sou» la lampe; et Col­
lins, grand, l’allure triomphante, la voix 
forte et le rire bruyant, semblait fait 
pour vivre au grand air de la rude vie 
de» pionniers. Je ne sais pas exacte­
ment quel rôle il joua dan» les troubles 
sanglants de l’époque Sa tête avait été 
mise i prix et il n’en avait cure, car il 
faisait aussi bon marché de la vie de ses 
ennemis que de la sienne ”

Entre lui et Sir Austen ne pouvait 
exister qu’une très relative compréhen 
sion ; par bonheur, Chamberlain avait a 
ses côté» lord Birkenhead — encore un 
disparu — le plus loyal et le plus désin­
téressé des hommes, que le public ju­
geait parfois léger et violent, parce qu’il 
regardait la vie comme une héroïque 
aventure Ce tour d’esprit le rapprocha 
de Michael Collins, et leur entente fut 
une de» causas déterminante» de la con­
clusion finale.

"Tout insouciant que fût Collins, il 
avait le sens des réalités A la dure éco­
le de l’expérience, il avait appris a re­
connaître que. s’il continuait la lutte, 
infligeant i l’Angleterre des pertes 
considérables, cette lutte, si l'Angleter­
re. s’obstinait, n’avait qu’une issue pos­
sible, et que si même elle renonçait â 
une tâche ingrate et sanglante, l’Irlande 
serait ruinée avant la catastrophe fina­
le ’#

Quant a Griffith, la violence lui fai­
sait horreur. Etudiant passionné de 
l’Histoire, il avait jadis envisagé, pour 
l’Irlande et l’Angleterre, une alliance a- 
nalogue à celle de l’Autriche et de la 
Hongrie. La dissolution de cet empire 
lui fit abandonner son projet, mais il é 
tait prêt à accepter un accord qui don 
nerait la paix à son malheureux peuple 
et assurerait son autonomie nationale 
tout en laissant subsister son association 
avec l’Empire Britannique.

Les travaux de la Conference se traî­
nèrent péniblement, du 11 octobre au 5 
décembre Î9?l, et ce dernier jour me­
me semblaient compromis. C’est alors 
que M Lloyd George posa un veritable 
ultimatum. Le Parlement de l l/lster de­
vait se reunir le lendemain; un message' 
devait être envoyé en hâte et le Premier 
avait prépare deux lettres, l’une annon­
çant “que l’accord était conclu", l’autre 
"que les délégués du Smn Fein refu­
saient de prêter le sesment d’allégean­
ce **

”Si j’envoie cette lettre, c’est la guer­
re dans trois jours. Quel message enver­
rai-je v#

Après trois heure» de deliberations, 
les délégués irlandais revinrent et Grif­
fith annonça, au nom de ses collègues,
I acceptation de l’accord avec quelque» 
modifications de detail. Tou», alors. »? 
serrèrent les mains, espérant avoir jete 
les hases d’une entente définitive entre 
le» deux peuples.

Muhael Collins fut tue au cours vl?» 
trouble» qui marquèrent le retrait des 
troupes britanniques; Griffith mourut 
epmsc de fatigue, quelques mois plus 
tard T.’esprit de ces deux précurseurs, 
qu’il dit pourtant admirer, ne semble pas 
animer M de Valera Ses collègues af­
firment qu’il a lui-même rédige une bon­
ne partie des termes de ce serment qu’il 
pretend répudier et qui joua un si grand 
rôle dans la conclusion du traité.

T e» annuités que 'e gouvernement ir 
landais se refuse à verser plus long 
temps pourraient être, a la rigueur, 
remfflacées par une taxe spéciale sur les 
produits agricole» irlandais importes 
en Ang’eterre Mai» la question du %tf 

x rmnt est infiniment plus grave M 
'j Winston Churvhi” e«rit 

l'avait y f.perrr :< que * ^ j ulan j "Le statut de Westminster ysuppti- 
daise definitivement rrglee' Dix ans Je j mé la plupart de» obligations de» Etats 
P a x avait pu le faire croire a de nom-» composant l’Empire Britannique, sauf 
brrux Ang’as. r i * réapparition j 'allégeance à la Couronne, que revend i- 
d’on parti !ong*fmpx evlip»c ébranlé quent fièrement le» autres Dominions 
leur f i dan» la \ t’eur d’un accord dont 1 •* Couronne e»t maintenant le seul

ritablet de son retour sont plus prosaï­
ques qu’iC ne l’admet. La grande entre­
prise du Shannon, l’électrification géné­
rale du pays ont coûté 600.000 livres de 
plus qu’il n’était prévu. Les annuité* 
foncières semblent lourdes, et. avant les 
élections, M de Valera et ses partisans 
ont répété partout que, si les signataires 
du traité de 1921 avaient été plus intel­
ligents, ils en auraient obtenu l’annula­
tion. Ce sont des arguments qui portent, 
en période électorale.

Far contre, la question de droit et de 
loyauté semble prmer. pour l’opinion 
anglaise, celle des avantages matériels. 
"Des obligations ou des accords, con- 
c,,is solennellement entre deux pays, ne 
peu ent être répudiés par l’une des par­
ties comme si elle seule était en cause", 
a déclaré le chancelier de l’Echiquier.

“Si M de Valera abolit le serment de 
fidélité à la Couronne.” dit M Chur­
chill. "il est évident que le traité sera 
rompu et que l’Etat Libre cessera d’ex­
ister comme entité politique. L’Irlande 
se trouverait alors dans la situation d u- 
ne nation étrangère dont le gouverne­
ment n’aurait pas été reconnu par nous. 
Il est bon de prévenir M de Valera que 
le gouvernement britannique ripostera à 
la rupture du traité par tous les moyens 
en son pouvoir. Ces moyens n auront 
pas besoin d’être violents, car les moins 
violents seront les plus efficaces

Ceci sous-entend la fermeture possi­
ble du marché britannique, débouché in­
dispensable des produits irlandais.

_  ——------------------------ ------------ -—-—~~

^ »Propos du jour ;

Les pays non civilisés sont ceux qui 
ignorent la crise économique.

Le Congrès américain va faire un 
nettoyage de Wall Street. Ce nettoyage 
sera bien moins complet que celui fait 
par Wall Street des poches du public.

Si les délégués à la conference du dé­
sarmement n’étaient payes qu’en pro­
portion du progrès fait par la cause de 
la paix. Us seraient déjà tous morts de 
faim.

Accroissement de In /n)pil­
lai ion urbaine au Canada.

Un recent bulletin de 1 Office fédéra, 
de la statistique sur la compc ition de 
la population du Canada d’après le» don­
ner» obtenues du recensement de 1931 
révèle un nouveau gain pour la section 
urbaine dans la dernière décade Dans la 
période de 1921 à 1931. la population du 
Dominion a passe de 8.78".949 a 10,3,4,- 
196 habitants, soit une augmentation de 
1,586.347 individu» ou de 18 5 p. 100. 
L’augmentation de population enregis­
trée dans la même période par les Etats- 
Uni» se chiffre à 16.7 p. 100. et pour 
l’AngCeterre et le Fays de Galles, a 
moins de 6 p. 100.

En 1931. le groupe rural réunissait 
plu» de 50 n. 100 de la population globa­
le du Canada en 1931. cette proportion 
est tombée a 46 29 p. 100. La population 
urbaine (les personnes habitants le» 
grands centres de population, les villes 
et le» village» constitues) marque une 
augmentatio nde 1.219.936 habitant» (28 
p 100) pour la décade, à rapprocher 
dune accentuation de 366,311 personnes] 
(7 6 p 100) dans le groupe rural L’état 
suivant fait voir la répartition par pro­
vince de U population urbaine et rura­
le;—

Population

IRLANDE \ T ANC! ET! R RE

/. opinion anglaise

Rurale r- « me
Can,iHa 46 29 S3 71
Ile du Firince Edouard 76 85 23 1S
Nouvelle Ecosse 54 ** 45 17
Nouvea u- Brunswick 68 41 31 59
Ouefirc 36 90 63 10
Ontario 38 92 61
Mam: ' .i 54 87 13 13
SiAkntchewan 68 44 31 56
Alberta 61 93 38 07
C olomhte britannique 43 14 66
Vuk n 67 85 15
Terr roues du No - 3 Ouc st 100 00

Dl -NOUVELLISTE’

leur sem-

rappel-
difficiles.

la solidité constitutionnelle 
blait démontrée.

Deux très intéressants article», l’uni 
de Su Austen Chamberlain dan» le "Dai-1 
îy Telegraph”, l’autre de 
Churchill dan» le "Daily V 
lent dan* quelle» conditiot 
avec quel effort sincère de loyauté ré­
ciproque. ce traité avait ete conclu.

I a na 'Mr. e de '. Etat Libre fut labo­
rieuse e* le» fee» milveiliante» semblè­
rent entourer son berceau. Pourtant, 
de» homme» de qualité rare mirent en 
oeuvre tout leur dev.-'uerrent pour apu­
rer Eexisterue d . n '.iveau :ie Actuelle­
ment, le i n«t e M ‘ e \ - i r- » < •

//. v a x ans
point central cû convergent .es lien» à r»rme* ru»** d# •* fier
légers qui unissent encore les membre» à •*>« <i« à U ronfèrewre «*,
d:: C 'mmonwealth ”

M us un lien nouveau semble le
(.Sur* OH# éé#l*r»Mo* 
frvtd «Ko !*•

h*Ulxv*v»# J#tt#

Winston i Î “t de s’établir Au libre échange se­
rait substitué un regime préférentiel
pour le» Etats et Dominion» faisant par- .4

\ • f#»n# »**r# d* e* •• »■•
• r* dr •«'l»»«»t* »«• «owt «»f* M# lâ l*'*

l nu

tie !e l’Empire. Et certainement. le Ca-• 
j nada ne permettrait pat que l’Irlande j 

fit partie de la prochaine Conférence. 
d’Ottawa. »t elle récusait le serment * 
D’autre part, protegee par des droits 
douaniers de 10 contre la concurrence

• wfilrnt Sttsqa# d*« M»nrSe«

I *« Irrre* de V r.fddmn fî»rre»« #< I 
L»tn » 1» B»'- exe. *nnt «endae» • la Sl t.»w.! 
r#i»c» V»p+r Mill* LU. U premier# aa prl» de* 

taa.SSS e! la «aconde au prit de Vm an­
nonce que !e« lra*»a% de ronairaetlon rammer

danoise, l’agriculture irlandaise a tout le 1er lain
a gagner au maintien de l’union. Sous .e 
long gouvernement de M Cosgrave. î’i- 

né de» portraits de Michael Collins et le verte s’est développée économique-! 
Arthur Griffi*^. • Eux »;gnatairr» ment de façon remarquable. On ne peut i 
Iflandai

< rnt r****""'* parlaient qasnd I# eeq e»* M | 
anflala F«'ete” rat f-ap*# par "I* ••♦ne"

de l’actord. et 
Austen Cha.

I.èdava R<'a«*.eaa. an J*an* Homme, a# «-le
ti us deux d.» que s'étonner du re\iremen* qui a rem:» !é Hindi**. U tra«attu i ta t^ia

i n é\cque en vz Jette M d: Volera Les taures v.;- ** d*-» Hi'v*

LIS PLUS a PLAINDnr.

M J a.#» iJonon, dan» l'Action 
( •ttotiqu*. — L d|>r#ut# dura. L#* 
p; .» ade*r#meat »it*int» a# »ont p#ut-

pas ceoi qo* 1’oa croit. c*ui qui 
oB( faim. C#UI qui out froid. r#u* qui 
i>»b#nt d'inquiétude, s’il* *»v#nt 
» b *oua U mam qui i#» fr»p-
1*. il* «»nt pu acaroltr# 1# trésor d# 
1e r» n.énte* «lana la mtaura même 

i les autre» leurs étaient enlevés 
plus aéeéreroent atteinte sont 

«••il qui, resté» »T»iiflea malgré tout, 
m continué à jouir en égoiate» d# 

«« qui leur restait, et qui ont nié 
la misère pour s’excuser de ne pas 
la secourir.' L'o*-caaion ne leur aéra 
peut-être plu» donnée de faire fieu- 
r r '-ans leurs coeur» ces sentiment* 

* » remplissent ai doucement. Car 
*; * âme charitable ne connaît ni la 
«ntleté, ni lennui, ni le dégoût; elle 
- #• ;re avec les malheureux, elle *’■- 
i • •* sur toutes les misère», mai» 
x.cc la douce satisfaction d'apporter 
À qui en a besoin le aecour» et la 
ronaolatio*. ,

LES OEUFS A SIX CENTS

I.»> Soleil.— Jamais peut-être le» 
lateurs américain» n'ont connu 

une au»»i granda misère que de no* 
ir«. Vivant au milieu de l'un dea 

• «r«bé» réputé» le» plus riche» «lu 
! le, il* doivent sacrifier leur» pro- 
d » à vil prix et ne sont souvent 
j a., même capables de psjer leurs 
t \e I. un d’eux écrit à une rerue 
n « riiaine qu'il n'a plus le» moyen» 

renouveler son abonnement, et il 
ne l»-s explications suivante* 

le suis un fermier propriétaire de 
IJ" acre* «le terre, sari» aucune dette 

« ••»t la première année depuis 1904, 
U r* que j'achetai cette terre, que 

me t «ùs dan» l’impossibilité de 
y i me» taxe* à l'échéant. Kn no- 

tr- localité, «>n produit du grain, de 
I alfn fn et «le» fruit», et je ne con­
nais pas un seul cultivateur de l>n- 

* qui r pu payer la moitié de ae» 
taxes dues le 1er mar*. Il peut y en 
avoir, mais je ne le» connais pa*. T.e» 
bii’ juea ne consentiront pa» h prêter 
nome pour payer de* taxe», et la 

ill tire n'a pa» même payé *e» dé­
pense» depui» trois an». L'automne 
dernier, le» pommes n'ont pas afc*ei 
rapporté pour le* frai* de culture. 
Le* troupeaux laitier» n’ont pa* »*- 
*e r. de rendement pour i«ayer leur 
nourriture. Les oeuf* »** vendent mx 
rent» la douzaine, et bien des mar­
chand» refusent de le* acheter à ce 
prix. I! me plairait de voir un jour­
nal exposer ce fait» et dire la vérité”.

LA CRISE ET LES ARTS

M. Paul Morand, dans le ‘Temps*’, 
Lan*.— Après ia guerre, le» pein- 

«e sont nn» à faire fortun' 
ma * hélas! comme a dit 1 un de* plus 
grands ’le» *ngea de la peinture se 
*ont en\<dé» '. C’e»t que le» ang**» 
s'envolent quand le corps est aatis- 
fi.it. I >e 11VJ0 à 1980, il y a eu une 
crise «les ange* \ont-il* reparaître 
a présent «pie nous sommes dan» le 
besoin? Avec U grand'nii»ère «le l'au 
mille qui revient, connaîtrona-noua 
cet ta fm du monde, après tout a»ae* 
cou»o ante, puisqu'elle n était que 1 é- 
v anouiasemeut «le l’univera matériel 
au profit du spirituel? Ce qu'il y a de 
vraiment tragique dan» notre en 
c’est que nous avons vendu le droit 
d'atnoaat de l'e»prit pour un plat de 
lentilles, et qu'l présent ce plat e*t 
vide. L'humanité a'eat enlisée peu à 
peu dan» la matière, et «e peut plus 
eu e«*tir. elle riaque même d'y *<»m- 
i.rer «-empiètement. A cet èg«rd, i 
communiaroe, loin «le «'apposer au ca­
pitalisme, poursuit le» même* fin», 
puisqu’il e*«t i»ant tout matérialiste 
et qu'on a pu justement définir le plan 
«juinquennnl comme “une croisade pour 
en bc* ns du corps". Noua sentons 

approcher le» jettfs «» seuls le* fonc­
tionnaires, à l'abri du risque, pour­
ront satisfaire à cea bes.uns Alors 
tout le monde, et même le» artistes.

pprocher les jour» «*û seul» les f«^n" 
Oublisot le «■«•nse ! de Ttenm * H faut 
décourager le* beau* art*", l’Etat 
voudra le* enrAler à ton service. I^es 
Soviet* pont dé;* fsit. Peut-être mê­
me cet enregistrement sera-t-il favo­
rable à une renaivssnce du classicis­
me. M scoa coin re le cri romantique 
et démodé du poète solitaire par un 
Hhan collectif !*» artiste» y sont 
appointé* pour célébrer le plan quin- 
I lennal comme nos grand» classiques, 
pensionnés par la cour, chantaient 

n gloire du Roi H deit. Il esf dans 
la nature du classique de *e sou­
mettre h l’ordre, et seul l’ordre nour­
rit son homme T«a d«H*trire indivi­
dualiste et anarehisfe de H bohème, 
pour que l'artiste n'a pas de plu» 
grand ennemi que 1 Etat, v» t-eüe 
prendre fin* Ia crise actuelle est 
bien autre cho«r qu'une angoisse «le 
trésorerie o* une agonie de réparti- 
lion économique; c'est la mort d'une 
éthique, er se si tofa'e. ai émouvan­
te. parfois si fulgurante dans *e« 
conséquence», que personne ne par­
vient h la penser dans s m étendue, n 
à U fixer le terni»» nécessaire pour 
la peindre ni h la comprendre sous 
outcs se* formea.— ps» plut E 

artistes, e* savants ou le» penseurs 
que le* homme» d'Etat. T est pour* 
quoi notre littérature, comme celle 
des au'res époque* froub ée«. r;«»’ e 
«le rester documentaire. L'art *o«iffre 
«Mûrement d la crise, mais le ro­
mancier. qui vif de contras*»*». «|o»t 
accueil Hr et oh*erver ceî>ci d»o» 
«on iatenai*é et »• dueralté avec ’ 
plus ardente attention ,«*nr on y voit 
geindre et nouffrir us m- tide en ge-
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débiteur et créancier. Perception et acr.at de 

compte» 35 an» d’expérience à votre
Fdifire Ameau <6e étage) Troia-Rivière»

Optométristes

1029 Boulevard Laviolett» Tél. 2348

Dr ADELARD TETREAULT
Ex aaaiatant étranger des Hôpitaux de Paris 

Médecine générale
Spécialité: Malodiet du coeur et det re-n» 
Consultation: 2 à 4 p.m. et 7 à 8 p.m.

Téléphone 824 46# Ave Lavlolette

Dr F. A. LEVESQUE
Ex-interne dee Hôpitaux Laval, Cooke. 

Médtcne Générale. Spécialité: Poumon. 
Consultations de 1-30 à 4 00 et de 7-00 à 8.00 p.m.

Dr 9 s 12 a m Hôpital Normand A Croaa. Tél. 176

Dr .IDS. NORMAND
De 1 a 3 et 7 à 8 p.m.

Bureau * la nouvelle adresse 
763 rue St-Maurice (en face de la Wabasso) 

Téléphone 2043

W. H. FONTAINE, O l)
Spécialiate pour la vue 

Optométriste officiel du Pacifique Canadies
Lundi, mardi, mercredi, Jeudi 9 a.m. à 6 pa. 

Vendredi et samedi de 9 a.m. à 9 p rr.
492 KL E ST-MvU RICE Tel. 1(1

R. D. OUELLETTE, O.O.D.
Opticlen-Optométrtate 

Examen de la %ue Lunetterie
Mardi-Jeudi, 1382 rue Hart, I^a Tro:s Riv èr«a 
Lundi-Mercredi. 49. 4:ème Rue, Shaw.n gv. Fa..» 
Vendredi a Victoriav'.la. Samedi a J- «r.»
Tel. T.-Rivière» 3392 Tél. Shaw. I ail» 311

Chiropraticien

A. E. HUNT KING, DC.
Docteur en Chlropratique 

Service exclusif de Neurocalometre 
Troifl.RIvièrra Tél. 1913 6» AlM.ndre

Heure* de bureau :
De 10 à midi, de 2 à 5 et de 7 à 8 p m.

Notaires
Résidence 2657Bureau: Tél. 1881

VICTOR A BR AN
NOTAIRE

Argent à prêter Assurance Collections
34 BON AVENTURE Trois-Rivières

J. H FORTIER, président EMILE JEAN genni

XèÆuvelliste
Quotidien édité et publié par

LA CIE DE PUBLICATION 
LE NOUVELLISTE LIMITEE

REDACTION ET ADMINISTRATION

35, RUE STE-M ARGUE RITE
TROIS-RIVIERES

TELEPHONE: Echange privé 80*0

Membre de la Canadian Press, de 1* Csraé il 
Daily Newspaper Association et de l’Audit Bu­
reau of Circulations. Correspondants dans ♦ou» 

les centres du district.
Représentant* spéciaux à Ottawa. Quév*cr, Mont­
real. Agents de Publicité aux Etats-Cris Th* 
Beckwith Special Agency Inc., New-York. Phili- 

delphie. Chicago, Détroit, Atlanta, St L< », 
Kansa» City et San Francisco.

ABONNEMENT :
Ville et Banlieue fO.OO par année, fiOc par nc:i 

Par la poste $4.00 par année. Etats-Uni* 
$6.00 par année.

RETOUR A LA TERRE

• hl
rience n'ayant pas d*»nné les résultat* 
attendus, ces gouvernements semblent 
déridés maintenant d>n tenter un 
autre le retour à la terre, la colo­
nisation. Il y a quelques semaine* de­
là, répondant à un vigoureux t»lai- 
«loyer du sénateur La«a««ef le aéra­
teur Meigben, leader conservateur du 
sénat laissait entendre que le gou- 
vernement fédéra; avait alors à l'é­
tude un proj*t qui «levait entraîner la 
participation financière d*s provinces 
et des municipalitéa et assurer réta­

blissement sur des terre* de quinxe 
a vingt mille famille» canadiennes.

Ce projet, élaboré par le féiléraî, a 
reçu la semaine dernière l'approba- 
' «n «lu g uvernement provin» al «lu 

m . P.ruriMvick. Nous tenons à
le «

c'e» t un pas «laus la b'-nne direction 
n«> * *eml>le-t-il, et le gouvernement 
mérite d être encouragé dans cette 
vrue II est impossible, naturellement, 
«le dire dès mn.ntenant» quel sera le 
résultat «le cette initiative. Cela dé­
pend «le plusieurs facteurs Ce!* dé- 
pend e: tre autres chose* de la vi­

gueur de l'impulsion que le gotirfnH 
ment saura donner à ce pr«'jet dt 
Ionisation, de la nature de l’imper 
« e des accours qui seront offert» l| 
cea futurs colons, de 11 t 
leur’des terres qu'on leur « ffriri,«l 
la com,*éten«?e «lea foncti- : uaïf** 
ser«*nt chargé» de mettre h exéert 
le plan officiel. Le sil«ve< er «’•J 
me dépem! d'une foule de chose». Tl 
ep que noua pouvons «lire « ®a^ 
d'huif c'est que le projet, e r: u t!'1 
e*t bon et qu’il vaut d'être erc^ai 
gé, d'être poussé v g-oir- 
avec téna< «îé.

UN VOYAGE DONT ON SE SOUVIENDRA

cel»i qu'rrf*ni*e l'Assw
► sut représenta 1» vi»

Ch. „ •r*!e 8t-U.i. d* France, du 26 au »0 juin prochain. L*il
..... A . rh*r#11# *• Tadru**ac. an# véntab e relique puisqu'elle e*t la pr

qu, fut érigée en Amérique. Il va *.na dire qV.Ue renferrr. pl.aleura *owvenlfa intéreM* —
c»e*iennist#« vevagrfeet A bcM da »r!etd le _•• , , . . v t -

1 UH F, r n T*peur Québec de a C*rada Bt**m»h’r? 1
.».M »-.r •»!_ y. r r.,M„ t {trTS:,nX : -

UriTlir. Hf JUS, C.rj 0t-U«r»M^ Tt.. L.\r.<-„ tr atl.h - •«. : • e.



LE NOUVELLISTE. TROIS-RIVIERES. SAMEDI 21 MAI 1932 'ït !

nos couRRieRs
St-Casimir

# jUUI’M

.âjf Mlle <ïabri«*Ue L**- 
Jïlirty Hameau au la 

L au d*la d’un moiê de. auite. 
fiZ fractur- a la jnmbe droite, n* 
c3 Mlle» Marguerite Teaaier, 
**.e Bivinl ainsi que Mme An- 

Trottier.

k f k< . vrvrs
«p# cher Mme J

et lÂo Ré la :i- 
.▼aj;e d*a(fair«*i

et
H Du- 

Mme A.

M.

•renient 
Je i^uébei’.
I*,..-, r *■, M et Mme J‘hi- 

n, M. J“«. I«acour*iére 
Tr<*tfier, M. Dr et Mme 

. Henri Tardif. Mme Ii®u- 
a-ni-i que Mlle Marie- 

. allés à Québec la »e- 
i,re pour assister à une 
i.q d'opéra.
v Klemen et se* fille* 
. Alice et Edna sont al- 

. |{iriêrea dernièrement. 
n Teaaier en voyage d’af-
•bec.
le Roy de la Pérade chez 
ne Armand Tessier pour

amis.
MM. I^iurent Côté 

fer sont alléi eu v. 
aux Trola-Rivièrvs.

M. Libbire Vallée de Kt Marc et 
99m lus Henri « he* leur* parent*.

M. Lue et Mlle J^uraine Tessier 
ont passé quelque* ji.ur* à Québec 
rhe* leur» soeurs, Mme» Alarie* et 
Huât.

Mlle Lucina Langlois de Sbawmi. 
gau est venue rendre visite à se* pa­
rent* M. et Mme lierménégilde I^tu- 
glri-.

^1- et Mme J"bnny Tessier ainsi 
que Mme Trefflé Tessier s uit allé- 
à Kt Thunbe rendre «imte û Mme 
Orner C’Iialifour qui est gravemeut 
malade.

Mme Léo Rourbeaii He Port neuf n 
tuisaé «me huitaine rhe* Mme We - 
lie Germain.

M. Dominique e*t de retour d’ttiè 
voyage d’affaire à Montréal.

M. Albert et Lmilien Giroux sont 
allé» à Québec In semaine dernière.

M. F*

Cinq Mar* de* Gron- 
1 je au presbytère d»*r-

Puboi* e*t aotuelle-

M iv . I^iquerre et Fré«lé- 
• allée a’!\ Grandi- 

a i'olra«:on des funérailles de 
P p. Sauvagesu.

j,:’:en -Ar. Mine Henri Au- 
et MI* Fia Auger sont parti* 

*ur un s<* r h St-! bald.
M.> Thérèse Bédard est revenue 
- T 'j«f h Québec où elle était 

*re de Mme Guertin.
Mtre Auguste Trottier eat de re- 

pij» <j'ure pror entde à 8t-Roch de* 
mes chez son père M. Kdmond- 

I«r>
V Paul Hardy de Montréal était 
\n *on père >f. Kugène Hardy la

îiine dernière.

M. Thiburee Bélanger de St-Thu- 
js j •••«âge chez Mme Emile

M et Mme F*hilippe Sauvageau de
•

TVottier.
M Maurxc Germaip de Sfe-Anne 

!a Pocatière en visite chez ae* 
r’e« MM. P nat et Wellie tiermain. 
>r> F’i S vageau de St-Alban 

M - e Rodolphe Masse 
'L,* Alpiionsine Garnean est re- 
trr^e à Sf Thuribe après avoir 

quelque* jours che? sa soeur 
Wellie Lépina.

M Chnrlc- Edouard Laquerr» de 
» de !n Pérade che* Af, pa­

ît Mn •• Philippe et Achille 
# Shatvinigan chez leur père
ges Vallée.
lésime Mailhof de 8te Anne 
'éra-le de passage chez de*

JP"1' ■

Gentilly
BAPTEMES

M. et Mm» Lucien Po!iq^ -, son 
heureux d'annoncer à leur* r»rents 
et amis la naissance d’une fiFe bap­
tisée sou* le* nom* de Marie, Thé 
rèse, Hermânca, Hélène. Parrain, M 
f^ouis Baribeau, agronome; marraine 
Mme Tjouis Baribeau. Porteuse. Mme 
Wellie Poüquin, tante de l’enfant.

— M. et Mme Maurice Tourigny 
sont les heureux parents d'un fi 
haptiaé #oua les nom» de Joseph, 
Ernest, Emile, Jean.

Parrain, M. Eciîe Tourigny 
grand oncle de l'enfant; marraine, 
Mme Ernest Tourigny, grand more 
de l'enfant. Porteuse, Mme A ber! 
Poisson, grand’mère maternelle.

N’OTES SOCIALES
M. le Pr S. Giroux et Mm® Ci 

roux sont allés a Victoriaville der­
nièrement, visiter lean fi e étud.ants 
au Collège du Sacré-Coeur.

— M. Louis Baribeau, agronome, »n 
voyage d'affaires à Québec. '

— M. ]’abbé C. Poisson, M. l’avocat 
IL F® ^son, Mi.c Flartstia® P® • 
Mile Yvonne Vallièret, tous de Mont 
réa', de passage cher. M. et Mme 
A'phonse Poivon et chez M. Jérémie 
Poliquin.

------M. et Mme J. Alphonse Beau
chesne, Mils® Yvonne et Fioretto, de 

iSpPierre les Beequets, do passage 
chez M. .1. Arthur Beauchesne.

—M. Emillen Gingras, M. Pau 
Hamel, de Béeancour, de passage a 
Gentilly.

M et Mme We!H€ Po’iquin, Mlle 
Alice Poüquin, par affaire* aux 
Troi * - Ri vières, ces jours derniers.

—M. Gérard Boisvert, comptable 
la Banque Provinciale de retour d’un 
séjour d’une quinzaine à .Vieoîet.

—Mme Ponatien Lupien, Mlle Ma 
rie Beaucheane de retour d’un 
voyage de quelques jours à Quéhei

* M. Al hé rie Schelling est parti 
pour Sorel ces jours derniers.

— M et Mme Zoël Lambert de 
Montréal, de passage chez M. Jéré

t1« Po!iqu:n.
M. Achilla Pouton est de retour 

d’un voyaga à Montréal chez sa* 
M « Ma urir® Beauchemin et

Mme Bruno Beauchemin.
Il P»«l F 'tame. de» Tr-'i»- 

Riv erea, de passage chez sa mere, 
Mm» Charles Fontaine.

^M J. Arthur Beaucheane en 
v»’\ aft d affaires à St-8ylvèra ees 
jour* dernier*.

Mme J. Pérgse*. de Québec, en 
' "ite chez M. Octave Mailhot et M 
Johnny Hégotte.

M. l4s-(ioniag je Tour.gny est 
retourné a Montréal aprè* un eéjour 
de quelques tro* chex sa soeur Mlle
Germaine Tourigny.

— M ie* Marguerite Poliquin Bri- 
• tte Po Tu;n, M. Jérémie Poliquin, 
M. Athar.aee Pescormiers, en voyape 
a Québec dernièrement.

— M et Mm* Paul Pesileu et leur» 
enfant» de Ste-Angè!e de («aval, de 
passage chez M Ph Üppe Poisson.

— M « Kva Morrissette est de re­
tour d’un séjour de pluaieurs semai- 
nés a Ste-Philomène chez sa soeur.

— Ml’e Gabriel e Beauchesne de 
retour d’un voyage aux Trois-Riviè­
res chez des parents.

M P k ert Po «oon de N’ico’et en 
v site rhrZ son frère M. Achille 
Poisson.

Mi e A’ice Lavigne vient de 
commencer a l’hApita! Normand A* 
Cro«* son coura de garde-malade.

— M le notaire D. X. Rheault, 
Mme Rheault, Mme» Fmeat Honld, 
Henri Veilleux aux Trois-Rivières, 
rhn?: Vf > pr R. Veilleux et Mme 
V e i ’ 1 e u v

—M. Auréu* Ma i’hot d* Sherbroo 
he, de passage chez aon frère M. 
Thoma» Ma:!hot.

—Mlle Suzanne Pérusse, de Qué­
bec, en promenade chez plusieurs 
parents et amia à Gentilly,

•—M Pau! Boisvert comptable k 
la Banque Provinciale est actuelle­
ment en vacances à Nieolet chez son 
père M. Fortunat Boisvert.

—V. Alphonse Sévigny en voyage 
d’affaires à Bt-Sylvère et Ste-Ger- 
trude.

Mme .1 Weathead d* Montréal, 
eet venue passer quelques jours chez 
sa mè’-e Mme Frnest Tourigny.

UN MOYEN RAPIDE 
D'ENRAYER LES MALAISES 

DES ENEANIS
“Tout comme d’autres Jeunes irè- 

rea j* me de»àrr a * chaque (®|f 
bébé pleurait’*, déclare une maman 
de Syracuse N Y “Plutieura fois 
lorsqu’il éta’t bouleversé ou constipé 
j’essayai l'huile de ricin mais il ne 
pouvait la garder. Notre médecin me 
dit d'essayer le Castona de Fletcher 
parce qu’il est inoffensif et que le» 
enfante l’aiment. Ceci mit fin à mes 
ennuis et j en ai donné depuis * tous 
mes enfants “Le Castona ne man­
que jamais de réjouir les mamans 
par la manièra rapide avec laquelle 
il met fin aux malaises des enfants 
tels que coliques, constipation, rhu­
mes, etc. Voila ln raison de la vente 
étonnante et de la popularité du Cas- 
tona. T--'ut comme iea bons produits 
(1 a des imitateurs mais le vérita 
ble Castoria — le produit purement 
végéta) — porte toujours la signatu­
re de Fletcher.

d u ri

cr e, ci 
re acquit

Uumt. Madrid

lés à La Visitation visité M. Gilü- 
Castonguay demeurant chez M. Jean 
Rte Morrissette, se rendirent à St* 
Zéphirin chez M. Salermne Caston* 
guay, Mme Philippe Jutra*.

M Gédénn Lemire, M et Mme 
Léopold Belletéte pont allés a St- 
Zéphirin la semaine dernière chez 
Mme Elzéar Lemire.

M l’abbé Kphrem Lafond en visi­
te chez son père M Joseph Lafond.

M Evariste Proulx, Mm» Olivier 
Proulx et Mile Rose Helène Proulx

>nt allés a Pierreville par affaire*.

M et Mme Hector Dumoulin de 
St Zéphirin en visite chez M. Nestor 
Gauthier dimanche.

M W ilbrod Jutras d» Pierreville 
1 visit* M Evariste Proulx et M et 
Mm» Herman Jutra* »on père.

M Jean Bte Lefebvre, Mlle Simo­
ne et Charlotte Lefebvre a Pierrevil- 
le par affaires ce» jours derniers.

M et Mme Joseph Allard de Bte-

La Rme du Febvre
Monique en visite chez M 
Emmanuel CAté dimanche.

et Mme

LA SITUATION DE
NOS CULTIVATEURS

Vtt la eriee. Tout 1» monde » 
du d» l’argent. Les cultivateur* 

furent e» plu» richement éta- 
par leur* parents disent qu’ils 

peuvent, dans es conditions pré. 
tes, établir leur» enfants. D’au- 

arrivent difficilement à atta- 
r les deux bouts. Il en est de 
ne dans chique paroisse qui ne 
vent payer le» impôts de plus en 
i élevés et rencontrer les intérêt» 

sur des propriétés achetée» il y 
je ques années, kt sur lesquelle» 
ava.egt pourtant donné daa mon- 
» considérable» en acompte sur 
»r.x d’achat convenu, 
illeur», il en est autrement, par-

Iques années, Mm» Vve 
h n t ses cinq enfants 
aroisse de Saint-Sévérin 
implain, pour essayer de 
e de sa famille en tra 

! di*s terres 
ien Elle oh 
* lots 30 du 

IS du rang

Réparez
vous-même

vos

CHAUSSURES 
A RAISON DE ï.n paire

452 Ru#»
Be« Forge*

( uir plastique de récente invention. S appli­
que comme du beurre et durcit en une nuit 
dur comme du cuir. Pas de clou*.

Nos représentants voua donneront une de­
monstration gratuite à domicile.

VIC-0 PRODUCTS TRolV-UI VIKRY s

M.« 12-1 m ; -1

PIANOS
LINDSAY

j

( iuQiiante-cinq années dans le 
commerce de pianos

^ piano Lindsay e*t un aplendide exemple de 
Qualité. Examiner-le vou*-même ou obtenez 
1 opinion d’un expert.

\\f>rrMODELE "S
f ai*»e d acajou, armature de fer, trol* péda­
le*. corde* à forte tension “tricord”, clavier 

7 l.J octave*, excellent aon.

$325.00

NOCES D’ARGENT
Un grand nombre de parents et d’a 
mis *e réunissaient cher V. et Mme 
Frank Boisvert k l’occasion de leur 
vingt cinquième anniversaire de ma­
riage.

Au cours dp la soirée une magni­
fique ndre-^e fut lue par Mme Chs 
Ed. Allard leur fille.

M. et Mme Frank Allard reçurent 
un magnifique fauteuil offert par 
les parents et aussi d’autres riches 
cadeaux d’une beauté rare 

Etaient présents k cette réunion: 
M. et Mme Frank Boisvert les ju­
bilaire* M. et Mme Chs Edouard Al- 
xrd leurs enfants Joseph, Armnnde, 

Donatien et Irène de Ste-Vonique, 
M et Mme Adolphe Manseau de La 
Baie, M et Mme Alfred Manseau de 
Nieolet, M. Albert Boisvert, Mlle Al­
berta Boisvert et I^aurett» Béliveau 
de La Baie. M Joseph Manseau de 

Visitation. M et M^ie Benjamin 
Manteau de Ste-M**nique, M. et Mme 
Alphonse Manseau de La Baie. M 
Rosario, A'bcrt et François Manseau 
d*» Nieolet, étaient au»sf présent*» 
Mlle Aurore Droveneher, at Maurice 
l’rovencher de Ste-Monique, M. Zo 
tique René de Trois-Rivières

A rette soirée il y eut. chant, mu 
«fque et déclamations. On se retira 
uir le matin en se disant aurevoir 
ians 25 ans.

PETITES NOUVELLES

M l’abbé Hormisdas Rheault vi 
ire de Bt-Léonard, M. l'abbé A! 

eide Lefebvr» en visite chez Mme 
Elisée Lefebvre au presbytère et 
chez M. Philippe Breton.

M. et Mme Jean B. I«emire. Mlle 
Mari» Paul» Lemire sont allés à 

let, M. et Mme Rodolphe Rous­
seau la semaine dernière.

M. et Mme Léon Sennevill# de I»a 
Visitation les hôtes do M et Mme 
Dieudonné Senneville et M et Mme 
Octave Vallée dimanche.

M. et Mme I,éopold Belletéte sont 
allé* h Pierreville la semaine der­
nière chez leur fils Arthur Belletéte.

Mlle Jeanne Grandmont est allée 
k Pierreville chez M. et Mme Wil- 
brod Jutras.

M. Nestor Gauthier. Mlle Jeannet­
te Gauthier sont à Pierreville par 
affaire.* la semaine dernière.

M. et Vm® Omer Bellerrare et 
leurs bambins de Bt-Grégoir» ont 
visité chez M. et Mme Denéri Proulx 
dimanche.

M. et Mme Antonio Manseau sont 
allés k Nieolet samedi dernier.

M. et Mme Joseph Albert I«emlre, 
Mlles Mariette et Gabriel!» Lemire 
font allés k Trois-Rivieres par affai­
res.

M l’abbé G E Lemire du séminaire 
de Nieolet de passage à La Baie chez 
M. et Mme Lucien Proulx et M. et 
Mme J. B. Lemire samedi dernier.

M. et Mme Joseph N. Lemire, Mlle 
Marcelle Lemire sont alés à St-El- 
ph* ire chez M. et Mm® Ant. Lemire 

M. et Mme Harry Gauthier et leur* 
enfants sont allés à Pierreville chez 
l*‘urs parent* M et Mme Marcel 
Gauthier.

Mil® Jeanne Breton e*t de retour 
nhez elle aprè» un® promenade de 
trois semaines k Drummondvill» chez 
son oncle M. Joseph Breton.

M. Fernando Gouin à Pierreville 
par affaires.

M. l’abbé Pierre Allard, Mlle Ly- 
!ia Allard et Ml!» Claire Allard de 
'• Pierre le* Becqueta ont visité M 

Mme Louis Allard et Joseph Al-

St-Mathieu
E\ER< H YS DU 

Dimanch<

M OIB DE MARTE

quitta

I a R

Ct chacun e

de bons

dernier commençaient 
pieux exercices du moi* de Ma- 

f;» en notre ég.:se. \ eotte occasion 
M. la curé avait orné l’autel de la 
Bte-Vierge d» magnifiques fleur» et 
bouquets de toutes sortes. Le matin 
plusieurs personnes s’approchèrent 
avec dévotion de la Table Saint». La 
me»*» fut célébré» par M. 1® curé qui 
donna aussi 1^ sermon de circons­
tance. Il parla des grandeurs de Ma­
ri». Il demanda aux fidèlçs de s’ap­
procher souvent d® la sainte Table 
et de prier couvent cette bonne Mère 
du Ciel, afin qu’e le nous, accorde 
ses plus abondantes bénédictions en 
ces temps si difficile* qu® nou® tra 
versons. I! donna ati*«i le programma 
des heures dfy» exercices 
qui. 1® dimanche seront k 
de l’après-midi, et la sem; 
heures du soir.

la ferr

yo

I» do Mme Vv® Avot*» 
n h un cultivateur de la 
de eorte que tout» la fa­

te rassembler aisément a 
naternell». Et ainsi, en dé- 
disparition de son époux 

lutre monde, Mme Vve A - 
en - r» jouir d® la véri-

a suivre, 
2 heures, 
ne a sept

et

bit I
erfa

rer

tri

AGREABLE BOTRFE

Dimanche dernier avait 1 eu chez 
M. et Mm» Phiüas Héroux uneagré- 
gréabîe soirée, taient présent», outre

' •
Adolphe Héroux, Mlles Cléciriüe et 
KV‘'" ° W*I®1» 1*4 -t ffam®!,
Bte-F.ore, T^aurerza Gélinas, Praxide 
Héroux, Céc.I» Héroux, Imelda et 
Thérèse Héroux, MM. Vianny La vio 
lette, d„ Grand’Mère, Armand et 
Hervé Hamel, d® Ste-Flore. Ovi.a. 
Ernest et Onés.m» Dézie:, A>h onse 
Gélinas, Eugène Hill, Jérémi» Dœ- 
côteaux, Ernest »t H>*iri Descôtcaux. 
\rthur et Généré Gélinas. Maurcc 
Gélinas, Origèn® Héroux, Armand 
Héroux, Hector Héroux, René La 
perrière.

joie régna pendant toute la 
. 1..

Grand’Mère, dont nous connaissons 
le talent mucical joua avec succès de 
jolis morceaux de piano. Plusieurs 
chansons et déclamations furent aj 
programme.

notes locales

M. Viennex Laviolete de Grand’
! - v -

le Izella Ham^ i,- s*r<-FI r#‘. tu
v sit» chez M. Philias Héroux der 
n ierement.

— MM. Amédé® et Erneet Descô 
féaux étaient de passage à Grand' 
Mère dernièrement.

— M. Oscar Héroux était en voya 
go d’affaires h Shawmigan la ’»#» 
main» dernière.

■ Mlle Florett» Héroux est reve 
nu® enchantée après un aéjour de 
quelques semaine» a Bhawinigan.

P
vi® de famille.

s argent, parce que enurageu*# 
art en vue le h'^n d® ®es en- 
ede a trouvé au pays de FA 
'e moyen, d’établir tou» se» 

ts auprès d'elle, et de le» éta- 
romm® elle n’aurait pu espé- 
' faire dan? les vieilles parois- 
ù le prix de® terres est élevé, 
faut débourser gros dVgent 
acquitter les taxes, et où le 
do vi® oblige A des dépenses 

hors d#» proportion avec les revenus 
de fermes achetées à crédit.

Fl dan® !e pays où vit maintenant 
M a Ayotte, où scs enfant» e» sont 
établi», des cultivateurs qui ont a® 
nombreux enfants pourraient facile, 
ment les établir, s’ils ve-ulent leur 
fournir quelques centaines de dol­
lars pour qu'il® puissent vivre en at­
tendait de récolter suffisamment, 
ct «V* veulent défricher et cultiver 
tes terres pour récolter de quo*

*
un commerce.

Ft le Service d» Colonisation, Che 
mm I® Matlena! 4a ca.<a|ri< 
Montréal, Q.ié., facil;t® 1#» voyage de 
ceux qui veulent aller visiter cette 
région.

J F LAFORCE.

Fuller .a l,i 
décision sur 
Jack Kid Berg

New-York, 21.—- Un jeune boxeur 
scientifique ie Boston, qui calcule 
sans ce«ee zon travail, a établi clai­
rement la question de son habileté 
en triomphant de Jackie Kid Berg, 
il a ainsi prouw ®es droits à ren 
contrer Tory (anzonneri pour le 
titre de* poids-légers.

Fuffer dédaignant la pluie de 
coup» d» poings que l’anglai» faisait 
tomber sur lui. a vaillamment fait 
face à l’orage, portant un bon coup- 
ue® qu’il avait une ouverture pour 
gagner petit h petit un® décision 
a la fin d#» leur bataille de 12 ron­
de®. Ces deux boxeurs «’étaient ren 
contrés dernièrement et 1a bataille 
s était terminée avec un verdict nul 
après 10 ronde*.

et

f^ndltlon* faciles: IIO.OO comptant 

par mol®.
e t M

MN DSAV5
EL
c. W UN DS AV & CO. LIMITED

lard la «emaine dernière.
Mil» Yvonne Marcotte est allé® à

Bt-Zépl rin chez *e* parents ]® se­
maine dernière

M Raoul lafond de Drummond- 
v il® chez son père M. Joseph La­
fond.

MM A-tonio et Val ère Vallée de 
Flerrev » en visite chez leur oncle 
M AlfUe Lefebvre.

M Bruro Boisvert, Mil® Lueiîe 
Côté sont allé* à Pierreville p«r »f. 

i faire*.
M et Mme Joseph Breton, M P 

Breton, Mües Cécil® Vallée. Marie 
I Jeanne Dauphin d» Drummondville
j M et Mm® Régiste Lafleur de 8t- 

1 vi« •#« rk-ez M et V r
Philippe Breton.

M, et Mm® Herman Jutras sont ®î-

134.
J. £. GREGOIRE, Gérant

rue Notre-Dame Troii-Rivi^re*

Sueeurtale à Shawmigan Fall®:

Cinquième Rue Tel «2*
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l/os plus ros détaillants

DE CHARBON
ANNONCKNT :

ENTRE
QUEBEC ET MONTREM

qu’il* ont maintenant l’agence du fameux 
Anthracite Américain

Reading
Par l'acquisition de ce 

fameux combustible

La Charbonnerie 

St-Laurent Ltée 

a maintenant en entrepo­

sage, tout le* 

Tharbons do 

marque

Votre Garantie
t

Charbon — Bol* — Huile à 
chauffer — Huile i brûleur* 
—Huile *téréll*ée pour brû­
leur*—Prix défiant la com­
petition.

.Noriingcmenf Sfirrf Rnp4ffa 1
I __ au RHUMATISME f

izmaSmL» douleur c»**®- le »nu^»
rr.^- t *e dé*
r-sactlerhmm* < «
•rct cbtmêa pur la* T*2

TBTs-*£*■: i
CHtRBONNERIE ST-LAURENT LIMITEE
101 Rue Du Fleuve Tel. 437 Troi»-Riviere* 

Succursale: Rue Milot. Téléphone 3353
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Il faut acheter
Suit® de la pag® t

niante au point J* /u# civil# par 
education civique que It® jeunfe 

reçoivent. Son Honneur .c main 
Robichon 4>sa:t «en tg*ri “Lee 
Scout® méntert le *> u» franc ®t .< 
plu» ioya encouragement.’*

‘‘Je sui» convaincu q i« nttr® po 
pulat on anxieu»® d exprimer ex 
confiance et ®on appui «n*v « cettr 
jeune#»» qu® le Per* V ncent e#’ 
a grand:r dans • bie**. fera p • m 
ment son devoir en vervan* ®or 
obo ® avec gai®»# d# co»ur et d'»* 
prit.

Apré« cm* citation® d«* no® auto­
rité» r®lig eu»e# et Civ. ce, r. 
Trifluv en» feront un bienvr **■ 
accueil à ce» garçonnr*^ qui leu 
tendront la main. Une double rai 
eon nou® imposa d'acheter cette ru*< 
symbolique: 1® patriot erre *-t ** lé
sir deneourager une oeuvre nér 
tant» à tout point d® vue.

Toute la popu.ation e#i éga emen' 
nvitéa à accoter a .a cérémoni* 

scoute qui »® dérou f“a c® * • r a. 
pied du monument di Sacré-Caeai 
or® d® la béné.diction d‘,n drapea 

d® r.A»#ociation et de la réceptio 
de nouveaux scoutee. La fête d« 
Dollard ®era bel!» de .outa t „ «
«coûte-

pf» par A Dupont, E Laborte, D 
do Gauthier, T Le\a-»eur, A. Mo 
ri»»ette et L. Gauthier.

Le club Plaisant* e»t prêt à m 
surer »*» force* contre t «t club <

Mau ie preference

Etudiant décède

J J F

ef* •% •% e*e •» ♦% •%

Le St-Vincent 
Ferrier a battu 
les locaux 4 à 3

Le Saint-Vincent Ferr er de Mont­
real est venu rencontrer 1® Tm;»- 
Rmèrta et a remporté le champion 
nat du croquet de la province e 
battant les nôtre» 4 a 3

A Adam et Tremblay ont battu 
j., Brunell* et A Milette

A. Rouleau et A Lapoint® per­
dent contre R Giroux et K. Robert. 
A. Adam et Tremblay gagnent sur 
E. Perrin et G. Ijnflarrme

J. A. Payette et F r,a!arne*u 
perdent romtre B Mélançon et J. 
A. Birtz.

A. Ijiipoint® et A Rouleau per­
dent contr® J E Roy et R Bru-
nclle.

J. A. Payette et F Galarneau 
oattent R. Giroux et E. Robert.

A. Adam et Tremblay gagnent sur 
R Dumont et A. Désaulniers

Une victoire
I«e club Plaisant» vient de ren 

porter sa deuxième victoire conse­
cutive en triomphant du Bt Ixyuis 
du Cap, par le score d# 8 à fi.

E. Labonté qui officiait pour le* 
vainqueurs retira 10 hommes au bà 
ton et fut bien secondé par son re 
ceveur Dodo Gauthier. Tous les 
joueur* ont brillé tant au champ 
qu’au béton. Des 2 buts furent frap

VI-

V f

‘F/

*v;

vos
TAPIS

W*

Remis « neuf et aussi pro­
pre qu’à leur sortie du
mAgasin.

SI ! !
Vous les confiei a l’Atelier

I E MIE1 XOl l H l E
ENTRE

Québec et Montréal
Vnuhller pa« que noire atelier 

p« ut faire fou* le» ouvrages 
de notre métier

remplois nettoyés .<1.00

'3/v II. A. Poissant & Cie
Maîtres Neftnveur. leinturier. |légrai«»«eiir

333 Rue St-Georgcs Tel. 1164 Troi* Rivière*
Shawinigan Falls, Drummondville, Sorel, Joliette

• ••evese***► ♦ • « * «» « • •» • • «» • • ♦♦ ««•» ♦♦ ♦* •• * * ♦♦

Le REFERENDUM
Des 30 et 31 mai

Pourquoi l,i Celcinesc a préféré s’élablir à Drummond- 
>ille plutôt que «le venir aux Trois-Rivières.— Le cas de 
la Compagnie Eddy à Mull.

Pourquoi la Celanese a t elle préféré 
s’établir à Drummondville rt pourquoi 
tou* le* effort*, direct* ou indirect*, pour 
l'amener aux I roi* Rivière* ont il* é 
choué >

Il n’e*t qu'une seule raison: r e*t qu el­
le a trouvé beaucoup plu* avantageux rie 
choisir Drummondville.

Ceci se comprend quand on compare 
ra la situation, du point de vue taxe*, rie 
cette grande compagnie à celle de la 
Wahasso Cotton C o

I.’an dernier, la Wahasso Cotton Co. 
a payé en taxe foncière et en taxe* spé 
ciales, la somme de $84.880 68

I .a Celane*e de Drummondville, — 
notre affirmation est fondée sur rie* ren­
seignements officiels, — paye actuelle 
ment—en taxes foncière* et scolaire*.— 
la somme de $10,000 hile continuera à 
paver ce montant de $10.000. jusqu'en 
10^7 et durant le* dix ans qui suivront 
10 37 elle paiera seulement $20,000.

C’est donc dire qu’actuellement la Wa- 
basso Cotton Co. en taxe* foncière* et 
spéciale* seulement paye à notre ville 8 
fois plus que la C eîanese paye à la ville 
de Drummondville. De plus la Wahasso 
Cotton Co., paye la taxe scolaire.

Peut on être surpris qu en face d’une 
telle situation, la Ceîanese ait passé ou 
tre aux avantage* de* Trois-Rivières et 
ait préféré * installer à Drummondville)

ha Ceîanese. la Montreal Fextile, à 
Montréal et Magog, sont de* concurrents 
de la Wahasso Cotton Co ^ at 
surprendre si la compagnie trifluvienne 
avec le fardeau qui pèse sur elle, fait dif­
ficilement concurrence « ce* rivale* et 
n obtient pas pour son usine autant de 
commandes qu’elle le désire?

Du domaine de l'industrie textile pa* 
sons à celui de l’industrie du papier et 
comparons le cas de la Wayagamark 
Pulp fix Paper Co. et de la Wayagamark 
News I td à celui de la grande usine I ddy 
de Hull. Là encore nous cueillons de* 
renseignements intéressants et qui démon­
trent les avantage* qu’offrent d'autre® 
ville* et combien difficile est la situation 
de notre industrie.

D après l’entente entre la ville et la 
Wayagamack Pulp fix Paper et la Waya 
gamack News, l'évaluation de ces deux 
compagnie*,— qui en réalité n en consti­
tuent qu*une seule,— sera fixée à $4.« 
000,000., c'est-à-dire à la valeur du ter­
rain et des machineries. Sur ce montant

$4.000.000 la compagnie s'engagera 
à payer toute* le* taxe* imposée* aux 
Frois-Rivière*: foncière, spéciale* et sco­
laire* I a Wayagamack New* Ltd renon­
cera en plu* aux quatre année* d exemp­
tion dont elle a le droit de bénéficier.

Qu’a-t-on fait pour F.ddy à Hull?

1 nfévrier 1030, la ville fixait à $4,000,-
000 I /évaluation municipale de cette com­
pagnie. I lie ne tenait compte que du 
terrain et des bâtisses et ignorait le* ma­
chinerie*. Cette évaluation vaudra pour 
une période de dix an*, indépendamment 
de toute* amélioration* et de tou* les 
agrandissement* que pourra faire la com­
pagnie Lddy.

I lull n’a pas de taxe* spéciale*. Il n y 
existe que la taxe foncière et la taxe sco­
laire. 1 a taxe foncière est de $1 50. ( e 
la signifie que la grande compagnie Lddy 
paye à la ville de I lull $60,000. de ta­
xe* par année Aussi e*t elle décidée à y 
demeurer et à continuer «à y donner du 
travail à I 100 main* Ln plaçant le taux 
global de* fax*** foncière* et spéciale* à 
$2.50, le* compagnies de la Wayaga­
mack se trouveront, après 1 adoption de
1 entente. à verser à notre ville $111,- 
.300. presque le doubl»* de ce que paye la 
compagnie I ddy à Hull. De plus la mê­
me compagnie paiera les taxes scolaire® 
sur son évaluation telle que portée au 
rôle.

C rs chiffre* n ont P** besoin d être 
commenté*. Ils parlent par eux-mêmes.

Nous pourrions en citer d analogue® 
pour tous le* genre* d industrie* que nous 
avons aux 1 roi* Rivières.

Lst il étonnant après cela qu'en dépit 
de tou* le* avantage*,—main d oeuvre 
abondante, proximité du pouvoir élec­
trique, port avantageux, communica­
tions océanique* et fluviales avec les L- 
tats-L nis,— notre ville ne puisse pa# at­
tirer plus d’industries?

Ayez une industrie prospin et vos logis seront bien loués.

î!

>1

'

1 a première chose que fait tout indus­
triel qui veut fonder une indu«»rie dans 
une ville, c’e*t de » informer du traite 
ment que I on accorde en matière d im­
pôts. Si on lui répond qu’en plus de pay 
rr sur le terrain et les bâtisses, il lui fau­
dra payer sur les machinerie*, il nous tire 

a révérence et s en va chercher ailleurs 
conditions plus avantageuses pour pro 
duire et soutenir la concurrence de ses 

rivaux

Quel homme sensé n en ferait pas au­
tant ?
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LA SAISON DE LACROSSE S’OUVRIRA DEMAIN A 2 HRS. ET 31
BULL MARTIN EST UN LUTTEUR D’UNE TRES GRANDE FORCELes Tigres du gérant* L. P. F ortin renforceh de sept 

bons joueurs de Montreal s'attaqueront au V erdun 
de la ligue de lacrosse amateur de Montréal, demain 
après-midi a l'arma Laviolette. Tne partie inté- 
reasante qu*il ne faudra pas manquer.— Les aligne­
ments des deux clubs.— On peut s’attendre à une 
lutte des plus contestée*, car le gérant Fortin en­
tend débuter par une victoire.— l’ne pratique ce 
soir a l'aréna de 7 à K heure**.

U •• ton
• • J. dt-nt n a; r*m rr. A\. à 2 h#u 

et He’M e. â I Arène Larlolett*.
\*mr\ i* le« T frtt da f*r*nt l. P 
F ri n â#rcr*. aux pr a• f la Var 
dun • la l.f 10 ama'aur da '.aamaaa 
da V int '*>• pnuf p • i
un des plu» farta fluha axnataura d* 
la pr »v nr# !m Jo aui ranfor è« da 
••T* jouaurt amataura de Montréal ré 
us» ront ils à triompher da leurs pu •
• ar ts rlvaut * C‘oat ra qu’on ea da 
manda un peu partout, an ailla, a* nul 
douta qu un grand r m"r re «1 amataura 
•a rendront à l'aréna, damain après 
n»ld pnor aMiatar a ratta pra^ éra 
part.» da la<*rna*a d' ntér eur dans no­
tre viüa

Pour plusieurs, ra sa-a un aparté 
r.m q'j a n'aoront pas * j dap i a long-
ta ;•» a* qu*' a »a randr ' t \ ,r atr»'
plais r, . ar ç« laur rappallara 1m 
Sasu* j< ira du Jey da larro»»#, al'<rs 
Çj* jaune* enrore, « fa salant par­
tie d une jipa, et an ranaoyant no» 
Jaune» -ueura a auvra i • roa vront
aar-» d*'.*# q..e q .e# naa daa ; ja br
la* ha-jre» la au- > » P ur la» Jeû­
na» ra sera un apar*».!» tout A fait 
Tio!i«aau qui ne devra • pas manquer
«la eur par# au ; u« h 
la »rr m* a»’ un d»> • 
1nté•»a»a'',» fi U ar*
à+faut

1IV—-C Pobtnaon 1^—P * Stuart
11- Montniarq^a”# M U ‘ r ao»
12 n MéCaa 12 T Haanay
13 - r»M ; r *•

Adolphe f louât
JarrM Colquhoun 
Red I »0rr t ffé 
I<èo Gé. nas
Jm Waîfcar, Une H U ; » 
I^awrem'-e Paria 
Thon aa Ro-hé aa j 

Les prit d'admission sont à la 
porté» de toa*ai es bourse» et per­
sonne ne devrait # ar»t»nir da se 
rendra a l'aréna Isa a bîilétt da it 
'-ants sont an vente dans »• dépôts 
suivants Corona f gsr Store, Joa 
St-Plarra, d/ar Jean, Henri Cloo- 
tiar, A bart Boîdoe, Petit Windsor. 
J H A rr hamhault. !-es biKétS ré»er 
vs» sont an vante b l'aréna aux prit 
suivant» loges 50 cants, gs'arlé et 
promensde T* rants

l'KATiql’K CF. SOIR 
La gérant 1*. Fortin, aura une 

j dernière pratiqua r» aoir à • heu- 
j r ea A l’aréna en vue de U partie de 
j demain I<r» jouaura de Montréal se 
i ront alora arr.vés #t retfé pratique 

st d un» grande Importanca pour !•

.Jatii.- ennemis, aujourd’hui amis

1 s i» ' a r r-j

; u rr mt fa ra e- e . rt-
le’ ut bonne f r-i
▼ au ■ ;; *4 ex;'4r

Ion arb.tras de
M V 1 1.;: Gré# o! r#
Dent;» te Hou'jle,
Joe I AIT * ha • g
mètre* r et Fi'•nç^

de M

da voir ■’:!i 
ra leurs n

M

Br

e R ere*

comme chmno- 
Marrhand r. m 
Juge» dae buta 

a at John Du-

Verdun

1 A. Cardirk 
f —Da»» Arrhar

,ri<-luh local Nul douta qu'un grand 
Ja nombre d'amateura de lacroase, ae j 
** rendront ca aoir à l’aréna pour ar 

famiJianaer avec ca Je i at qu’lia a | 
,À0 ' ménart nt laura ami» afin de faire 
a 1 de la partit da deme.n un véritable 

r» ! Mticrèa.
„r f.FH JOrCf'RR
.1» N ia donnons ici qualquas notas 
ila ■ »ur Ica principaux joueurs et notam 

ruent sur Ira Joueur» qua Montréal 
I prêtera aux locaux. On pourra ■*
! tendra compta qua la gérant L. P 
Fortin aura un club de pramiér# f'»r 
■ a qu’il na sera pas facile da battre,

1 tréma par tint équipa da Ja force du

b-’ /»»
f

'A

D’une imposante stature, Martin po**ède une très pc.jro||e Dat 
1 grande force dont il sait habituellement se servir

pour mater ses adversaires, de sorte que VVesten- encore Battâlino 
berg de\ra se dépenser énormément s’il veut lui ré- chj.#r 21 pc , Bat Blt* 
sister. Celui-ci ne manque pas de courage, et il de- a- m h«mr • 
rratt loi fournir une lutte des plus intures^ntev 
Ce sera une bataille contestée au possible, qui ne les | Fa^ f 
décidera probablement qu’aprés que les deux adver­
saires auront pris chacun une chute.

Art I» C

r»* f

Itl appelé Jadia 
>^ni# da Al 

il'au tempe où 3hl- 
ènc. Il »'»mbla ici 
lanton, mais Spoh*

l^waon bopp

Le Shamrock ira 
jouer contre le 
Batiscan demain

aonfra # club du rrtn 
rr a n I.a Batiacan fari
a
la •«*'» f*a bail s f»

\
I.ueian Tro^tiar, Re*

*4 ! .
but; R PaarMiar 2ma b 
chatte Aa but. < arbonn#
ra- j M Bai
Pau' Loranger 2m# rr» 
Mong-a n 2ma cha p. 
faauit nub», • au r 

Tcja ceux qui vaula 
part au vo\ag» aont r 
draatar a M Terra 
Gerant. T» 224* au à 
Vcng-a.n h*

j Verdun.
HAROLD Ml’LLJNS. B pied» 11 

' 1 2 i >«». 2 2an», 170 livre». Mu!- 
Ima gardera la cage da* Tigre» pour 
denmln. ' eat un fardieu de buta 
d'une grande atpérleuce, qui connaît 
•on affaire L'an dermer il gardait 
le» but» du Vardun, de la ligua pyo- 
voincialc. qui comprenait Verdun, M 
A A A Ottawa et f’orr*all

OFnROF.K M ALKTTF. « pieda 1 2 
|..iu ‘J.l ana, 1W1 ;hre». <’a Joueur 
e»t une de» b nne» détenue» a uaf ira 
de la province. F.'an dernier il jouait 
pour la 1 erdun II a été ch<>i»i pour 
faire jartie de 1 équipe mnadienne 
qui e» rendra a;« Jeux ohmpique» 

M >n lui a même offert un c<>ntrat pour
le < il un die P

K K N* MOON’’ MVUÎNB. 5 
; teda 11 pouce». ?4 ara, MO livrée 

I r evt un bon joueur da défanae, qui 
I p rt* t le» c .leur» du M A V A- 
I ie» champ r>na da la l gue. l'an *r- 
Inicr C#»t un Joueur »ur laque! on 

pe ,t toujoura compter d’une tre# 
jgrande utilité.

HARRY MAC.KF 5 pied* 10 pou- 
| re», 25 a na, 150 livre» M tg»a .. . u- 
pa la position da ro\ar C’aat un 
jwueur trèa rapide et tré» 
que an plu» d'être un de» ma 
«omptaurs da la ligua Tan 
I " ia t a’.nr» r> u r la Vardur

NORMAN HALZKRG. A pteda 11 
pouce» an», 150 I vraa l! eet a- 
r «a an téta de» compteur» de la 
ligua l'an dernier alora qu’il porta t 

* v Ci'uiaum du *-hiH Ottaw» ! a 
♦■lé ! u * .*«i ch' «I pour f»ir# par 

» - •

Le lir«i\<*r ira rencontrer le 
Notre-Dame du Cap demain

l.r Rc-avrr ira rencontrer le Notrr-Dame du Cap de 
la Madeleine, tur ?on terrain, demain après-midi, à 3 heu­
re». I.e Beaver est un club compote d'anciens joueurs lo­
caux, qui ont pour la plupart connu beaucoup de popu­
larité et de quelques jeunes qui promettent. La betterie 
sera composée de Durocher comme receveur avec Hu­
bert comme lanceur et peut-être aussi un bon lanceur de 
Montréal. Au premier but on reverra Gervais avec Dou- 
cet au deuxieme. Wellie Guy sera à l’arrét-court et Ar­
thur Rochefort occupera le troinème but. Au champ Des- 
pres reprendra sa place dans le centre avec deux bon* 
joueurs. Le Beaver est dirigé par Amédée Duchesneau, 
un amateur de sport bien connu, qui espère se former 
une équipe capable de rivaliser avec tous les bon» clubs 
amateurs de la province.

Le Notre-Dame est aussi ce qu’on peut appeler un bon 
club, car il a remporté de beaux succès dans le praté et 
la partie ne manquerait pa» d'etre très intéressante. Il sera 
privé demain des services de Alex. Pépin et Lucien Bou­
chard, ma « par contre il alignera un nouveau joueur du 
nom de George Kenly.

B/f Martin, l’s-lvarasîra <ta Ma-- 
* n W»*tenherg. mardi aoir pro- 
ha.n, dan» la final» au programma 
» ’• »*er,rHe téinca da lu’ta da M. 
l-jningar, e«t un lutteur redouté 

t>ar tnua Ira pcidei lourda Duua 
I ^posante «tature, il e»t doué d’une 
J; *rina remarquablement bombée, 
J e qui lui permet de faire la pont 
J * d’empêrher »ee advfrsaîres da 

! coller îea épaules au matelas. 
Martin eat extrêmement dévolop- 

! ; é de la poitrine rt des épauJca. Il 
[rr »ert admirablement de la force 
j »• *’-»r<r linaire qu’il a dans les braa. 

pruea de tête sent particulière- 
ment longues et lorsqu’il réussit à 
en appliquer un» à l’un de era «1- 
vr'vairee, celui ’à s’en tire très ra­
rement On sa t qua cea prisas da 
♦M# la leent un lutteur fort étour- 
d Martin a l’habiuda d'en profiter 
p . ' % lancer par terra et lu! river 
1rs épaules au matelas.

Marvin Weairnberg, comme !e« 
spectateurs préaarts, mardi aoir 
derr -r ont pu la constater, n’est 
PM de ceux qui •• laissent fair# 
On ]'a vu non «aulement résister 
v. r priari d'ortails de Noms ma a 

.er en même temps à son ri- 
vf une prise eembîabla. qui a for- 
f celui-ci à abandonner la sienne 

de »» rouler vers lee cablta 
r — que l’arbitra le fa»«e lârhcr.

I! faut un courage considérable 
!- accomplir pareil erplo’t. Si 

rg s'agi ré télé aassl c .. 
•reux, Mart n n'sura pss Te» msfni 

v ire lorsqu'il l’emploigners au 
our» de la rencontre Westenberg 

possède un coup da bélier dange- 
’*'JT !• * fslt fuir Nu ma en plus
d una circonstance en le menaçant 
do se lancer #ur lui. Martin devra 
ftre aur ae» garde» eMl na veut pas 
recevoir dans la corps la» 220 II- 
v-es du lutteur russe-allemand, mar 
di soir

Le programme rat fort alléchant 
pour ceux qui commençant à s’ini- 
t,-r •'«* 'gereta de la lutta. Frank 
Judson, l’un des plus célèbre» gladi- 
»f»ur* des dern.ères années, sers 

*’po*4 | Far! Tompkins, un lutteur

da J . le >n que æ xmatcurv ont vu à 
■ oeuvra, mardi aoir darniar, dar^ u 
na rencontra avec Jim Neiaon. I! 
e eat montré aupérieir à ca damier 
et c'est pour cette raison que le 
promoteur Gruninger *'*a: ampreaaé 
ia retenir ara aerv ea.

Judson n'a paa peur ds • ’aligner 
contra n'importa qu- adetrsalr*, i 
que.que© beurea d'av.e Le champion 
du monda lui-mème na la fera.t paa 
reculer. 1 a l'habitude dee rencon­
tre© dure» et 11 prétend même qu'il 
le» préfera aux combats ordinaire* 
Judaon prévoit qu’il aura un fou 
gueux adversaire en la personne de 
Tompk.ns mas U aéra preparé à le 
recevoir, comme il convier.-.

Joa Ma’.ciawitcx, un des p.us aer.es I 
tionne a lutteurs qu’u soit poesib'e 
da voir, emploiera sa acienca a tri- j 
ompher du géant français, Raoul Si- j 
mon, 240 livrée, dar.a une pré'imi- 
narre da trente minuteu. ttaiciewitcx 
e«t beaucoup plus léger c.ua Simon 
!/ee amateur» seront intareeeéa » 
voir comment 11 a’y prendra pour 
manier son lourd adversaire.

Simon espéra bien q ia >a force lu 
permettra devoir la dessus aur le 
Polonas ma:» les choses n'iront na* 
aau * s et la combat qui a'en suivra 
soulèvera très certainement l'en j 
thouciaama des amateurs locaux.

L» jeune Yvon R >bcrt tentera de 
suivra l’exempl» du champion gu 
monde, Henri Defiant, et ùo batue 
Nick Skotoa. Le Grec acra «n pore*», 
a ion de tous ees moyens, mardi ao r 
prochain, et la jaune Canxdian-fran- 
ça:g d’Outremont n'a qu'à se b on te­
nir s’il na veut pas réi’.iear que l'ex 
périenca chsx les Jut-taurw pneee la 
plupart du temps avant la force.

M Grunninger fera quelques 
changement» a '.’arène da façon a 
permettra a loua le» *pectat(»ur* 
d'avoir un» vue parfa ta dee lutteur* 
aux pr r'ea Les siège» placée à l'en­
droit, où il y a de a glaça, l'hiver 
seront partarul èrement r^rhsrcbés 
car c’«»r de ceux là qu’on verra le 
mieux. Pea dé’égatione de plusieurs 
villlee dee environs J(-a Trois-Riviè 
ree ont assisté, mardi soir dernier 
au programme d’ouverture de M 
Gruninger. Celui-ci e*t dès mainte-

rontmua à »e battre 
jusqu'à .a fin.

Patroîle en dép:t d'ufl Jêbut in:er 
ta;n a ors qu’il e# fit de»'er.ire au 
Lâp* pour neuf seconda a a pre­
miere ronde reprit vite a iieeeua et 
fonça continue, ement sur soi riva
pour gagner la décis on unanime des

DEFI
La club Pierrot du Cap 

daleine lance un défi » > 
la Vallée du Saint Maur. 
au club Notre-Dame.

Pour informations » * -, 
Lucien Boiaaonneau.t. 
tre-Dam*. le aoir téieph 
le jour 2342.

* J

• n

deux juge# et de l’arb 
ry, à la fin d’une bat» 
des d’une grande vm 
11,00') personnes.

Une Offre au Papa!
1 ^

expérience qui forcera à la limite ; nant certain d’obfsn:r l’encourege- 
*ri'!"n 'nstructeur des univers - (ment d’un grand nombre d’amateure

de Shawin gan, Gcand'Mèrs et Loui-•rs du Harvard.
P t n’*at besoin da faire 'g- ecv

Achetez une C*C*M* à 
votre fils maintenant 
s’il ne passe pas ses

EXAMENS
nous reprendrons la 

bicyclette et vous en rem­
bourserons le prix

NOUS avons la conviction que 
votre fils "piochera’’ dur pour 

passer ses EXAMENS, plutôt que 
de sc faire enlever sa Bicyclette 
C.C.M. Ft en la lui achetant main­
tenant, il pourra en bénéficier dur­
ant la sait a entière.

Cette offre s'applique seulement 
aux examens du terme d'été. Les 
demandes de remboursement de­
vront être faites aux marchands qui 
auront vendu les bicyclettes dans U 
semaine qui suivra la publication des 
résultats des examens.

7 Points de Supériorité 
OOM*

Tout jeune garç#n qui s’y connait 
en fait da bicyclettes préfère 1a 
C.C.M. pour plusieurs raisons, dont 
voici les sept principales:
(1) Nickel**a CX M. K>n pouf 20 »n»i 
f 2 ) P •daller Triple* CC Vfi (1) Frein à 
Roua l ibra Amélioré Hercule» C.C.M.» 
(4) Emeil durable C.C.M. cuit aur une 
coueba d anri-rouillei (5) Pédale* Gibaon 
faur U plupart dee modèle#>i (6) Pneua 
Dunlopi (7) la nommllm

Garantie de 
Service C*C*M*

Modèles de Garçons
et Filles $29.75 

Crescent CC.M. ; 529.75 
Standard C.C.M . 533.00

t-a» uni

Andy High fait 
gagner les Reds 

à la onzième

VFILRI

Le Baseball
ucrr internation \

Huffa!o 4, Rr-haetar
Newark 5. Raadt g 1

LÎGl’F NATION U F 
New York g, Hrook n 4 
R^etnn 10, Pbiladalph • 
Cincinnati f, Chs^agn ? 
Pi»teSur»h R. M Levais

LIGUE A M L RI A ! N I 
New York. i. Beeh ngt'n 
Philadalpbi* A. P-*' l 
■ - e a '
rétrv t S. Chieegn A.

V. Cornez est 
invincible et 

New-York gagne

Le “Three Rivers club’’ 
commencera sa saison de 

tennis cet après-midi

Elle garantit la qualité de la bicyclette et le service dont elle doit cire l ob- 
Jet. Demandez au marchand de vous montrer cette Garantie de Service 11 
prochaine fois que voun arrêterez voir les nouveaux modèles de 1952.

^Bicyclettes €CM

I laa bon» r^mp 
I Mà vns snpp

M A A A a 
♦ a pr#*,qu4r

* rr a! • en
mi

»ur Ha :;ng* O-
• u a • t dahnra ••
r m e an» aux Ha

A 8 15 
Heure. P MMARDI SOIR LE 24 MAI

ARENA des TROIS-RIVIERES
M G. \ fîruninjjcr. Promoteur

ANNONCE SON DEUXIEME

» pr*airnn c ga
i.rtia des sér ra

Brooklyn, au

l *a Rra\ as

Ha

Paul W»

Va

Rai

PRCX.RAMME DF.

LUTTE
fVeaentnnt en FihaU 2 dan» 3 a finir

MARVIN WESTENBERG 
BULL MARTIN

fteit» étt grogravisna;

fUeti-fleele «I seieslaa

Frank JUDSON %•
Earl TOMPKINS

rrehf»*»atre tt wteatæ
Raoul SIMON vs

Joe MALCtEWÎTZ
rreliwieaire II seleetaa

Yvon ROBFRT vs

Nick 5KOTOS

Aévtiaalon.

FNFANTS .. 25c
GFNFRALF5 .... S!* 
RING-5IDF .. $1-10 
RING-SIDF, P«en«* 55c 
GALFRIF5 . . $1.10 
GALERIES. Dâmes 55< 
LOGF5 . $110
LOGF-S, Dames . 55c

aa T\ ar^aV»Pa
Frey
Vpn .1
Put»
Bt-Louto in» ooo o<và .i

Patteriaa French at Grecs 
r;«gar. C ar ai •* at Mam-utn

Jnhn»An #t I ''mhar'f 
•t cnfxvy bgqk mt 
u'gh 010 000 11J

riamaurar an 
ligua améri- 

frappaura du 
ur gagna r la

Loin art ara da la aaiaon da tannia ao "Thraa Rivam Tannia Cluh” an 
! ra liau rat aprèa-mldl, à deux heure», alora qua Ira Jouaura lanceront leurs 

première» hallea. al la température la permet. Même, al la mauvais tempa i 
paraiata. la aaiaon n’an aéra paa tnoina ouverte, car un thé réunira tooa | 

. laa membre# au chalet du club à quatre heure». Un orcheatre fara la»
^ ^ ' ,rt " ’.......... frai» da la mualque.

La “Three Rivera cluh** entend connaîtra cette année une da ae» mail- | 
Jrurea aaiaon», car il a préparé tout un programma da rencontra» avec laa | 
meilleur» club» de la région et quelque» rluba d’an dehora, qui na manque­
ront paa de faire naîtra beaucoup d’intérêt. Cette année la direction du 
-!ub avr» vonfiée à la "Three River» A-A.A. Limited'’.

Tout eat maintenant prêt pour l’ouverture. Laa "court#" aont malntc- 
r# da B à 8 nant an excellante condition.

I etfa victoire n hriaé l égalité en 
tra la# deux clubs donnant aux Yanka 
une avance d une demi-partie et un 
total de .1" points d'avance dana !» 
mlenna du pourcentage.

{•^mef a«*corda neuf hits è ad- 
var»air»# mai# il fut toujoura cap» 
hle de #a sortir de# mauvaise^ situa­
tion» pour gagner »a aitiême victoire

Venez choisir ici votre Bicycle “C.C.M.”
Noua tendon» le» fameux Bicycle» "CC-V

J. A. ST-PIERRE
M ARC HAS D VE FER

440 RI E ST MAURICE TROIS-RIVIERES

L’ouverture 
de la ligue 

Sainte-Ursule
ouverture de la ligua da

bA '

r Han

n A la troisième lorsque balle molle du quartier Ste-Ur-
ur» comptèrent deux de sale aura Heu demain après-mi­
point» il retirn 1 rom i au di, à 2 heure», à l’école Bt-Paul

r< a Keyn Md è frapper pour et deux Intéressante# pxrtiea se­
a manche alors qu’i •e ront Jouées. la première partie

nn coureur aur le» mettra aux prise» le •‘Boldoe’’ a-
la manr he suivante fit vec Iea "Brave#" et la deuxième
rr'* et Mver avec deux le •‘Bouraaaa" contre le "Moder­
r ] rn « Ki, ». 1| ae tira < ne"
»»e à la sixième reti- '1. lechevin Orner I^aroche,

■a en toqt ht '» »<

4 1

è la tr

’nt M

■na le début da .a saison.
A ankea» a aaaurèrant la partie 

aieme alora que Isa Rensfeur»
nt t'#r deux è un. I| frappè- 

t pour quatre h'ta

donateur de la coupe pour le 
«hampionnat de la ligue, lancera 
la première balle, riuaieurs per­
sonnalité» marquantes du Quar­
tier Ste-Uraule, aanisteront à 
l'ouverture de la ligue

Association américaine
Ht-Paul 2 4 2
Kansas City H IJ 2

Batterie» Marvin M inn et F>n* 
re- Oahorflê et Collin».
IndianapoJia 4 ** 1

rj irt o
Bat’eriea Campbell. Moving. I>o- 

gan. Berly et Angley. Moore et Ueo-
line.
Louisrült 4 R 3
Columbus B 17 2
Batterie» McKam, Wilkinson et Shea 
Ash et Hprinz
M.lwaukee 2 7
Minneapolis 13

Batterie» CaîdsreU, Ke«»en et 
Bool. Petty et MrMu.len.

ACHETEZ VOTRE BICYCLE C. C. M. CHEZ

P. A. GOUIN, ENREGISTREE
Ferronnerie», Qu'ncaillet-f»

35 rue Du Platon Tel. 44 Troia-Rivièrea

J. B. LORANGER
Rue Pea Forgea Tél. 93 Troia-RIvlère» Qot

Art e!e» de »port J'erronnerie», Quincailler-f».
L*s plus gros vendeuna d'articles de ep 

S pêne tee: B.cycles C. C M.

Assortiment complet de bicycles C. C. M.
1 en et choisir ici votre Bicycle C. C. M.

C. LABELLE & CIE
Pet Troia-Rivièrea

Rue Pe» Forgea Tél. 10 Troia-Rivièrea

-

u

ha av

Berg

n :

Cleveland 110 700 02x—Il 9 2
Batter es Hadley. Hrbart, Cooney, 

et R FerreT, Beng^ogh; W. Ferrr
C onra y, Hud'.m et Myatt.
Boston 000 000 010— 1 5 1
Ph lade’phie 010 200 I2x— 0 112

Batterie» Durham. Moore. Kl •** 
et Tate Connolly; W a.berg. Grove 
et C'vhrane

Le Canadien 
triomphe de» 
Maroons 6 à 5

Montréal, 21 — Le Canadien a
remporte ># troiaieme victoire cenpé- 
o.ifive contre le» Maronna dans la li-
g • de larroftse d intérieur on !•* 
battant au acore de B à 3 dana une 
par** ctee*k vemenf confeptée

JOS. GUILBERT
Téléphoné 1257 81 rue St

Marchand de Bicycles C. C. M. “Clavelar 
S pénalité» : Réparation» et aeeeetoire» p-" - 

marque» de bicycle.
Verra r des mo» catalogue» Terr-*»

Agent pour Motocyclette» "INDIAN

Cie P. T. Legarè Lt^e ^

Coin Royale et Pea Forge» 

Tél. 1555 Tmi».Rivière»

Noua offrons un rh^ix •‘oi’1, 
plet de bicyclettes

.Voua le» recommfl­
ee que re »ont le» •*

LES CAVALIERS DE LA PLAINE

Fr?

y
i'V.

y

Par ZANE GREY

fYmr'# Da r^n^nt tftann la mnrm. ^ 
gm-ul mienne dns fut anudain mxnpu
amr W» rxxi*cjncrvt anurtî du h'nrv^m 

- 1a tarugiit# • en vkect*. «lit Vcnteirs X Ici. 
dih \c-.t <î*.*x» Q'^ciqup nhrw’ .

’ a VlarfiMilka "Je détecte c ’̂-a
Ja au la p*urr me Oid’lng n nima;* ;mn non 
W .'ï-aspoix Je rres» Maura g-)e V ilnus

K Gbuaa Ui nioê,

L r- dm» bosnmmi 40k*lnc njo^u Manr^-
rt> devtnl aourd nu court d on vtaier.* orxge 
Oidnr^ dualt que c^ln etntt un kjt* précartr ir
d er.nula pnui lui "

E^jÉpgm qu'il er. arm ninel. rrttr frtn. M.\r- 
rurrer. dit Verier* Je perdrai tn* gifeure
c cet artgt <ê r.Mtt pnt tembàe’ 

le ver : àemmdt de pt en pk ji vtoynu et la
t odax* S*m,

éccxiîez ain Mnrrjer*# ae» 'érres 
nréa de loreiiir de Venter*. "Voua aile* er.ten- 
dre le ç Jm dOkdr.rjr .

Qu'eat-ea cala 9 "
Lionap» è» setnt ttsufTie an tetnpéte dar^ '.-a

oa-^emen II 07 n pn# da brmt plus terribae rif
terre Im «wtM«ta de hertiau* croèen: qtili na-

Ln Umpète æ déchtln* Wentôt dont • 
fureur Unrfuarlta m preaan contre Vcr'^ 
rnrn*nt na f'^rjre aur m pod trine II ter v 
famine qu’il nimalt dnna æa bra* L n’ente- -
pîua >» rmyvVxr.enta et 1* fureur de la 
te Une tmpttt rékeeatt dnna m poitrine—
lagppWa q acaowr gLocére at pretf cçxl,
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>?Ausn Seau
#;i# pftuitttl* Rotxrt 4a

«T. * Monirt»; l'.nv.u#

• **
Rj^êr. t!e i‘hù

r r*<uin «tud’-ant an 
.-•At d« viuabec «it kc

M^x Xroi«-H»»tèraa- 
i Kolty, A.bar: *4 N’a 

^,4 d« St'Stanikla» t- 
aua

rmain#«
;-nu. A lt lard Déailat» 

ont quitté Troia Riviè 
r. • pour aî'.tr demaure:
e da Laval.
f, Mai-latta d Yarrachich. 
.re c.té cca :oura der

f Harm:nt Uir.ha c | 
« (iWfndo'yn LaRrancht 
>«ma.na prochaînj au

« Eiffe Farmar rfc«
• o du thé at donnait ur 
mouchoir# en l'honneur 

c Norma Andeiaon 
r ag* aura lieu prêchai

idanie R'^era on*, pceté 
dernier# à Montréal.
,uy Farmer do Toront»
,9 de madam* F- L 
te aemane. M. Ouj 

retourner à Rirerhend

neland ’ait à Len 
r a fin do aemaine, 1 
f.:« qui cet au Collège

veitoura du lac Bruit 
de aomaina on r^mar- 
madame Eddie Martin 

rm or MX. r . il 
Pagé, Maurice Fortier 

>ph. Lambert, Didaee 
Gaiüoux, Donat Gull* 

Martin, Hector Landry 
ff, D. C. Davidaon, C 
alter N'-’oli, Ja.k Prin 

in, C. Germain, U. J. 
H. Sauvi, G. Sauvé e*
E Borna:#-

. King madame Cari 
h Montréal, la renainc

U •t hution d# ce film a 
M •

AU PA LACS
la eai#on d’été 

A paxt.r, de .undi M. s.
guera «a neuve e «aa?i 
prix d’admieelon #e-ont a 
de toute» .4* bour#»'. Rn 
avec le* pare.** 10 #ou# pt, 
d« 2 eoue; #an« pa#*«. \\ 
taxe de 2 #r>u* n’importe 
soirée prix et de 25 « 
compr.#*. n'importe ou.

*0»» était de paeeagr 
la eemaine dernière, 

e Jean Uitchlo paeet 
& ne chez #e» parent* 

e Frank Rit ’hie. 
eeph Bu'irgeoio, made 
tte Bo-tgeois de Ste 
•enue# aux Troie Piviè 
et madame Wilfru’

1 m e Henri Turner «en* 
:machi:h« aprè# avoi 

- jour# aux Troi#-Ri

aT.e Arthur Aîie oni 
e a St«-Eulalie, la ee

e Aline Lamb art d» 
fait un bref séjou» 

récemment. 
a Georgae Lemire e 

An.ta et Georgette é 
ier.ne en promenade 
u.Hdame Alfred Belle

M ni'juo Mongraip 
venue aux Troie 
de la sen.ainr

«dame l>orgee Ko* 
eoat o éü à Mont*
'/ordination d’un 

V annty Sa varia e4 
riaiter leur# deux 

■‘•i chez !c« Soeuna dr 
et eur« fl'x Iy>uls- 
ao a à la Banque de

P#

Proulxville
M Clémence PA<y

l'esy passent quelque

et «n füle, Lu- 
* ?e aux Trois-RiViè-

1'- r* n de# Troi»-R;vieres 
• M. Trerfflé Yeillette. 

•jr. ne Duchemin de La 
■ -e nurl ;ue tempe ehez #on 

A Bordeleau.*

£ 1 - .. ; .4 enc E
faAVotAU bwi#

Dimanche programme eptcial pou* 
une journée eeulement. On donnera 
“The prodigal” dont le principe 
rôle est tenu par Lawrence Tibbett. 
C’en une opérette d* toute beauté 
T*a musique est entraînante et gaie 
au poeeiole. Sur la ecène vaudeville 
par la troupe de MTi Fit” qui joue­
ra “Au revoir et mo*ci'. En plu? 
"Bozo” dan# un numéro epérial ‘le 
mangeur de feu” qui épatera >*

*■
mercredi “Min and Bil/’ avec la 
(ameuee comique de l'écran, Marie 
Dreealer et le roi dee comédiem 
Wallace Beery

Aux nouveaux prix que noua of 
from* Il n« faut pas manquor de 
voir cette vue. Elle en vaut la peine

AU CAPITOL
“Franken#tein,” que la direction 

2u Cajytol dimanche, lundi, mardi et 
mercredi met a /afficha cette ee­
maine, eet le plue gigante»' juo film 
de terreur que les atudioa améri­
cain# aient encore réa,î#è. Ce film 
lai##e loin derrère lui "Dracula" 
Murder of fhe Rue Morgue,” Dr 
Jekyll and M. Hyde”. Nous péné­
trons dan# un monde tuyatérieux où 
a magie ee joint à l'alchimie, la 

ecience a l'audace, i# génie à la 
méchanceté. Un fou, mais un fou 
génial veut créer un être humain 
c'e#t le jeune Dr Frankencteia. Aidé 
de eon aeeiatant Dwignt Frye, il r 
reconatruit un squeUtto et par !r 
moyen de /électricité, Il prétend 
créer de la chair puis enfin la vie. 
Utopie terrible dont il «era U pre­
mière victime Voi.a en quelques 
mote le thètf*.* de ce film.

Mai# il faudra t de# pag*e et de* 
page* pour décrire les événement# 
qui #e dérou ent durant le* deux 
heures de epectacle qu'offre ce film 
remarquable par la lichowee de e» 
nriae en acène. On se aouvient «an# 
doute da “Metropo!ie‘\ Or, “F k- 
enstein", dépae^o encore ce -f- 
d'oeuvre pour ce qui e«t de ie« 
oh l’être, robot ternf.ant, viendra 
prè» de vivre.

Le film e*t /adaptation du livre 
de Mary Shelley qui de* années du­
rant fit la joie de# amateur# de 
forte-s émotion#

C’eat il Bori# Kar’ofî qu'on i 
confié la “création"” du Dr Frank­
enstein". R* e écraaant s’il en fut 
jamaie un Karloff lui apporte une 
pui*#anee d’exproaei') i terrifiante et 
qui dépasee encore ’ee :ompo#ition« ! 
de Lu goal.

éU
ait# avec com. Ma# Clark*, John 

I Holes, Edward von Sloan, Krcde* 
r-wà Kerr et autre# «• pa;tag«ni la 
vedette. Ma# Kailelf et Colin
|rlive aont unlquea. Ja naa lécrar 
ne noua a offert que qu * cho## dt 

I iomblable. l a aont inoubliable#. Ce 
fin» présenté à N’aw-York a obtenu 
un auerea retentisaant e: uul doute 
que Tn ^-Rivière# lui fera l’accuei 
qu’il mérite-

Le Capitol afin de oim.nuer 1* m
prea#ion de terreur g-ind-gu:gr.o 
«t-que que le film principal n• 
manquera pas de laiaaar, ajoutera è 
son programme une con.éd.e fort a 
mueante a n#, qua p.u# eur-i ccurt# 
êü)9tê.

Comme a /ordinaire «i y aun 
merorod: #oir dwtnbution gratuit» 
d’articles de toilette lux dame*. C« 

■ur et jeudi la d:re-tion du th.à 
tre préatntera *'Care.erA La ly” dont 

An rôle# principaux *onr tenu# pa* 
John Bo'e# et Joan Bennett. Il *'a 
g-t ici de l’histoire d’une jeunr 
fille émancipée qui entend connaitr# 
c§ qui se paeee à Par.* ma « qu 
croit mieux réueeir d.aa.it qu'e/.c
•*** une femme marié». L'arrivée dr 
#on pseudo mari dérange .oua #e» 
calcul# et c'est à partir de ce mo 
ment que commencent toute «er 
tribulation#.

Vendredi et samedi non# auron# ’4 
plaisir de voir a /oeuvre \ ictor M- 
luiglen et Helen M»rk dtna While 
Paris Sleep#”. Il y aura «n outre 
une comédie, une revue et de# nou­
velle#.

Vendredi «oir de# article» de cou 
teller e seront donné# gratuitenien4 
aux dame».

AU RIALTO
“Quand On Est Bella* io grand 

# uc c h# de Metro GoMwyn /fra 
l’affiche du Théâtre Rialto à partir 
de dimanche, cette grande produc 
tion françaae <-#t praaentéc ici poui 
a première foi# dan-s taut le Cana­

da
“Quand On Est Belle" e*t une 

comédie moderne spécialement écr.tc 
pour /écran.

L'action, alerte et prenante, e«t 
basée «ur une psychologie tre# fine 
et égayée de «cène# et do repartie# 
savoureuse#, qui provoquent le 
oourire. C e#t de /esprt parisien, et 
du meilleur.

Une trè# brillante Interprétation 
anime “Quand On Belle’. Lily 
Damita qui a eu un #i grand «uc- 
cèe dans “Soyona Gais" et **tînr 
Heure Prè| de To*” (aveiî Maurice 
Chevalier), incarne ave: un grand 
talent le principal rô'e qu’e.le psre 
de «on charme et l’une grâce infi­
nie Comédienne ac'amplie, Infini­
ment spirituelle, Lily Damita pos­
sède une trè# grande élégance qui

en fait /interpréta r- de# héro 
: r r# de .a comédie moderne. r m' 
a\#c un tr«-s vif p.seir que les âd 
mlrateui# d« «on beau talent -a r* 
verront à /écran. Andra Luguet 
!ncarno avec é égance, ms#ur» #t u* 
parfait natural un peraonnage trè# 
modern#

Quand On E»t B*Le «#t la pim 
amusante «t la plue gui# dt» «omé
die# frança.«t« qu'on »:t encore 
vue# à 1 écran.

Deux grande# vue# a»Qt à l*aff:ch- 
pour le# trois dern ar# jour» de la 
semaine. La premier# e»i “S.n* Px> 
Day” qui nou# racont# la via d’ui 
avocat brillant tomba au plu# ha 
degr» d# éch# « et qu; est rnman- 
au b;#n par l'un de eor.ipagnor 
d’infortune.

L’autre vu» est “Sanghui Expre# 
dont on connaît le sucré# obter 
lor# d* #^n pa*»sge au **Capitol’* d» 
ctiw ville La# acte-rs principau 
sont Marleen Dietrich et Clive 
Bro k#. C est un film pu:«#*nt qu 
ne manquera pas d ntéresaer tou’ 
le monde.

D## sujet# court# sont à /nffich* 
tou# >« jour# d# la semaine.

. A LIMPEIOAL

Dimanche, .uni; a: mardi à c< 
théâtre * célèbre production frsr 
ça;#» “L’Orphe.ine” qu; vient di 
connaitr» un «uccèa foudroyant d“r- 
tous le# cinéma# où elle a été

La vedette de ce film «*t Pu 
de*, plu# grands comi ]ua# de la ecè 
nt française. Max Dearly, dont or 
sa rajT-elIe le jeu admirable dan, 
"Axa V film qui »st \enu ici il 
a quelque# moi#.

L» f.lm nou# racont# /histoir 
d'un anr;en acteur «t de #a# dtj> 
pret g Le «oir l âcheur travai. c 
comme garçon #t le jaur il déclame 
de# ver# de Shake«pear* #t de Ka 
c re a un ser.n qu';l garde ches lui

Il se lie d am t;é avec un# jeuni 
fil.e et un jeune laveur de vaieaelle 
A ce dernier il enseigne le# prin 
cipc*# de la déclamation tandis qu* 
la jeune fille a une trè# jolie voix 
Un jour il s# rend avec ses protégé.' 
voir le directeur d’n n théâtre. So 
grand espoir e#t de le# faire «udi 
tionner par 1» grand acteur e» vo 
gue, St-Palmier. Charmé par 1* 
talent de# deux enfants ;1 le# aid* 
à débuter dan# un théâtre ou ce* 
jouée une grande fééri*#. C’est ur 
vra; suece# dont «e réjouit /ex 
acteur.

Apre# quelques enquête# le vie; 
acteur finit par savoir qui ftét. le 
père de la jeune fille et c’e^t un 
avocat bien connu ' ne veut ps* 
.a reconnaître- Aprè# un» #$rie d'in-

’•:dent# tout s* t#rm.n# * ur m 
miaux «t la# jeunes yen# «ont 
haureux tout comme la vieil acteur 

I* jeune chanteu** Dan r!a Dar 
H#ux eical « dan# #jn r£ t.

M^rd1, ir.ercredi st ja;|. #ers 
donné "Forbidden" grana fila» qui 1 
fait courir '#« fou.ae. Ceat une 
aventura poignant» eu i! y a beau­
coup d'amour et jai *vt r#mp le 
d*évén#ment# senea’i^nne * Rar4.ar» 
Stanwyck *t Adopha Menjou #* 
aont le# vedette#

Une excv *nt# r#oré#*n:st.o

. r# s vent #

St-Casimir

.erni#f# jour# puis j j on a 
•«ion de voir la Treupo 
aux temps daiw un r«r

POLENMTK DK I-’AFPENSION 
j L'A*cens;"n fut célébrée éigw 
j dans notre paroisse. I ne messe f 
1 len ne lie fut dite.

I.# sermon fut prononce par !e R 
Pere I^arvarche de l’Université d 

'Montréal qui par » dt» la Sainte Me­

nt

Mme R.» Id uc dont
v#t p u# a fn.re •*;»

La chorale des Kitfanta de Ma' rogramnit ^ j v-lexé. ita une tre» jolie mes*e >
réoutat o Cécile par Cherioni à troi» voix an 

la d.rection de Mlle Rose-Al a G

S<LIEII0TRE-01M£| LE 23 MM
CONCERT
CHORALE NOTRE-DAME

MGR AN GF. MARIE MIRA!.. O F M
Billets en 
vente à

50e et 35e

IMan unique
déposé à la 

■salle Notre-Dame

une larneau diraetrlca et Mlle Ctroupe d artiste# favorm de Mort 
r4s' E . dorn^r. un. .n r«, d B*l.nf<-r orf.r.,tn.

-....... ........-rt i L^* »o i furent très bi
. j et la chorale remporta un

a una tojre« 
re canadien comorA.iant 

’omédie, du chant, -le# d*r#v 
bon v eux temp#, de* gigue#, de ces

DIMANCHE APRES-MIDI

Bénédiction Solennelle
DES AUTOMOBILES

SANCTUAIRE DU CAP
Départ de la procession

Au Monument du Sacré-Coeur
Aux Trois-Rivières

A 1.30 hres (heure avancée.)

(’ommençant 
DIM ANC H E 

Dour t jours

l’n# production Metro Goldwjn

64QUAND ON 

EST BELLE”

Cette cérémonie est organisée par les Voyageurs Catho­
liques de Commerce qui invitent tous les Automobi- 
listes à s'y joindre.

La délicieuse

LILY 
DAMITA

(.’étoile de “Anyone Gal#
M ne heure prè# de t<w”
l n film délicat et charmant 

dan# lequel on a prodigué 
1 esprit le plu# fin.

Tout e#t «nurire. 
rharme ot gaieté

Sujet» court# 
Comédie: Al St-John 

Flying I eather — Actualités

Le «éduisant

ANDRE
LUGUET

Da1'» son meilleur
rôle.

Dernier jour 
2 grandes vue*

“Sally of the 
Subway”

HOOT GIBSON dan#
Clearing the Ranpc 
“Sign of the Wolf”

Fpiaode No 1

IMPERIAL

CAPITOL
- DIMANCHE

Dernière fois aujourd’hui
MOUTH P I E C E”
Avec Warren William et Sidney Fox 

Comédie Revue Nouvelles
LUNDI - MARDI -

DIMANCHE LUNDI MARDI

AMASSEZ LES PASSES D'AVANCE

THEATRE PALACE
SI Maurice, Trois-Rivières Téléphone KM

PASSE-SPECIALE
BONNE TOUS LES MARDI. MERCREDI. JEUDI. 

\ LNDRED1 ET SAMEDI EN MATINEE 
SEULEMENT.

Valable Jusqu’au 30 mai 1932

Admission : 10 sous, taxe 2 sous

VUES PARLANTES S Bienvenue à tous. 
AUDEVILLE < ALEX. SILVIO.

■2ô 27 30

PALACE Aujourd'hui, derniere fois 
UN SOIR DE RAFLE 

Tout en français
Dimanche seulement

The Prodigal

I
'CXJNG m Cl!pf:

'

avec Lawrence Tibbett

VAUDEVILLE 
La troupe 

TJ-PIT FIFINE 

Présente

AU REVOIR
ET MERCI 

BOZO et PAULO 
SPECIAL

"LE MANGEUR DE FEU'

AVEC

DANIELE DARR1EUX
dan» le rôle de COQUECIGNOLE,

la charmante orpheline qui connaît, après maintes tribulations, unr 
vie pleine de charme# et de promesse#.

RAYMOND GALLE
dan* le rôle du jeune TULIPE,

Qui aime /orpheline en de*e*péré et parvient i la po##éder

GASTON JACQUET - ARMAND POUR

C'est un hlm d'amour incomparable, très émouvant et 

possédant une intrigue aussi intéressante que nouvelle

( JserezA OIS le \ oir?
C’est un film d’une fascina 
tion farouche. Il vous fera 
haleter et frissonner, mais 
vous serez parmi les milliers 
qui pourront dire: “J’ai 

éprouvé la plus «rande 
émotion de ma vie.

LE VOIR C’EST PORTER
L’INSIGNE DU COURAGE

JOHN BOLES 
BORIS KARLOFF 

MAE CLARKE 
COLIN CLIVE

Dans

L’HOMME QUI 
RÉALISÉ l N MONSTRE!

Un Avertissement Amical.’
Si \ous avez le coeur faible et ne 
pouvez supporter l'excitation, 
rous vous conseillons de ne PAS 
voir cette production. Si, au con­
traire, vous aimez Ion émotion* 
exîraorJ nairea, vomi en trouve 
cz dans

rvRENSTElX

Charley ( ha» 
Dam

nu r in w \r

Voir “Fmnkenatein”, c'c t 
donner une preuve 

de courcre

i«i ÀrnmÊrnmmMtmt i i s#Milrf* mât s ir .adftéiiihéaX

r*K-msmmm » n —mui.

FU MANCHU
FpUode Vo 2iS

'“ÏT'™

Par SAX ROHMER

LUNDI MARDI MERCREDI
MIN AND BILL"

VEN EL RIRE Al X LARMES

Raison d'été à partir de Lundi
^OMISSION : Matl*4* II ae'as Avec paaae 12

Smith ' élança le parr et ’05 Ne:jf Or- 
mc.^ e» Je me demandai g‘ll savait quelle choc# 
terrifiant* xe c.-ichait là Je n 'rnoraG pa«» quel 
rl.sque 11 iveruCt Fu Manchu ou ce;ui q B le 
remplaça.\ n arrait paa devant un témoin Ce- 
pendant Inetnanaat de mort caché parmi les 
arbres pmivatl tuer et dixpa- 
rai tre avant que Je ne pillage fRfrl
rejolndr# Smith .. J’avais vu -------- -
mourir F^n-xyth...

U

Soirée 2S sons partoot

Je regardais encore à 1# fenêtre, favlné par 
la lumière dana ie parr. q je déjà Smith e*ait à 
la porte.

’Apporte un revolver. Petrle”, me rrta-t-11. 
"J’en al un Lalsae-mol prendre quelque cio- 
q iante pied* d’avance, autrement lia pourraient 
bien ne rien tenter contre mol Mau aiLsutôt 
que Je gérai sous !» arbre*, rejolnx-mol auagl 
vite que tu pnurraa I”

Noua qu.ttimeg la maison en courant et I Inâ- 
taot d tiMM Doua éUot^i dana U rua.

Copyright Bell Syndicate
pendant qu'un frisson par-

th avançait tou Jours.
____ de la lune sur le re-
la main. Puis J’entendis un

'r" r*'1' 4 m8 c- J*r
s' -T'curait men corps C>n

i'J’ .............. ..........
r ?3y , s' * t v0‘v ?r qu’il tenait à la m

• . -rw* a* 'Ta

%
Smith, en avant de moi— 

rar J’avai* ralenti le par­
venait d’atteindre le pre­
mier arbre II avançait 
lenG ment, regardant dana 
le feuillage d i srand or- Vj 
me J avals la conviction 
qu’il avait percé le mystère 
entourant la mort dr For­
syth Il savait à quoi s’at- !)* 
tendre et avançait avec 
précaution Et cependant . ^

le cri dun faucon v* fit 
entendra vai*ant des Neuf 
OBTuaa 1

’an je ment
'ÆS ■ .1 • r>-. r.^c fTQ- Qmlth » ’ m'#

4
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r>IIIS^t
Le hien par la plume

Au fil de l eau
L*autr^ matin, en ouvrant ma fenêtre au clair aoleil ^e mai, 

je via paaaer dru* hommes, portant un attirail de pêche
lia marchaient à grands pas. dans la griaene de i'air pur, 

pauvrement vêtu*.—dea chômeurs, peut être— ils étaient joy­
eux cependant: et je le* entendaia deviaer gaiement aur Ira 
agréments de U pêche, et aur le* résultat» probables, de cette 
tournée prornetteuae

l e* heureux ceux là. que la plus petite joie remplit d’aise!
Pendant que je les suivais en pensée, je revoyais la campa­

gne jolie, le ciel souriant au dessus de la rivière aux profon­
deurs mystérieuses . Ou il fait bon. me disais je, délasser son 
esprit dan» ce recueillement de la nature, ai éloquente dans son 
uniformité !

Oublier pendant quelque» heures, îe% soucis d hier, le» peti­
tesses. et le» ennuis du monde, laisser ae* pensée» attristan­
te». a’en aller au fil de l’eau, et sourire à de nouveaux espoirs, 
alora que le léger clapotternent des vague*, vous chuchottent 
mille douceurs.

Près d une touffe de branche*, qui mirent dans 1 onde pail­
letée d’or, leurs petites feuilles naissantes, voici mes deux pê­
cheurs. tirant hâtivement de leur pipe de longues bouffées, et 
tendant les appa». aux pauvres petits poissons, naïf» et glou­
tons .

Sur la fin du jour je vis revenir, ceux qui, dans 1.» matinée, 
avaient sans s en douter, contribués au charme reposant de 
certaine* impressions I ’un portait triomphalement, enfiles sur 
un fil de fer une vingtaine rie beaux poisson», et 1 autre, un 
tout jeune homme, l’air penaud, et rompu de fatigue, revenait 
bredouille.

Cependant que mon imagination vagabonde, tentait de re 
prendre le rêve esquivé le matin, je songeai à toute la somme 
de patience, rie ténacité, et de prudence, que représentait par­
fois, une bonne pèche le me dis. que le fait d’en revenir les 
mains vides, pouvait à la réflexion, constituer une bonne le­
çon, dont la pratique serait profitable, si 1 on savait 1 appli­
quer à son genre rie vie

Devant le grand fleuve dr l'humanité, que nous longeons li 
bremenf. et où tour à tour, nous tentons notre chance, il ne 
*aut pas fa.re trop large part au hasard, ni abandonner au 
moindre vent qui s’élève, la ligne de confiance qui retient de 
fructueux essors, et ramène les circonstances heureuses

Ceux qui mettent sur le compte de la guigne, ou de la chan­
ce. les échecs ou le» réussites qui pleuvent autour d’eux, et qui 
ne font aucun geste pour franchir ou tourner les obstacles, ceux- 
là risquent fort, de ne jamais goûter de la vie, que ce qu elle 
a «le plus médiocre.

I es indé» is. les inconstants, les vantards, les craintifs, et les 
trop faibles de caractère, qui jouent le rûle peu agréable, de 
l'imprudent poisson, qui se laisse capturer par «1rs riens, et qui 
également, s’effarouche pour un rien ..

C e n’est pas sans raison que Dieu a mis tant d espoir, et de 
vues élevées, dans le coeur de ceux qui débutent dans la vie

C e»t afin qu'il v ait encore et toujours de par le monde, 
un peu de cette force asc ensionnelle qui Vlève les t oeurs au 
dessus des action* communes. lesquelles feraient la vie terne, 
et sans attrait.

Mais , toute aptitude ne devient brillante, et réellement ef 
fti are, qu’en autant qu elle est cultivée par le désir du per­
fectionnement, et fortifiée par la persévérance qui a la sagesse 
de guetter I occasion favorable, le moment propice a la mise 
en action: tel le bon pêcheur qui attend que <,a morde , pour 
retirer sa ligne

I t pour éviter 1rs erreurs initiales, qui pourraient tout gâ 
ter, il faut d abord, étudier le terrain où l'on veut s engager, 
apprendre à modérer ses ambitions, se connaître soi même, 
rester calme, même si le vent tourne a l’orage; puis, n’entre­
prendre que ce que l’on croit pouvoir conduire à bon fin.

Sans cela, tout 1 enthousiasme qui nous animait à 1 aurore 
n aura servi qu à nous faire mécontents de nous mêmes: nous 
retrouvant au soir de la v:e, le coeur lourd de futilités, et les 
mains vides d actions profitables.

1 ne partie de pêche manquée, cela se reprend, mais. Une 
vie ràfre, un bonheur faussé, cela ne se refait pas toujours

r/Au -

Promenade solitaire
( 'est le printemps, le soleil darde ^ur la nature scs rayons 

bienfaisant» Séduit par 1 aspect de la montagne voisine, je 
m engage dans un sentier sinueux et malaisé qui conduit au 
sommet. Xrrèté à un de» mille détour» de ma route je regarde 
la forêt I lie apparaît au loin comme un gros nuage noir per­
du dan» le ciel bleu | approche lentement au but de mon 
voyage: j aperçois çà ef !à de beaux sapins verts, immobile» 
comme de» sentinelle». 1 ouragan et la hache meurtrière les ont 
respecté» C es arbres au feuillage touffu abritent une multitude 
da nids d oiseaux. C ette verdure et cette foret témoignent des 
magnificences semée* à profusion par la divine Providence. 
Au hasard je m’enfonce dans le bois I e» rameaux entrecroi­
sés forment une voûte opaque et ie crois marc her dans un sou­
terrain semé d obstacles et sans issue. Ailleurs le soleil perce 
! e.- he\ étrement des branc hes un vieux sapin cassé a entrai 
né dans sa chute plusieurs de se* frères C ette clairière lumi 
n«u*e éclaire les environs I e anus-bois me divulgue ses se 
cists; ie vois des papillons, de* fleurs inconnue», de* écureuils, 
enfin un pavtage rustique dont ma vue est insatiable. ?>.in» le 
*a\ > r. je débouché d ’i» une route dont le» sinuosités me rap 
pellenf tin ta\m autrefois obstrue par de grosses pierres, l n 
face de cette route quelques gros pins s’élancent bien droits 
dans 1 espace, d’autres qui ont grandi sur le penchant des rocs 
s inclinent s ers la terre Qu’il» sont joli» à voir dan* la clarté 
\i\e du soleil; leurs légions d aigvuiletéa *e nuancent de beaux 
reflets vert sombre Près de ces arbre* de* petits oiseaux vol­
tigent tandis que d autres chercher t leur nourriture en fouil­
lant 1 humus 11» sont de la grosseur ci un moineau, d une cou­
leur gn»e asec la gorge rouge. M apercevant, il» « envolent et 
lancent de» petit» cris aigus qui semblent me dire* "pourquoi 
sien» tu troubler notre solitude)”

I ISFRON.

Notre Courrier
SOLITAIRE*— C» trmt ht joli»

témi'.(/nnu*9 tfapprecat on, yu« rose 
noun apporta aitc eet aèrent dé n * - 
eéntê, qui roara.iirrs et nous
mgager a aller toujours ds 
rkerrkant sans eesss a fatrs jn>eur. S d 
e$t s » r* • qui ns rit qus iTenetmra- 
gemrnt, e est hen relui qui s'ébanrke 
au bout de notre plume, et )S tous 
s i>e un yé infini de le •• bien etrm- 
fnrendre et de tenir me Vesprtmer de 
rette façon gentille.

Je puhhe a’en plaisir votre mes 
Sags et ga/ds longtemps jrrèe de moi 
fotrg bon soutenir.

COLLEES. - < est dans un souri­
re heureux que je vous regarde ve­
il r, ma petits a>" e, gui chantes le 

tempe, en turJnman* a ta tout 
lev*houe arme de i 're jeuneese, le 
soleil qui brille. Us pe'its oiseaux ru» 
gazouillent et lee grands arbres que 
la hr.es fait frissonner.

Y’otrs optimisms me ra it^rt je me 
prende a implorer du Destin, qu d 
• “US conserve tout le long de votre 
' e, rette heureuse déposition, qui est 
bien le plus bel héritage de la nature.

Se doutez pas un instant de iac- 
rueil chaleureux qui attend le volume 
offert! Tour l'autographe, c’eet oui... 
ht je loue Imsse ma plus affectueuse

JEASAE USE. - Je cnmjrrende 
Tarnertums de toe rtgrels. Le dn/iart 
d'une b •■n ne maman creuse en la iic, 
un gouffre que rien ne saurait e*nn- 
bler, et dont nous sentons bien eru- 
file w c h t l* vide affreux, a certaines 
heurts. .Max nous ne restons pus sans 
consulat ion, cependant i comme la foi 
nous l'assure, mamans d<sparuss
ns sont pis ancanttes, et je ne doute 
jne que leur affect.on constante de- 
meure tout près de nous et g reçoi­
ve nos confidences, et même, j'ima- 
•j ..c que plus iTune foie, ce s> vt el'es. 
nos chères petites mamans, q<>i jAn* 
dent notre cause auprès ds Dieu e* 
: >n f.li.i eut protC'tton pour nous, t est 
pourquoi Jeanne fAse, il ne fout ja- 
ma.s %rgarder tristement la i e. Au­
tre bonheur est capricieux, il revet 
presque toujours le viêags que nous 
louions lui prêter; alors, souriez a 
ph ■••es l* ies, petite ame, et bientôt, 
t ous le i erres vous sourire a ton tour.

M \DT) [.enlise: nus réellement,
tr ce que c’eut qu'une rime faiblef 
('elle la qui sacrifie son plaisir le plus 
fégit tue a s. n de' ur, infailliblement, 
tnlaseo Idc m en t, et qu<i qu'il en coûts; 
celle ld qui renonce a sa propre tran- 
tju H.té, au* s'ouhl’ê continuellement

*• rri
« /ai

it ell ss cia 
Mois a

uns am 0 f^rtr 
(files là, fToge.

La sgmpath. 
de me temo'qn 
amitié et cm > y 
que te Tappré. .. 
fc ‘ n I, me H’

, Ml| rnfend.
'ar tous été,

mc tous ne cesse:
eut douce a mu 
Mndn h, en chère, 
. , , • . ,. U a mi*

Y//.\//f \"us ne saies wee quel 
pla.sir je Toi regard* s'en aller tout 
d'iucemn i t ou f l de Tenu, la. déf^Ecu 
ns pef.ts fille aux yrux d’azur, rem 
p/.s ds lumière, souriant ds touts son 
time a »<•* ffi# m i > e ill eu r... l'our- 
qu'ii ne me roconferiez vous fuis le 
prin'cmps, M ‘rus, alors qu'ii tous est 
donc* de le contempler d'un site ulcal 
■ i tro'srs la fraîcheur de votre jeu- 
nensrf [mpl'sset bien totrs coeur et 
vos yeux ds ces r antes images, ma 
chère pc'ds amie, car trop s '
hélas le tableau p<Uit aire les années, 
le ciel deiirnt mcvns limpide, les jrrés 
mo.ms verte, le ient moins parfumé...

\\ ENTRE NOUS //

1— Pourquoi le§ femmes aiment-elles à être bien mises)
2— Quel est le pourquoi de votre pseudo)
3— I richesse favorise-t-elle toujours le bonheur)
4— V a-t-il une différence entre la politesse et la galanterie) 

Conditions: Répondre d ury façon convenable, et selon son
opinion personnelle, à l’une ou l’autre des questions posées. 
I./iter les longs préambules, les redites, et les détails inutiles, 
n’écrire que d’un seul coté du feuillet, et signer d’un pseudo 
pour la publication.

De* volumes seront donnés en prix, à la fin de cette petite 
enquête, qui ne peut manquer d être intéressante, si l’on s’y 
rjiet de bon coeur, 
f Bienvenue à tous!

Adressez toute communication relative à la ’’page du foyer”

MADAME HELENE.
La Rédaction Le Nouvelliste,

Les Trois-Rivières, P.Q.

Pourqu >i ]* femme sime-te'l* à 4- 
1rs kisn miss?

Toute ju raonna aysnt un peu ds 
û gnité s i .':>e a i * r» É • n miss. Ns 
dit r n ; m, qus l’on j jgs ds l’inté­
rieur d’un foyer, par 1s miss ds 
cells qui le gouverne.
T’ne femme toujours bien ajustés et 
modestement vêtus sVtire l'estime 
et la confiance de ceux qui l’appro­
chent, vo.la le beau côté ds la que*, 
tien.

LVautre» ne virent qu’à éclipser 
leurs voi'.ne*. ou attirer sur elles 
les regard*, je ne trouve aucun nié 
rits a cela !

Qu’uns parure «oit t ni;.!* et de 
bon ton, je la préfer* toujours au 
ridicu e chiffon que suggère la mo­
ds parisienne.

PENSIVE.
Y a t il une différence entre la po 

iitesue et la galanterie?
J.a polit***»»» «tant <a conséquence 

d lionne éducation s’inspire tout 
naturellement de la vertu. Ta cha­
rité surtout favoris* cette précieuse 
qualité.

La galanterie déboute souvent 
d’une tre* grande politesse; quel- 
quçfoi* su*'; elle e*4 le fai» d’une 
personne intéressée, qui agit pour 
-‘"attirer Iss hommage» ou l'affection 
de «on entourage.

Tout ds même, je ne voi» pas ]» 
galanterie d'un trop mauvais oeil 
parce qu’elle e*t tout à fa t inof-

U
PENSIVE, 

favori *e t elle tou-
Ds jours le bon heur P

m y La riche*i 0 fa vorlse le lor.heur
al- quand la p# r#on ie qui e.-«t riche.
,/.• possède un bon caractère, et ausui

par un bon juge ment Elle n’u»e d# «on
de argent que pour de bonne* cau*cs

tout en rendant ses proche* heu­
reux.

Au contraire, une penonn* possé­
dait l’aieance, maie d’un caractère 
mou, peut-être pae trop bon, •* laie 
*era « ntrainer plutôt ver» le mal, 
elle dépemera san» compter avec le 
pli, ir de jouir de la vie. Mai* un 
borhr-ur édifié sur de telle* basée ne 
pourra durer elle t'en laatera bien- 
tû car elle ne sera pat sans avoir 
quelque» remord», de tant de futi­
lité, elle «e rendra cotnpte que ses 
Lie>;i ne lui donnent pas le parfait 
bonheur, encore moine la paix du 
coeur. Ce n’e*t donc pa* ia riches­
se qui favorise le bonheur c'est 
plutôt la *-ati*faction du devoir ac- 
vompli qui favorise et donne le bon­
heur.

DIANE

Le pourquoi de mon pseudo.
Peaucoup ont insisté déjà pour 

connaître ce “gros secret” mais à 
tou*, j» répondais avec un petit «ou 
rire “C’est simplement effet du 
bavard!" Mais ce monsieur que noua 
tenons responsable de tou» nos mé- 
fs ts ee u«èrait aujourd'hui s en­
dosser un nouveau mensonge qui 
chargerait trop ees épaulee déjà voû 
lées et puis aux amis indulgents du 
foyer on a bien 1» courage de dire 
la vérité s'pas? Donc voici, mais é- 
coutex sans sourire car je serai* bi­
en capable de ne paa continuer; c’é- 
tn *. un soir, nous étions ma soeur 
tt n oi allé»-* applaudir l’étoü* ci- 
no ito^raphique Colleen Moore 
da- i “It mu.it be love”, cette amou- 
re ** fantaisiste et charmante m’a- 
va t l ien amusée et c’est pourquoi 
quand de retour “at home** j'avais 
en feuilletant un journal appris 
in erture d'un concoure littérai­
re ■ t demandé mon inscription en

et comme a, 
»M

se fé/t
'r le ' w i r des é ril; • "

un'es couleurs'
J h-ato\rs de Mtsdemaiaslls E lui ne 

st bien touchants et n us jmbt.ervns 
urement.

Voms a’’ et p-rnsé jus'e, f.isclntte 
erii sur "Le Echo de In Mi ds"
e> us française jtaraissant chaque se

s la Tassu
‘tion.

J b t.V DES LAI REST IDE S — 
\ “us nous écriies des choses trop 
husnhle» A ratrs »M.'ef, trop elogieu- 
ses au nôtre, mats dites ds cetté fa 

i omg.nals et personnelle qui char- 
ms toujours. J* vous remercie mm# fois 
ds pfue de latrs bonne apf-recwtian, 
tant te feie le plus grand cws. ,. , ..

Elor des [hiues n est attaché à an- 
'un journal, c'eut uns rutila nte ms 
f,/nfr-n*e qui écrit ic\ st ailleurs, fn>ur 
son jAais’r et quand ses loisirs le lui 
permettent

Sous publieront cette lettre, quel­
que jvm trop élognuee, mu « dont 
la s »r*r té ue pc.t m," * Je
i eus tente cordialement la main.

IJ A. — Je regrette une t*ns de plus 
ds ne pouvoir pmhher, st ce, pour les
mêmes tarons de Vautre jour. U nous 
faudra absolument voue rendre é ce 
que je vous ai dit si vous désires rem- 
contrer quelque succès dans cet art 
plutôt compliqué qu est la p e» e. Il 
taut 4 tout pms connaître et entire 
tes rèqlee, si tou» qaules ptaire, car 
même les pins jolies choses, exprimées 
dune manière iacorrectes, sent dé­
pourvues ds charme. .4m ret'Otc.

C ARQLISR — Je me demande 
Monsieur {"arolme, ce qus rems trim 
vet de ruLoute dans les vers de Abel 
Léger,-» rar "fleurs" est une pièce 
de rare, et no* •»* sonnet, corn-
•r e sons le p> etendet ~~ \ ouïes vous

l’ri* .»<k' la 

boite

Palpitation du Coeur 
Pouvait à Peine Sortir

M ne Char es Storms. K K 4. t* ton. Om Sert 
"Ja eeuffr* » d* pa'f'tatioe 4e coeur: Je ne

I >uvai» d rm r eur et *»u t et i'éta e *‘ fs ' • 
que Je au p»u*a » à p* ne sertir

Apràs avo r s « T jlaa Miibars pour le
Coaar et lee N«rfs. je fu* (tssieir.rnt sou âge*
de ce* sttsquee

41* mère e su»»' grande cor* sn-e *- eüee et e* 
trouve aucun remède a««e« bon p •«r les ma a iiee 
de coeur

Je »eie see# am ir r q * r* I* M «r»
peer le Ceeur et te» Nerf» eent un m. trs eus

Centre fihames
Maux i/rCrbr^

!,re que “émmcujc’* et ,,tnh/reuscn'* 
ne rtmint jni*' et ce n’est sûrement 
/•as le "e" n tubéreuse qu forme m e 
bien grouse faute.

i ">. naissez vous M ornas, Mavr- -, 
Vsrlains, \ crheaien, Lesbesque, An­
dré S fie ré, \'aland, l'aul Claudel, etc., 
etc? Ce sont des maîtres de l'heare 
dont les chefs d'oeuvres fourmillent de 
! ers ,n rc des mots au singulier et au 
plunsL

Ou loirs connaissance en versifùa- 
ti n est a peu près nulle, ou vous 
airs touîu ;>ar vos remarques, tus 
faire sentir le poids d'uns censure, qui 
■ a pas sa ra.son d'être, en l’occt-r- 
renrs du moins.

Dana Tun au Vautra rus ,jo vous 
dir.i s implement que c est du ten ;■* 
perdu. Lu**, pour votre y<meme, j'a- 
jouts es que frrobabtement voue lyno- 
rez, Abel I < jer est un grand poets 
*r>- .a q . j ■ i en remonter
» b*au ■ up de petits "gcn.s trop le­
gos", qu. j sent a la critique j»ar c- 
pi t ds t«:rti pris,

IJSEROS.— Je jenss ds tous as
uni hui, es que j en pens i.s, quand 

pour la première f“is, vous vîntes 
froipsr d la ports du "foyer."t (Jus

■us ms j'traissez doués ds belles fa­
cultés, et que je sms heureuse ds t -s 
a cuir femme recrus. Puisque les cho­
ses ds t’seprti vous intéressent, et 
que tous aimez nous lire, continuez- 

t e i
et entière, sans vous swcier des \ 
qu'en dira-t en.

l'est pour fous un ben moyen de
cous dcrelof.psr inlef'cctusliemrnt.l

•
. iwr et inte/l’gents, d“nt JS ssrat f<* 
re ds fdirs bénéficier la Lags.

Je ne vo s en ces conseils, qus Ton 
vous sert gratuitement, qu'un peu as 

ilousie, qui ss ca he sous le couvert 
de Tintérét.

"Lien faire, et la..*see brçire", tel 
de irai t être le motto ds toutes les 
personnes annotées de pensres nob'.es 
st drones. Hou venez -1 ous d* cela Li­
seron, pour plus tard, quand H roms 
faudra jouer des coudes, pour faire 
refre r*em»n dans fa vie. Kerenez-m 'i 
amsst souvent qu U vous fdairn. Je 
icue gurus votre place.

M. FELIX.— Je eut# heureuse de 
••us sa voir content, et nul doute que 
otie délicatesse, plaira à notre gé- 

j >tireuse am.s Yolande des (trêves.
Qus ce premier succès, vous soit mm 

i encouragement a tenir vous raconter 
< iuient, vous qui aimez le beau st le 

j vrai, de/ms toujours.

HERTHE.— l’oue êtes restés la 
élite, joyeuse et act.vs qui ns s’en 

I fait /me, et que les tracas et les d>f- 
cultés ns saura ent abattre. Ména- 
sz-vous cependant, votre programme 
•u ma fier, ms pamit bien chargé.

1 vsc les détails amusants que vous
• e donnez, il m'est facile et divertis- 

«f ds vous suivre, et d’être heur eu-
■e avec vous. Le volume m'est parve­
nu sam st sauf, malgré son titre... sus- 
: cet. Pardon. Voue badinez, je badine,
• ai, je vous aime bien toujours.

ANDREE —■ Je V 'ps remercie en 
ar# une foie, pour tout ce dont vous 
-# combler: encouragements st bons 

mots affectueux. Venant ds roue, mon 
■imis de la première heure; on ne eau 
rait trouver tien de meilleur en fait 
{’atten tivue

JR AN LOTT.— Votre dernière m'a 
■pporté tout le réconfort que j'en at- 
tendais. Merci ds fout coeur.

HELENE

LETTRE OUVERTE

A Diane et a 
Madame Helène

Grand’Mcre, Qué , 1# 6 mai 1932.
Merci pour vos félicitations et sou­

haits de succès Diane. Pourquoi veut 
refuserais-je un amical bonjour?

Si vous êtes jeune, (n'est-ce psi 
su soir de 1s vie qu’on aime !# plus 
se pencher aur des fleurs printaniè­
res, porter nos lèvres sur leurs co­
rolle*. d’un souffle affectueux ré­
chauffer leur pistil, symbole d’une 
jeuneese si longue autrefois mais si 
courte quand elle e*t paaséo), je ris­
que un conseil. Travaille!, aimez le 
foyer... de Madame Hélène, aussi .a 
littérature, et cultivez les lettres. Si 
j’en juge par votre flne raillerie 
vous esurex rendre intéressant (ce­
lui) que vous présiderez.

Ne vous connaissant pas, j’ajoute­
rai: Si vous êtes âgée et l’une de ce» 
grande# dames chez qui l’on décou­
vre toujours ce beau cachet de di- 
•nité qui, a la fois et mème à dis­
tance, nous portent à les aimer et le# 
respecter, eior* je m’incline et res­
tant distant je vcu« dis un respec­
tueux bonjour.

6i vous êtes mère d’une nombreuse 
famille, je vous rends votre amical 
bonjour auesi toute mon admiration.

Je constate que vous aime» lee om­
bres pour aimer mes écrits puisque 
ia gentille directrice de cette page, 
qui est 1* joyau de ma distraction 
favorite, en m’accueillant au foyer 
a dû s'inspirer de# tableaux de ces 
grandi artistes qui, lorsque leurs 
peinture» sernt trop brillantes, font 
poindre au lointain horizon un nua­
ge sombre pour reposer l’oeil d’une 
trop grande clarté. •

Ne sont-ils pas lumineux les sil­
lons tracés par la plume de celle qui

A une jeune rille
Sois pure sous le» deux! comme 1 onde et 1 aurore 
Comme le nid joyeux, comme la tour sonore.
Comme la gerbe blonde, amour du moissonneur 
Comme l'astre incliné, comme la fleur penchante 
Comme tout ce qui rit, comme tout ce qui chante 
Comme tout ce qui dort, dans la paix du Seigneur.

Ainsi tu resteras comme un lis, comme un cygne. 
Blanche entre les fronts, pure marquée d un signe 
Et tu seras de ceux qui sans peur, sans ennuis 
Des saintes actions amassant la richesse 
Rangent leur barque au port; leur vie à la sagesse 
Et priant tous les soirs, dorment toutes les nuits.

Victor HUGO.

dirige su “NouveJlist#” cette paga 
où nombre d'âmes d'élite viennent 
s’élever par 1s pensée, et puiser a 
l'inspiration féconde de celle qui 
donne avec générosité la sève intel­
lectuelle, dépensant également ses 
forces physiques pour lu» soins d’une 
nombreuse marmaille.

Présumant qu# personne ne trou­
vera trop flatteur cette sobre cons­
tatation qui fût, plus d’une fois, 
confirmée par de# plumes plus auto­
risées que la mienne.

Félicitations a Madame Madeleine 
pour aon “Pauvre Moineau”, égale­
ment à Violette de ses “Petits Gar­
diens” et aussi ^ Rachel de ton der­
nier écrit que nous avons tous si 
bien prisé.

N’ai-je pas raison d’ajouter que 
certaine# plume* du foyer sont com­
parables à celle de Balzac.

Un dernier bonjour à Diane et s’il 
vous plaît me dire où écrit Flor des 
Dunes.

Jean de» I.aurcntide».

signant mon article du prénom de 
celle qui m avait tant rejouie ce 
koir-là. Un mois aprè# les résul- 
-at* nous arrivaient, m'annonçant 
jonne premiere, alors fière de mon 
succès j’aimai davantage mon étoi­
le et m’attachai bien fort au pseu­
do de mon premier triomphe.

Pourtant il ne plaisait guère aux 
amie# de 1 époque ce petit nom cher 
^ue j’ai conservé elles m’en propo­
sèrent mille autres mais, à tous les 
noms fleuri#, gais et pimpants, qu’on 
me présentait j’appoeai celui-c:, qui 
m'a bien fait ridiculiser un peu 
ü’cllee, qui ne cessaient de me ré­
péter il est bien banal ton p^eudo, 
cela chatouillait bien un peu mon 
amour propre, mais mon amitié pour 
elles me faisait indulgente, je par­
donnai leur» railleries et conservé 
ie nom vilain, le nom banal comme 
c! ot» l'appelaient, mais auquel jt 
In’étaie un aoir follement spontané- 
■nent attachée «t qui m'était deve­
nue Infiniment précieux.

COLLEEN

Gentille “eoeurette R*che!le"
Yatre salut amical fut un rayon 

de soleil entreva da fond de ma so­
litude. En retour je vous fais place 
Jane mon affection tout près, tout 
près d’une petite “soeur Rachel!*” 
bien-aimée, que »a mort est venu 
m’enlever à l'âge de vingt-ans.

De tout coeur Solitaire.
A Jeanne Lise ;
J'ai été très heureuse de voue li­

re. Il y a toujours du nouveau à 
dire sur un sujet éternellement jeu­
ne. Merci.

A Rachelle :
Votre pseudo me rappelle quel­

qu'un de très cher. Revenes souvent 
me dire bonjour, voulez-vous ?

A Tensive :
Mais oui je veux vous xourire!

J ai aimé beaucoup votre petit arti­
cle l’autre hier, c'est gentil cela pe­
tite amie Pensive.

MIMIE
Je réunis dan.» une même affectu- 

u#e pensée Andrée et Risette.
Bonjour à tous.

IDEM

A la fiancée
de demain

Jeun» fill* qui rêvez pensive, le 
front penché eur la petite Leur 
bleue d* l'amitié, «rendant qu'v 
plaies au dieu Cupidon de iancer #0* 
flèches eji voue désignant avec un 
sourire narquois le princa char­
mant tant attendu; jeune fi.ie, avez- 
vous donné à l'idéal lève uno forme: 
une âme, un coeur, un esprit, en un 
mot un caractère d gne de* haute# 
aspiration# d’une canadienne-fran- 
çaiee catholique? Ou bien, attendez- 
vous le coup de foudre qui fera dire 
à votre grand coeur encore inconsé­
quent et si enthousiaste: “Je t’ai­
me. *

Le choix d'un mari e*t un événe­
ment trè# important dais la vie d'u­
ne femme. Encore faut-il soupeser 1«# 
graves conséquences d’un* erreur 
possible «t ne point s’exposer à d'a- 
noere regrets. Pour bien choisir, c'«#t 
#on droit et «on devoir; la financée 
de demain ne ee laisiera point pren­
dre au prestige * d’un Mariage impo­
sant, ou du voyage do noce; ce la 
beauté, de la riche#«e. de .extrême 
galanterie, d# l’amour faux qui n'e«t 
que flirt et pa#?ion chez certaine 
Don Juan.

Elle doit concentrer aon attention 
sur la valeur morale et inte..ectuel- 
le de celui qui s'oftr*» pour comp* 
gnon de route. La bonté, ’a piété, i - 
nergie, la loyauté, a sobriété sont 
les qualités primordia>• à recher-, 
cher chez 1s futur. L’n jugement 
sain, un esprit sage et éc’airé feront 
de l’homme qui a reçu une éducation 
chrétienne profonde, un mari digne 
du foyer que vous a!._*z fonder, jeune 
fille.
A celui-là voue pourrez donner earr- j 
arrière-pensée votre affection, lui 
confier votre bonheur; #<>« belle# 
qualités. #e« principes religieux voo# 
sont la sûre garantie pour l’avenir- Ce 
jeune homme ne saura faire une mé 
«alliance; il envisager» dès mainte­
nant l'étendue de# responsabilité#

qui le lieront au devoir et ne dérog». 
ra pas, sera fidèle au serment e- 
changé, «'attachant aux tradition# «;ff 
la famille dont il doit perpétuer li 
race; gardant Intact ce gage pré­
cieux de bonheur par «:1e transmis: 
sa foi, «a probité et «on nom; vail­
lant et fort il «aura lutter contre 
alcoolisme, un de# pire# «-nnemi# de 

la civilisation et coa:r* e jeu, up 
fléau national! Ferme et prévoyant, 
tra.aiileur «t économe, eon foyer 
s’édifiera eur de# oaec# solide#. 
Franc et loyal, il déteste le flirt 
comme tout homme sincère fuit le 
mensonge; la sincérité dans ie# pa­
roles et les acte# n’a jamais apporté 
de regret# et de déceptions. J eur a 
fille, fiancée de demain, que votre 
main, rugueuee et hà ée comme cel.e 
de l’ouvrière ou de la paysanne; ou 
bien douce et fine corne celle dr# 
châtelaines; porte l’annoiu conju­
gal avec dignité, avec foi et pureté 
d’intention, sacrifiant volontiers vo­
tre jeune##* au culte de# berceaux 
accompliesant vaillamment votre rô­
le #1 noble, «i grand, avec amour et 
fidéJité.

Yo’and'î de# Grève#

Les baisers
I*a gramme dos baiser* est infini» 

dan# ses nuances: quoi espace entre 
la dou eur du baieer d’adieu «t ia 
joie vive de# baisers du recour; qui 
pourrait dire toute ia .«ndrease d«# 
baisers de no# mère#; l’innocente ca­
resse des ba:#er« d’enfant# qui font 
au cou un joli collier de leurs petit# 
bra# rose# ou vous pincent le# joue# 
tout «implement pour leurs “bei- 
cots’’ charmants: Tardent amour du 
baiser# de fiance# a a clair de lune 
L’incomparable bonheur dj premier 
baiser# de fiancé# au clair de lune 
Ton «acre trop comment un #oir qu* 
Ton «’est prise à aimor un peu., 
vaguement... Il ne serait plu# du 
bonheur si ensuite on y goûtait «us­
ai souvent qu’il se présente.

De nos rares#*»* pour TAme-éoeur 
gardons le# meilleures; mai» pour 
iâmeaimée, lorsque «ur notre âme 
elle ee penche, certain# regard#, cer­
tains mot#, mêm* certx’. ies Intona­
tion* d* la voix ne sont-il# pas de# 
baiser# tout à ia fois????

GRILLON.

POUR LES ENFANTS 
AU TEINT PALE

CHOCOLATS VERMIFUGES

W- • - _
Expulsent les vert 

intestinaux
En rent# partout,— 60c la boita 

LA CIE CANADA DRUG 
857 St-Maunce Montré;

Il souffre de colique* 
ou de dentition difficile. 
Faites-lui prendre le

SIROP OAIM*

«àAUWIM

-j Des milliers de Mères sont ANEMIQUES !

troWe* 
jvre du

•al sur ■« -r. a «u g ; .* par 1 he X. >t are ça. Ltd* Ivi. ' , Osfc* è f Alt A

lat^
tfio'3

Alt AU C A N S • A : i

Que Por ter a -1- on.
ce R'intemps-Ci?
\rOlCI un petit livre qui vous 

aidera utilement i être élégam* 
ment étue, ce printemps^ 1. Nous 
vous lierons — à turc gracieux.
C hoisis par un comité d expert». Jes 
cinquante modèles importants que 
vous \ trouveret *-'nt l’expression 
détint tire Je la Mode.

S’il vous faut de l aide pour con­
fectionner vos nouvelles votes, n ou­
bliez pas que nous sommes toujours k 
votre disposition. Noua pouvons ré­
soudre tous vos problèmes de couture!

H mfbr pnnf ohtcrrr crrtt bmehurt —” Youf 
Spnnfl Uardrofcc ’ — 4 appxttr le cuufon 4

SlVc.Iâ SIWINC» MACHINE tO INC. 
400 (>#e Ferf##. Trol» R v ère».

Virrts» ____

Pâleur

Faiblesse

Manque d’appétit

Sensation

permanente

de fatigue

Essoufflement au 

moindre effort

Migraine

Douleurs de dos, 

de reins

Irrégularités

Périodes

douloureuses

Troubles internes 

causés par

F ANEMIE.

La naissance d un enfant enlève tou­
jours à la mère une partie considéra­
ble de sa vitalité. Quand les mater* 
mtés se répètent fréquemment, une 
femme n a pas le temps de se donner 
les soins nécessaires pouvant compen­
ser les pertes qu elles subit. Et s’il faut 
ajouter les fatigues qui s’en suivent, 
les longues veilles, les soucis cons­
tants. le surmenage souvent inévita­
ble, ses forces s altèrent sérieusement. 
Heureusement les Pilules ROUGfLS, 
spécialement préparées pour les fem­
mes, sont là pour garer les mères de 
F ANEMIE ou pour y porter remède. 
Rien de mieux pour assurer un prompt 
voilles heureuses.

s-
rétablissement, des rele-

"L** maternité» nombreuse* m’avaient ipuieée. J’étal* faibl», tan* 
énergie, souffrant tantôt de maux de Ute, de douleur» de dos, épreuvant 
quelquefois un» lassitude dans loua Isa membre*. J’avaii pria beaucoup de 
toniques, mai* rien ne m’aidait. On me eonaeills )e# Pilule* Rouge*; lea 
première* botte* me firent tout de tuile grand bien Me» nerf» devinrent 
plu» ealme»; me» force» eugmentèrent et eprè» une couple de «emainea 
d» traitement. Je pouvait faire mon ouvrage de maaon «an* me fatigue*. 
J» joui# ma ntenant de la meilleur santé, «t Je me félicite d’avoir employé 
Le» Pilule» Rouge».*— Mme A Dionn», 602, rue Vais!» Montréal

Le Médecin des 

rn»ie» ROUGES 

recommande

OVONOL
poor le* enfants

CONSULTATIONS MEDICALES PERSONNELLES on 
per cerreepondsnce on No 157t. rue St-Denis, Montréal.

Pilule* ROUGES, parfont ou par Is poste: Ste la boite 
on t. 91.25.

PROTEGEZ VOUS .. REFUSEZ les SUBSTITUTIONS 
... EXIGEZ le* VERITABLES Pilule» ROUGES pour 
le» Femme» Palet et Falhîe*.

Ce No#ve»o Manuel de» 
V vo eu C.BATI’IT

Pilules ROUGES
Pour les Femmes Pâles et Faibles 

Cl» Chimique Frnnco-àméricnine U ée. 15«é. rue Seinl-Denie. Montréal
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Dos C0URR16RS
St-Tite

APRES 4« ANS DE SERVICE 
Notr* H 0*mw Du

ch*mm *i«nt d« pr«rdr» •« retrait*
I ri» u*

terme d office de 46 ana comme can 
tonnier poor le compte dee Chemine 
lC fer Nationaoi A l’occaeion de 

retraite amie lui ont organi- 
ài un impromptu qui obtint un véri 
able euccèe M. Dochemiu était a 
Emploi du Canadien National de- 

puü le 24 avrtl lïWd et fut raie à ea 
ctraite le 22 avril dernier- De nom 

oreux et richee cadeaux furent pré-

•eaUt à M Ducdiemin per »ee amie. 
Un délicieux goftter fut eervi apree 
le eoirée à tout le» invite» parmi lee 
quel* il v avait : M. et Mue OnéeD 
me Duchemin, M et Mme Gérard 
Duchemin et M et Mme éeul Dwchc 
mm, de St-Georgo». M. Léon Lu:h«. 
min, M Gabriel Duchemin, M et 
Mme Joi DMleuriere et Mlle Mer- 
auerite Deeleurierm de St-Geurgei 
M. et Mme Henri Sanarhagrin, M. 
et Mme Y Rorrancff, de Garneau 
Jtc. M. et Mme Alfred Lampron, M. 
et Mme Ernest Geuhier, M et Mme 
Laurent Lord, M. et Mme Armand 
Grenier, de Grand'Mère, M. et Mme

L'endurance
de certains athlètes nous laisse 
parfois songeurs. C’est le résul­
tat d’un entrainement à fond, 
mais avant tout d’une Bonne 
Santé.

L’endurance est essentielle au succès dans les 
affaires, dans le travail comme dans les sports; 
et un homme faible n’a pas d’endurance... Pour 
vaincre cette faiblesse qui l’empêche de réussir, il 
lui faut recourir aux Pilules MORO spécialement 
préparées pour les Hommes, par la Cie Médicale 
Moro, 1566 rue Saint-Denis, Montréal, pour leur 
donner la force et leur éviter les malaises sui­
vants :

1

Mauvaise digestion 
Gaz
Assoupissements

après les repas Impureté du sang
Manque d’appétit. Nervosité.

Débilité 
Maux de reins 
Rhumatismes

Partout ou par la poste: 50c la boite ou 3. $1.25
“A cauee de mon occupation sédentaire et du peu d’exercice que Je 

prenn's. me» force* •’amoindrirent, ma digttion te ralentit et les 
fonctions de rree reins se troublèrent J’avsi* essayé de prendre des 
axatifs mai* ils me firent plus de mal que de bien J’étais donc de 
plj* en plu* incommodé par des gonflements, des maux de tête, dee 
•"au* de reins Un compagnon me conseilla l’emploi des Pilules 
MORO.. Pendant plusieurs mois J’ai pris ce remède qui m’a tout 
de suite fait du bien, et je me suis livré à de« exercices sportifs.. 
Après deux ans ma conatitution était toute changée; )e me portai» 
"r* bien* M Raoul Riaaon. Windsor Mills PQ

Pilules MORO pour les 
HOMMES

Kreddy Leblanc de St-Çeorga*. M. 
at M me M. TrarabUy, Garneau Jet 
M et Mma E. Gélinaa, M at Mme 
Z Borde!»*», Grand’Mère, Mlle* Gé 
raluma at Marguenta Pontigny da 
ht-Ttta, Mllaa Léonttna at Margue- 
fita Tremblay da Garnaau Jet, Mlles 
Cécila et B Tremblay, da Garnaau 
Jet, Mlaa AÜca Marciar, Moniqua 
Lavergna, Lydia Patir, Lucila Lord, 
Lucil* Lampron, Simona Lavar^na at 
M. Aurèia B«rnitr, Grand Mèra, M. 
Adriua Lérallléa, St-TiU. M. Emila 
Duaaaault, M Ed. Lavargna, Grand 
Mèra, M B Beliahumaur et M l*h. 
Vlüamare, ate, atc.

On est actuellement à démolir 
tancianna propriété da M Bina do- 
reau, ma Notra-Daraa pour 1a tram 
portar ailleurs

VA ET VIENT

M J E Masslcotta art allé à
Sia>Genavièva da Batiscan. ainsi 
qua M. Grégoire Vadaboncoeur an 
fin de aemaina.

M et Mme J P Eralîa Daasu 
reau-lt et leur fi^ Paul da Grand’ 
Mèra étiiant an visita chez Mme 
Gilles Deesureault an fia da aemai 
ne

Mme Onésime Givnac et Mme Jac­
ques Martel sont da retour d’une 
courte promenade à Portneaf et S 
Castle.
FUNERAILLES DE M. JOSEPH

(JOSE) MARCHAND 
Ces jour# dernier» en l’églu»» pa- 

roiasiala de St-Tita au milieu d’u.., 
grande affluence de parants et d’a- 
•nia de cette ville et de l’étranger au 
rent Heu !ea imposante* funérailles 
da M. Joseph (José) Marcnand.

Le défunt était âgé da 82 ans. Il 
l*J**e pour le pleurer, sa femme née 
trlz r L’Heureux et onze enfanta 
dont six fillet Mme Erueat Mai- 
ehand. Alexandrin#, des Troia-Rivi- 
e:os, Mm# A. Lefebvre, Blandine da 
St-T.t. MB, A St-Cyr, Aur^, d» 
i fouîivll!,. I, Rév.r.nd. So.ur A- 
r.»t» de li Tommuniuté dm Soeur* 
de 11 Providenet, U R^vérendi Sr 
'<« U Providence, di Montre.!, et

fr (;,rm*ir« «Tchind'■» St-Tite cinq fil, MM r(llI,p 
Jceph, Jr. rh.rlee, Antonin et Jo- 
achnn, tous Je St-Tite.

uîJ'ôi* iucorP* fut f»ite per M.
rf r , Î' “ '« «"i-
Çe .ut chanté par M. le curé J. C. 
t-eblanc.

U choral, paroi,siale, aou, la dl- 
rection de M. J. P Gill*. D*au. 
xceult axécnU avec maîtrise la m„. 
se de» mort» en grégorien. Mlle An-

L.*tdîfU/0,nUir'* “,Ucl,*'t 
Le défunt fut porté par MM. Mêlas

M.Vh rd/' s0’*" U,t’nt»1"'- Emile Marchand, Amédée Marchand, No-

B ' Tru/*' «nduisait le cor- 
billanl. La quete fut fait, par MM.
F, -, » Arthur M»rchand ,t Dr
^'"0,.'y„Bo“r*«i,. M. L'uct ne Mar-
M 0 et M ^ ch*r,(* Marchand
M »t Mme A Dontijny, M et Mme 
O Dont.gny de Champlain, M at
V.Teh I**! M>rCh*nd' M Amédée 
V.rchsnd. de. Troia-RiTiêrea, M
P*uI Lafontaine, M. Gérerd Lafon- 

, taine, .M’!e Blandine Lafontaine

Mal d’estomac 
Diarrhée

La NKRVIMNE aat «me des plu» 
grandes découvertes pour la traite­
ment des affections deatomac al 
dea Inteatina. un remade dont la 
renommé* aat dea plus répandue 
DU on qnlnaa goutUa da Naoiline 
pria** avec da l’eau proenrant un 
aonlagament Inatantané contra le» 
crampe» et colique» — enraient Im­
médiatement U douleur. La Ncni 
lin* possède une merveilleuse U- 
rnance sur la doulanr. particulière­
ment la douleur causée par quelque 
dérangement de l’aalomac et de» In 
testin»^

NERVILINE
ENRAYE LA DOULEUR

CARACTERISTIQUES AVANCEES..01///
Mais le Chevrolet Vous Donne Aussi un

DESSIN ÉPROUVÉ
NATURELLEMENT, ▼mis voulez 

^ les nouveaux perfectionnexnents 
dans l'auto que vous achetez au jour- 
d hui—changement de vitesses facile 
—roulement libre—performance plus 
puissante et plus souple — de meil­
leures qualités de roulement! Vous 
avez tout cela dans le Chevrolet Six— 
e/ de plus, une construction êprouvée. 
C'est pour cette raison que "le trans­
port économique" du type Chevrolet 
est plus agréable et plus satisfaisant

Chevrolet est le moins cher des autos 
du marché qui réunissent les avan­
tages du Changement Syncro-Mesh et 
du Roulement Libre! Le Chevrolet 
vous donne des allures faciles, et 
plus de puissance pour Vaccélération, 
quand vous en avez le plus besoin. Le 
moteur Chevrolet est monté sur 
d épais blocs de caoutchouc, utilisant 
la méthode la plus moderne qui soit 
pour prévenir la vibration de la car­
rosserie, des garde-boue et des portes! 
Dans le domaine des bas prix, (Jhevro- 
let est le seul à vous offrir lx spado- 
site txtra et le style de la carrosserie 
Hsber! La fondation solide du con­
fort de roulement du Chevrolet se

trouve dans un cadre long et fort, 
pourvu de quatre ressorts modernes, 
montés sur le long et de quatre amor­
tisseurs Lovejoy!
Lt la construction équilibrée du Che­
vrolet six cylindres — aussi bien que 
toute autre partie vitale de l’auto—a 
été éprouvée et jugée sûre par plus de 
2,000,000 de propriétaires, au cours 
de billions de milles de service! Il 
y a déjà longtemps que Chevrolet 
se ht le pionnier du moteur six cylin­
dres dans le domaine des bas prix, 
parce que ce type de moteur donne 
un parfait équilibre de souplesse et 
d'économie.
Rifn de moins que six cylindres ne 
peut donner la souplesse multi cylin­
dre s— et avec plus de Six il faud/nit 
sacrifier l'économie. Cest un fait que 
le Chevrolet Six coûte moins cher de 
gazoline, d’huile et d’entretien que 
n'importe cjuel autre auto de dimen­
sion régulière ! Sa possession est aussi 
moins dispendieuse—grâce à ses nou­
veaux prix réduits. Votre auto actuel 
suÆim probablement à couvrir le pre­
mier versement et vous pouvez finir 
de payer la balance, facilement, au 
cours de plusieurs mois.

aï-ut

Mme Valèr» Dupont, M T. Char*?t. 
M. Doaithé Coaaalte de St-Stan 
las d« Champlain, M. Télaapbor» 
\ andal. Mil# Aliet Vandal da St-S* 
vérin, M Alphoma Doucat et Mil* 
Alpnonae Doutât d# St-Jacqu#a ''.fa 
Plia», M B Déaaulntara, M at Mm 
Thomas Déaaulniara, M. at Mm# J 
Conrad Désaulniera, M. Antoina 
L'Heureux, Mm# Amédée L’Hcur»ux 
Dr at Mm# Findlay Bourgeoi». M 
Aimé L’Heuraux, Mil# Rose-Aimé 
L’Heureux, M. #t Mma Rolland l>e- 
aaulnicru, M. Philippe Jacob, MM 
Charlca, Antonin et Joachim Mar 
ckand, M et Mme Alfred Lafabvra, 
M. et Mma Napoléon Cloutiar, M 
et Mma H. Trépaniar, M. et Mme 
Emila Thiffeault, Mme Erneat Clou 
tier, M. et Mme Wallis Fay. M. W 
Boirin, M. et Mme Edmond Boivin, 
M. et Mme P Moreau, M Donat 
Thiffeault, M. Gérén.ie Boivin, M 
i Mme Joa. Willette, M. Emile Coa 

»otte, M H Moraau. M et Mme J 
Baril, MM. Emile et Ulphia Trottier. 
Mlle Hénédine Crète, M et Mmr 
Stanislaa Brouilîette, Mme Armani 
Trudel, Mme Joaaph Guillaraette. 
Mme Eugène Brouilîette, Mme For- 
tunat Trépanier, Mme Roaaira Mar­
chand, Mme Vvo Octave Perron, 
Mlle Catherine Marchand, Mlle» Co­
rine Willette, Y va t Va Leduc, Mme 
Horace Lefebvre, Mme J. Antoni 
Damphouase, Mlle Anita St-Arneault 
M. J. Bto Damphouase, de Grand’­
Mère, Mlles Roaa Cosiette, Corinne 
et Yvonne De««ureault, M Lille» 
Deesureault, Mme Olivier D«su- 
leault, Mma Olivier Deasureault M 
Loui» Chateauneuf, M et Mme Joa 
tin Langloie, MH» Maria Trottier, 
Mme Willi# Lahaie. M et Mme J 
U. Trudel, Mme Vva Eugène Déaaul 
nier», Mme Arthur Hardy, Mlle Ju- 

a Désaulniera, M. Armand Gignae, 
Mlle Lauréa Ferron, M. Arthur Fer- 
ron, le» Révérende» Soeur* do la Pro 
vidence «du Couvent de St-Tite, le* 
Révérendes Soeurs Anal» et Ste-Fé- 
licianna de la Communauté dea Srs 
de la Providence de Montréal, Mlle 
Jeanne Cosaette, Mlle Layaeur Côté, 
de St-Stanialaa, M. Frar.çol» L’Heu­
reux, ne Dr J G Arthur Mar­
chand, M. Gustave Buiat, M Phi- 
ippe Ferron, M. et Mme George» 

Ferron, Mlle Jeannette Délisle. 
Mme F. X. Velllatte, M. Saul Cha- 
rest, Mme Onéaimo Duchemin, Mme 
P. O. Trudel, Mme Armand Léveil- 
é. M. et Mme Siméon Léveillé, no­

ires Philippa Germain et J. J. 
Cioutier, M. at Mme R. Déaaulnier? 
M. et Mma Maurice Déaaulnier*. 
''me Phil. C. Coaaette, M. Henri 
Frigon, Mme W. Denureault, M. et 
Mme Alex Groa'eau, Mlle Chrétienne 
Grosleau. M et Mme Joa- Déaaul- 

iers, MM. Bernardin et Ferdinand 
Irénée et Philippe Désaulniera, 
Mlle Marguerite Ferron, Mlle Rita 
Hardy. Mme Amédée Pothier, M. et 
Mme N. Hardy, M Paul Hardy, M 
et Mm# Joe. Matte, M. Napoléon 
lardy, M. Norbert Allard, etc, etc.

La famiHa reçut des offrande*» de 
refvsea, témoignages de sympathies, 
etc des personne» suivantes : M. le 
uré J. C. Leblanc, Mme A^edée 

L’Heureux, M. Aimé L’Heureux, 
Mme Adélard Lupien, famille Joa. 
Marchand, famille Alphonse Doucet, 
famille Erneat Marchand, Inetitutri- 
es et élève» de l'école No 1, famiî- 
es Martial Masaicotte, Pierre Pé- 

saulnier*. Alex Grosleau, Wellia Ma 
gny, Wellie Fay, Thomaa, Philippe, 

mile, Jules. Louia-Philippe, llercu- 
e, Henri Marchand, M Charles Mas 
icotte, Joaeph Jacob, E. Ferron, A’, 

bert Toueignant, famille Gille» Des- 
ureault, A Marchand, Paul Lafon­

taine, M. Gérard cc Mlle Blandine 
Lafontaine, M. Justin Langlois. M. 
Valèra Dupont, les Rév. SS. de In 
Piovider.ee, de St-Tite, M Jean- 
Marie Ferron, M Horace Lafontai­
ne, M. et Mme Néla»qu# Hardy. M. 
O. Carignan, M A. Dontigny, Mlle 
Simone Hébert, M. T. Sanvageau, 
etc. etc.

A la famille en deuil nous offrons 
noa sincères condoléance*».

per» M. Fiarr» Provancbar, sas frè- 
ras Dollard. Hélie, Saul, Simon et 
Vincent Provencher, ses soeura Ma­
deleine et Brigitte rrovenchar, sa 
©usine MHa Clara Provancber de 

Troi» Rivière», M et Mm# Oscar Dé 
silet» de Ste-Eulalie et presque tou» 
■es paroissien» »e sont fait un da- 
voir d'assister aux funéraills»

A la familla si cruellement épreu 
vée nos plus sincere* sympathies.
VA ET VIENT
En visit* rhea M Arthur De Grand- 
pré M. et Mm# Oacar Déailet», Mm*
< hsrle» Désilets, Mlle Germaine et 
Joseph Henri I>4silets.

M. Henri Orion et sa soeur Mari* 
Clair# sont allé» è Ste Moniqua vi­
siter des parents.

M et Mm# Ariatide Desrocher, 
da M Léonard en visita chez M. A- 
délard Araeneault.

En visite chez M Georges Leclerc 
Mlle Germaine Leclerc de Drum- 
mondvüle.

M. Dollard Provencher de St-Gré- 
;oir» en visite chei ton père M Pier­
re Provencher.

Mllu Clara Provencher d* Trois- 
Rivierea en visite chez sa mère Ma­
dame Vve Philémon Descoteaux.

M. et Mm# Abel Bourque de Trois- 
Rivières sont arrivés pour demeurer 
ici avec leur famille.

M. et Mm# Samuel Bergeron aont 
les heureux parent» d un ftl» bap- 
tiaé tout les nom» d» Joseph Lionel 
Parrain et marraine M et Mm# Saul 
Bergeron de Saint-Raphael d’Aaton, 
oncle et tante de l'enfant.

Buisjol.e. M. Victor BaiHargé. M J. 
C. Boudreau, M Durai Lamar h» 
M UÎric Roux, Notair» Zacharie 

• M A Tram • -y et M • 
cat Jean Loui# Marchant

MM et Mms» J. A Duchean# et
L. Laurin et leurs fsaillee nous tnt 
quittés ce# jour» deniers pour al­
ler demeurer a Québec.

CHEZ NOS LIGUEURS

La# membres d# la Ligua du Sacré- 
Coeur ont fait leur communion men 
eue a à trois heures d# .'après midi 
de eept heurts et q iart dimanche 
dernier et ont eu leur réunion mer.- 
eue!!* â *ro.a hur»# de l'aprés-mM. 
laquelle fut présidée par If. le eu 
ré H Trudel.

REUNION DES TERTIAIRES
Us membres d# .a Fraternité du

Tisra-Ordr# da Et-François surent 
eur communion meneua le a.nai qua 
leur réunion généra e menaueHe eu 
l'gélse St-Paul d manche prochain.
UN ALMANACH DES ADRESSES.

Poursuivant une coutume étab # 
depuis plusieurs années notre conci­
toyen M Albert LeBrie. éditera aoa» 
peu un Almanach due ad »ssee da ia 
villa d* Grand'Mer# et dea alentours.

Un ptquet dt 10c de Rugby voue 
fournit assez de tabac pour 25 
cigarettes douces et odorantes. 
Papleri h cigarettes Chantecler^
gratuits dam chaque paquet.

Y)

Grand’Mère
UNE BELLE REUNION 

Pour terminer leur aaiaon de brid 
ge les membres du c ub MING TOY 
ont donné récemment dans le* «allai 
ica Chevaliers d# Colomb une b»î!c 
eoirée de carte* à laquelle fut égale 
ment donné un magnifique concert 
Un goûter fut auaei servi à tous le* 
invité».

Des prix décernés aux membre* 
qui avaient obtenu 'e plus de auccèc 
durant la dernièr# saison at ces prix 
furent gagnée, la premier par Mil* 
Ro'anda Lemay at la «acond par Mile 
Ro.ando Lacroix. Le prix da conso- 
ation fut gagné par Mlle Simonne 

Marcotta. Le prix d’asjietanr^ à cet­
te aoirée fut gagné par M. Jean Ch# 
Beique, I C.. Parmi ics membre* «t 
invités précents à es* • e >iré# nou# 
avona remarqué: M et Mme Avilo 
Julien, MH»# Anna Dssbiéni, Floren­
ce Deehaiee. Antoinette Leduc, Ko 
and» Lacroix, Gsrmiin* Nicole, Ga 
bneJle Deshaie#. Gibriello Nicole, 
Rachel Lemay, Germaine Deabier# 
Berth» Leduc, Mariette Lacroix 
Georgette Nicole, Marcelle Ricard 
Simonne Marcotte. B nrcho Julien et 
Rolande Lemay, MM August* Dévi 
et», Edouard Aaealin, Jean C. Bei­

que, Leslis Jomini, linger Deahaies. 
Harold Rutherford, Maurice Nicole 
James Simm» Horm'«.dan Parenteau 
Paul Béland, Nick Hanna, Gnaton 

uvigne, Camille La:roix et Cliff 
Biahop.
LA VISITE DU DEPUTE 
DE DISTRICT

A 1 occasion du leur acsemblée ré­
gulière et pour célébrer dignement 
la récents initiation de* 82 nouveaux f 
membres, reçus dans Tordra lors de 
a récente initiation nui eut lieu aux 

Troia-Rivièrea, les membre# de notre 
conseil local des Chevalier* de Co­
lomb avaient l’horfnour de recevoir 
la vieit# de M. Ad» ara Provanchor 
da Trois-Rivièree. Député d» Dis­
trict. accompagné d’un groupe Im­
portant d’officier* et mtmbrct du 
conseil trifluvien.

Un* belle fête marqua cet évène 
ment, laquelle #e termina par ur 
“amoking party”.

Parmi les officiera et membre# du 
Conseil 1001 de# Trois Rivière» qui 
accompagnaient M Provencher nou» 
avona remarqué: Monseigneur Dio 
nia Gé!:na#. chapelain du Conseil de# 
Troie Rivière#. M. l'abbe Donat Fré 
chette, curé d» la Cathédrale, M 
Norman Labelle ex député de D e 
trict la Dr Aug. Massicotte, M. J. A

TABAC uM

k.'?Àr*M9 J

Z
W 'Ç

Les routes 
fiermanentes 

en béton
aaaurent Sécurité,

Confort,
Economie

Meilleure visibilité la nuit, cen­
tre peu bombé, borda claire­
ment indiques, «urface rugueu­
se enrayant le dérapage: tel» 
sont les avantages du béton au 
point de vue sécurité en auto­
mobile.

l e* route* «n béton »ont bien unie» 
et non éblouissante», assurant ainsi 
le confort de l'automobiliste; elle» 
sont en outre économiques pour lui 
au point de vue de 1a con*ommatioa 
d'essence et Tusure de» pneu» . , . 
économique» aussi pour le contribua­
ble. en raison de leur coût initial rai­
sonnable et de leur» frai» d'entretien 
minime». Préconiser le» pavage» en 
béton ... un produit canadien, utili­
sant main-d’oeuvre et matériaux cana­
diens.

Pétégt en ihnn, J ITei/ KiïAnnttn, 
Msn. AI. A. ingénitur et
tSel. G. F. Col/lmi, itjc/mieie* et 
psitge. C*rt*r, HmUs, .^Jdimgee Ctm- 
fètmy, Ud , tnletptentmt.

( anuclc! CViiirnl Coiii|>ciiiy Limited
Kilitice ( anatlu Cement Company 
f arré riiillip- Montréal

Ilurraux dre ventes As MONTREAL TORONTO WINNIPEG CALGARY

QUE VOUS AVEZ DONC 
R TRI5TE,VOU5 DEUA- 

V0U5 FAITES MIEUX DE. 
VENIR PRE RÉ UNE. BOSWELL

L
A

/

SAVEZ-VOUS, 
JE PENSE 
QUE LA 

DÉPRESSION 
EST À PEU 

PPsES 
FINIE

ou»,
MONSIEUR 

LES AFFAIRES 
COMMENCENT

DÉJÀ À
MIEUX 

ALLER
^ /?

St-Satnuel de Horton
FUNERAILLES

St-Samuel,— Lundi dernier eurent 
lieu le» Imposante» funéral!!*»i dr 
Pauline Provencher, fille d# M. P.et 
r» Provencher décédée à Pige de 1 
an» à la suit» d’une longue maladit 
soufferte avec un» véritable réai- 
gaation.

Elle laisse pour la pleurer outre 
aon père, deux aoturs Madeleine et 
Brigitte; cinq frèrea Dollard, Hélie, 
Saul, Simon et Vincent.

La levée du corp» fut faite et le 
service fat chanté par M. l’abbé Ph. 
Durham# curé de la paroisse.

La quête durant 1» aervlce fut 
fait# par MM. Pillard Provencher 
et Welli# Déailet».

Portait la croix: M. Charles E 
douard Déaüetf.

Le» porteura étalant ses deux frè­
re» Dollard et Saul Provencher, Wel­
lie et Jean-Marie Massé.

Suivaient la dépouille mortelle son

V

«
'if
v & r

W
vv

T

NOUVEAU CHEVROLET SIX
PtODUIT AU CANADA

Three Rivers Chevrolet Motor Sales, Limited
755, RUE CHAMPFLOUR, TROIS-RIVIERES, P.Q.

Vendeur aflioci^.
PAUL TURCOTTE, Champlain. P. Q.

GARAGE TREPANIER
Shawmigrn FbIU, P.Q,

Z. BOURASSA
St-Br.rnftbc, P.Q.

C’ait un bon £ 
tonique qu’ y 
U vous faut

Un tonique que vou» pourrei 
facilement digérer et eaeimi* 
1er—qui vous fera vite recou­
vrer force, santé et énergie 
Ce tonique c'eet T

lixirTbnique
Montier

Cest
toujours

la métro

V,

Po

r

1

CKEAM PORTER
BOSWEL

DEPUIS 1668 172
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/
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Bourse, Bommeree el linance
Les valeurs n ont pas subi de changement 

pour la peine et l’indice a grimpé de

BOURSE DE MONTREAL
l« par L. C,

Haut !! ta Ker n

Les fluctuations se sont limitées à des 
fractions de point.— Brazilian, British 
Columbia Power, Cement et Québec 
Power ont perdu quelque chose.

r A

U

'ing

Montréal, 21, Hier U voluma de» 
vertes s'est contracté aussi vive 
nient qu'il avait augmenta la veille. 
Les fluetuatior » ont été étroites at 
tr^ff u'eres Brazilian, British Co­

mb a Power. Cernant rt Q^ibar 
P» wer ont été lea principale» va 

ira k finir a la baieta tandis que 
N -kal, Smaitcra, McColl et Mont 
réel Powoc réagirent favorablement. 

Pour la secondé journée de suite 
• i •‘*nonta de 01 ca qui indiqu * 

gereté des f u^tuation*

1 i» 1-4 à ■*» 5 8; M Col! en mieux da 
1-1 a V 12, Quebec Passa r en perte 
da 1-4 a 12 1*2; Hhasv.nigan an 
eux de 8*8 a 11; St-Lawrenca Corp. 
pas <!e i har ge?r:ent a 55; Steel af 
< urada 18 1*2 sur dea lots isoléa. 
Ijt P.unque da Montreal s*e*t tenue 
a 180 et Royale a perdu 1*2 a 14H

Montréal Power fut le stock le 
plus actif avec parts en mieux
da 1 1 a 20 ;i*4 Cement fut deuxiè­
me a • ec 52*1 parts, ferrr. «nt a 3 en

lé, H

40 40 40 Volt! quelques prix d# fermeture perte de 1-2; Bran an à 9 3-8 en
14 Atlantic Sugar, pas de cbs’igt ment péri* de 1-8 eut 328 parts vendue#.

4.*o 4 4 50 * 22; Bell Telephone, S9 sur de* Il y eut 31 valeurs au tableau avec
5 « 5 % 5% iota laolés; British Columbia Po ’• gains, 6 perte#, 8 qu ne enangè-

26 A* wer en perte de 1 1-R a 1* 1-6; Ca rf’nt pas *ur le# cotations de la
Vu 9’, 'id.an Car en perte de 3-8 a 3 1-8 /eille et 12 qui r. apparurent que

r ement, en perte de 1-2 a 3 un nou par lots isoiés.
veau ha#, Canadien Pacific 11 3-4

IPi 1 0 4 11*4 * ir des lots isolés; Smelters «r lies part vendue» ont été de 3,-
16 r> jeux de 1 point a 28; Bridge, par o61 contre 10,709 jeudi et 16,110 le

141
;

da changement à 10 3-4; Text.lr, 
pas da changement à 40; Curd, 10 
Hjr des îota isoléa ; Holl nger, 4.80 
*ur «lea lots isolé*; Nickel en mieux

jour corrcepondant de l'an der/iler. 
Les obligations venduea ont été de 
$9,500 contre $2 i .'i jeudi et 94,250 
le jour correspondant de l'an paseé.

1 P

Les valeurs étrangères à New-York: Les Pro(lu,ts
Protestations 
des obligataires

de la ferme
HAUT KKRM

M *ntréa!, 21. — Le» arrivage# de 
beurre eur 1# marché do Montréi r 
talent encore faible# hier ave* un 

t» de 1,042 boPm CtBtra 1,172 le 
c m • juur a sema ne derrière et 
*04 . an dernier, l.a marché était 
* eur et prix i aient rendu# a 
\c la livre, certa r.% demandans 
Ima 17c pour le No 4 paateuiiaé a. 
igon, prix au da##u*i du n;veau 
exportai >n a cau#e du petit volu-

P>4

t été d(

\ BOURSE DE NEW-YORK
t (utalions fournit! au "Nousel* 
K Itste** par la inalaon («eiiffrloi» 
J rt KalntHle. *lc* Amrao 
8 Trola-llivlerea

CURB DE MONIREIL
<qatlon« fournies au “Nouvel 

lisle par I- C llraublea. 
ITA rue Notre-Dame

i# Oeuf'

Haut Farm

Msn#'

M - tendaïf n

ateau K

,t ••nquite >1# ,i B-'auh.t’no# a Ut 
t a w .a. Il# ont consafca .eur# valeurs 
h cau#e de -» déclara* ii lai'** par .* 
Tr<# Honorable M. Pc ..ett an ( ham 
bre h . effet que ie# mlrrcte d<# o- 

»
ne peuvent évidemmen- pu# considé­
rer comme une protAction adhéquatc 
; a e ippie,-.- on de leurs- Inîôr.'ta telle 
que projetée pour un.* période plu# 
ou mo.na longue.

l’ne nouvel e réumoi. p! i# impor­
tante encore de# oh. th' . re# de la 
Bcauharr)".* ree.darit a Qr ->cc sera 
tenue dan# un avenir procha n a-t-, 
été décidé jeudi. 4t *1 «er? a.ore for­
mé on comité local Je defenao detii* 
né à revendiquer es dro.l# de# pur 
teu a d’obligation# Ce comité ecfa 
mi.’ de> pro,-jrat cm nt-‘ees-a.i ee * t 
enverra de# délégué# k ra#«fmbi ^ 
de# ob gata're# convoqjéa « M'-nt 
réa, pour le 10 juin prochain.

Irrégularité 
sur le marché 

de New-York
Ne» York. 21— !.e marché s’est 

ouvart fort et cq fut comme un# ré- 
pctise aax nouveaux pro.ets d'exten­
sion lu crédit mais il réfuta d'être 
tre# « ho.ie.aste.

Le* valeur# après avoir gagné 1 
ou deux p<> nts a l’ouverture fermè­
rent irr z* erement avec tr*w peu 
de chsng menta nets rt si bien dis­
tribute que Hndica ne changea par 
du tout, restant a 4J 5 pour In 90 
valeurs de choix.

Quel'iJ*' valeur# ee aont bien 
maint* .«a Ainsi Weitinghouec qui 
fut a : e par la rumeur que le pro 
gramme d'électrification de la Penn 
sjrîvanie. facilité par l’aide de la Re. 
construction h.nance Corporation 
serai; un secours pour la compagnie. 
Cave « . vit la hausse du marc lié du 
t.é huile* domestiquqe»» demeu
1ère: • ferme* U. S. Steel monta 
d’un point dans la première demi- 
heur- -ae ferma légèrement en per 
te American Telephone perdit les 
deux p >ints et demi de sa hausse

Ont été affectés lourdement 
Chrysler. Royal Dutch et Interna 
tional Telephone. Dana le cas du der 
nier nommé le marché cherchait à 
eæompter une omiseion formelle de 
dividende à a féunion du moi# pro­
chain .

Lu rails suivirent la hausse du 
aébt •! *•» « perdirent le terrain ga­
ger Les recettes de la Railroad Cre 
dit Lorp iration aont moindres que 
prévues cependant que les dépenee» 
#oni plu# fortes.

Ap-cs la première demi-heure le 
man h** a manqué de v.gueur et le 
virement de la journée ne fut que 
de 7T :.280 parta. Il y eut hier 173 
avan.es, i8i> baisses. 163 valeur* qui 

changèrent pas et 525 valeurs 
Iran . • • e

Donnacona 
Pulp & Paper

Si l’on en croit encore le Finan­
cial Times, la réorganisation de Prl* 

# Bros et Company Limited se fe­
rait prochainement avec le résultat 
^u'e la Donnacona Pulp et l aper 
Company, une filiale de Price Bros, 
deviendrait une entreprise indépen­
dante I n groupe de financier» amé 
ricains serait ai-tuellement a étudier 
ta situation en vu® de faire l’acquisi 
,;on du contrôle des intérêts dans le 
moulin de Donnacona. La compa­
gnie Donnaiona Pulp et Paper Co. 
qui était dirigée par R. F. Kernan, 
rie Ptica, N.Y., lorsque les intérêts 
Price en firent l’acquisition, possè­
de *es propre# débouchés de sorte 
qu t « pourrait facilement être dé- 
tachee du groupe de Price. Toute 
l affa re devrait être bâcler dit-on 

ri ’y début de juin. M. Kernan, 
rien président de la compagnie 

a# Donnacona, a refusé de confir­
mer •! J de démentir les rapport# al 
unt » dire que cette entrepra-e al­
lait redevenir indépendante, mais il 
a a imis qu’advemant ce cas, Price 
L:t> ne perdrait pas de contra's 
l«uisque la Donnacona pu.iaedc •»# 
propres débouchés aux CtaU-Lnis.

Proprietaires
d'Automobiles
Economisez en achetant vos 
partes d'auto (neuves ou u#a- 
g*f* ; a nsi que v très ou pr.eua
chez

Guilbert Auto Part 
& Accessories

M2 ft tluna» ici 647-M 
(Jrot €t Uétëil

, Avr.30 Imo#

THERONOID
des m ers ont été sou.âges 
F***>ei-le grstuitement durant 
..ne #ema ne pour Khumatiame. 

ba^go, \ aneea. aie
Lu Platon 
Tel. 3371

23 avril ! mois

!L. T. LAFLAMME
BIJOUTIER

i a maintenant trans­
porté son magasin 

au No
1380, Notre-Dame

LI vI ^ /cncnn v V

CHEZ CUIRE “
23svr.au27raai »

Maintenant Ouvert
t n nouveau et chic

MAGASIN
Au deusiém# étag«

Lntreposage et réparation de 
fourrures. Parure# de cou, 

chapeaux, manteauf.

DesRoberts-Hevey
103 rue Alexandre

Pta-à-via Edtficê Ameau
Téléphoné 480

J. P MEUNIER
O. D.

Spécialiste pour la vue,
a maintenant trans­

porté ses bureaux 
au numéro

282 rue Des Forges
Entrée chex A. Hér-.ux.

Mai 12-1 m.

Mai 17-1 mois

NOTES DIVERSES
L# Northern Miner rapporte ki- 

\oir «N* source autorisée «ju** la Hud­
son Hhy Mining an«l Smelting <’om- 
panr Limited n’a pas l’intention «|^ 
fermer 8a mine de Klin Lion.

I Va pré* Fit» h Service 1p8 créan­
ciers et les actionnaires de Domi­
nion Distillera ne toucheront prati­
quement. rien «le lu faillite de cet­
te compagnie.

Des arrangement# auraient été 
conclus entre le gouvernement de 
POntario et l’Ontario Power Servi­
ce Company pour la finance néces­
saire à Pexérution finale des tra­
vaux du rayon Abitibi.

c.-madian fïeneral Fleet rie annon­
ce ).( mine en paiement de son di- 
vidende régulier.

American Locomotive payera zon 
dividende privilégié.

La Bourse de New-York a avisé se^ 
membre* qu’une marge minimum de 
10 points devra être maintenu sur 
toute* le* ventes à découvert in 
dépendamment du prix.

Radio a eupprimé eon dividende 
#ur '.es action# privi'égiée# A.

Le# placement# en obligation# du 
gouvernement de# E;at»-lTn!# du 
Federal Re#erve System ont aug 
mente de $13 mi l.on# durant la ce 
maine du 18 mai 1932, le# placement? 
en b: let# du Tréeor unt augmenté de 
$11 million# et !«*# placements en 
certificat# du Tré«ir oit augmenté 
de 57 milion#.

Aidez en donnant 
votre

ouvrage localement
Réparations de généra­
teurs d'automobiles, dé­
marreur, Moteurs de Mou­
lins à laver, Machines a 
succion. Magneto à haute 

et basse tension.
Prix Modéré*.

MICHEL
LAIANCETTE
Téléphone 1 144 F

1044 St-Paul, T-Rivières
i Ma 117-1 ni'.-

Pour vos VITRES 
d'automobiles

OU REMBOl'RRAGE 
ALLEZ TOI T DROIT CHEZ

L G. HAMELIN
Maintenant déménagé à

346 St-Georges. Tél. 1848

SAMEDI. LE 21 MU 
WEAK ET CHAIXÎ2

6 00— Orcheetr* 1# concert,
8 15— I>«# eoncrr» civique#.
9 so—Orehe«'ra de William Wir-

jj oo— Ru#u Ce.umbo «t aon or 
c h or t re

WJZ ET CHAINE 
7 30-- Récital de pia.io par Ma­

thilde Harding.
g.30-* Orcheetro de Ben Solvin, 
1U oo— Quatuor mixte.
10 30— Irene Hardiaf, organite 

et Mathilde Hardin r. pianiste.
11 dO— L'heure du coucn#r.
11.15— Quatuor mixte.

DIMANCHE LE 22 MAI
W K A K ET CHAINE 

a 00— L'Heure catholique.
7 no— Bcr. amino Lif.i, du Me. 

Ipolitan
I 7 ; i— Orrhc#tre aymphoniqua de 
I Mo*he Paranov

8 00— Orchestre Ribtnoff
y 15— La meiHeure iuu#iqu« amé.

ricaine
y 45— L'heure exqu es s 

l’urgu*.
11.30— J### Crawford, le poète de 

l’orgue
WJZ ET CHAINE

9 OO— Quatuor mixte
y. 15— Quatuor d’homme# >»
10.15— Quatuor d’hommea
10 45— Duo de violons et harpe
11.15— Joeef Kocitrer, planiste

LUNDI LE 23 MAI 
WEAK ET CHAINE 

6.00— Orchestre d*> toncert 
7 15— Joeef Stopak, violoniste
8.30— Lawrence l'ibbett, baryton
9.30— Orchctstre d’F.rr.o Rapee
10 30— chancon# d’autrefoie

par Kay Donna, •opr.mo
11 00— Rues Columbo et acn or­

chestre.
WJZ ET CHAINE 

s 00—Quatuor d'homme#
9 oo— Orchestre de Roy Shield
10 15— Trio de chanteur#

’. Pro
gramme de musique alaaeique-

autobus deshaies
Heure Solaire

De Ste-Angèle à Ixithlnlère
■

Départ de Ste Angèle a 1145 
A-M. et 4.15 P.M.

Sen .Ve du dkmanrhe:
I ' S - < \ • > ‘ ^_‘ _1 • ^ P-M-

Vitre* 20 
a 28 po*.

OQ \itre*29 
Vw ' à 34 po* S3,50

7 mai-1 m'

Une minute s. v. p.
Ns faite' pa* l'achat de votre 
eombuitlbta avant d'avoir vu no» 
bruiaun à I huila modèle* 1932

Abitibi power 
& Paper

Le# admirateur# d« 
Power et Paper se réuni 
Ji prochain, le 25 mai, | 
la question du paiement 

i r le# ob lation» de la

Canadian Canner» 
Limited

l* reduct on, du dividende annuel 
«..r 1 er> actions de deuxième privilé­
gie de Canadian Canner» au taux 
!«• 40 cer.ti te trouve effacer auto- 
atiquement le dividende sur le* 

action# ordinaire# lu» nouvelle a été 
annoncée lors de l’assemblée annuel 

de la compagnie. M Mark Bredin 
èvjent du conseil d’adminiatra 
n, a déclaré qu’il antic pait une 

melioration dans le commerce d'ex- 
rtation de compagnie cette an- 

• • e et qu'il avait confiance aux ré-

ALcghany Corpora t on a gagné du 
rant le premier trimew're de 1932 de* 
bénéfices do $264,099- ap-é# te# char 
g*# comaprativement à $948.277. du. 
rant le premier trimONtre de 1931

DESRO

I>a production de cigarettee #'e#t é 
«v.-e durant avril »932 À 7,562,290.

7 comparativement à 9.470,621.2.''’. 
durant avril 1931. La production du 
tabac manufacturé a été de 24.S13,- 
125 livre# comparativement a 27.3S1, 
156 livre#.

Z** ’e Product# payera #ots divi 
dende trimestriel régulier.

I^'argent éta?t coté a 27 \ cem 
once a New-York, en ba.ese de 1-8 

des cent.

D.üleur Desro “Star”
ENRG.

311 rue St-(ieorge* T.-Rivières

(mai 14-1 moisi

Canadian C.n 
C«>mi»any

>as pay

je T u te q

d’où peuvent

*able

>{.«

té à l>e
COI \ ’I.I t

Miliats de la conférence 
d'Ottawa.

impériale

Quaker Oat# payen «on 
• guüer eur f# #cfi >ns ur

dividende 
i: nairee.

J. T. Cn#e annonce a 
. ement de #on div.derd 

. ir !e# act: ns privii «giée#

mi«o en
e régulier

DONNERIEZ -VOUS $4 50

POUR EN AVOIR $12.00

Atch:«on a gajfné $229.257. 
mar# 1932 contre $852.837. 
mar# 1931.

durant
durant

Noranda Ltd
No

daiu<

ne peut

que touche, cha- 
iée. le rentier de 
• e Nationale d‘K* 

Et il le touchera 
un nombre d an- 

idétenninê. R en 
le lui enlever.

,la M

I/or en Ontario
Y VAN ROY,

Organ 'sateur

Tn
Bureau,
* R,v;c:e#

(On ta em' évau 
pour #vr 1 19SS çoi 
$4,847.635 durant mi

quafe preruvs
production de# m n*
v <» e emi é evee à fl 
de $U I •» n’ * d e ran 
rwependante de 1931 $8

itnier *a produc- 
maintenant dan# 

nables •« produc- 
i croit quèn mars 

M.nes a produit 
me valeur arnuel- 
environ.

lETTRES EXPLICATIVES

ECRITES GRATUITEMENT

14 41-28

l ne seule huile est 
assez bonne pour 
l’équipement de la 
maison, dit un 
chimiste

le* ch i »te*. mécaniciens et ex­
pert# en lubrification disent qu’une 
***u!e sorte d'huile e*t assez bonne 
pour vo* djipendieux instrument* me­
an que> la meilleure. Pour obtenir 

-v. pur* résulta’* de votre mou­
lin à coudre, nottoyeuse à vide, fau- 
» he.ise a gazon, laveu#e. évantail élec- 
f •je, rétr.gérateur^et autre ecjuipe- 
ment de la mn:aon, vous devriez em­
ployer une hu le qui ne fait pa# aim- 

• e T-ent lubrifier, mais qui nettoie et 
protège aussi.

L’Huile 3 in-One e#t différente de# 
autre# parce que c'est un mélange 
* ent f lie d’hj le* animale#, minéra- 

*•* et végétale# Elle vous donne les 
•ne . ire* pror>r été» de chacune. Elle 
di<* >ut et en lev# la saleté, protège 
contre la t Ile et l'usage et donne 
la *> ua eff ace lubrification élimi­
nant ainsi les réparation# et le# ohan- 
gementa inutiîa».

Nature Irmtnt une telle huile coû­
te : lu» cher de préparation, mais e#t 
i « e e'oent moins disrendieuse d'em- 
p’ Ne prenez pa# de chances; in* 

-ter eur l'Huile 3-in-One. Aux bon# 
-v«ga# r.s partout. Pour votre pro* 
te’ regar'ex pour la marque de 
. -rmerre u n-One” imprimé en 
K gc .‘ur ih-i jut >aquet.

LA LOI DE FAILLITE !
AVIS DE VENTE 

Dans l’affaire de:
GEORGES CADORETTE 

Epicier et Boucher 
I^es Trois-Rivières 

Cédant autorisé
AVIS est par les présentes donn* 

que VENDREDI le 27 Mai 1932, a 
10 heure* do l'avant-midi (heure a- 
vancée) seront vendus par encan 
public, à la place d'affaires du cé 
dant, No 1819 rue I.avlolctte, les 
biens suivants:
A—Fonds de commerce 

suivant inventaire . . . $28.'>.42
B—Compte» recevable*. . 776.36
C—Fixtures et garnitures, compre­

nant 6 comptoirs, 2 show cases.2 
caisses enrégistreuses Nationale 
balance Dayton 3b lbs. Tranche à 
jambon Dayton. Moulin à viande 

Dayton. Moulin k saucisse, bloc del 
boucher et divers autre» articles j 
CONDITIONS DE VENTE Arger: 

comptant. Les item* A et B seront* 
vendu* a tant dar* la piastre et l’i­
tem C en détail et au plus haut et 
dernier enchérisseur

Iv# magasin sera ouvert pour l'ins­
pection du fonds de commerce jeu­
di le 26 Mai 1932 de 1 heure à 5 
heures P. M

NAPOLEON A LA RII.
Syndic autorisé

Bureau: 176 rue Alexandre 
Les Trois-Rivières

AUTOBUS

PIESSISVIUE T.-RIVIERES
(Heure solaire)

ALLER f| «V°fUR
Lire de haut Lire de bas

en Ms «n h*uî
5.4e. A.M. Pie- ville (gart) 6 *0 P M. 
t.M i '
6.30 “ St L'uis de Bland. 5.4.5 •'
7.CQ *’ iMveluyville 5.(5 "
7.15 •• Sijnt-S\!veie 5.00 •'
7.45 ” Salnte-Gertruds 4.i0 **
8.15 *' U. amour 4.00 '*

4 5 ••

SERVICE DU DIMANCHE 
P.*. ! PM

P S. It —
3.30 “ St-Lnula <:c Bland. 7 45 ••

; 11 •*
4.15 *• Saint S>l»ère 7 CU **
4.45 •' Saints («ertrudf 6.30 "
5 15 M Bécancour 6.00 •*
5 30 ** > 5.45 “

Cet A it-iL.is correspond avec toua 
le* nutobus du Nord et du Sud. Sha- 
wlnlxju. Crai.d'Mère et N i ml et. St- 
j. ,■ li-' •halll' n.» Drummocdvllle »t 
VI-(orbivlllc. ainsi une plusieurs au­
tre* endroit». Pour plu» amples Infor- 
tuatlun». adrc«»ez|Voua A

NARCISSE BEAUMIER. Prop. 
l'Ies.vtsTlIle l’.Q. . Télôph »ne Local

VOLS ALLEZ A NICOLET?* 
roi RQUOI NI PA* * 
PRENDRE LE

TAXI LEFEBVRE
•t profittr dea ai ml#gts du 

I meilleur hôtel a Nicolet. 
L’Hôtel Lefebvre, située en fa­
ce du couvent de l'Assomption 

Départ» I Heure tolarr»)
De Nicolet aux heure* suivan­

tes: 8.ÛD * m. et 12.30 p.m 
De Ste-Angèle: 9.3U a.m. et 

4 00 P JB
Départ* après les traverae# de# 
Troif-Rivières aux heures aui- i 
vante#: Ô.3U a.m. et 4.00 p.m. !

AUTOBUS LEFEBVRE
( Heur» »nlan» )

JAM. P.M A.M. P.M 1
l.CO p;errevi::e 10.40 5.15
1.2U La Baie 10.20 4.55

40 arr. 1.40 Nicolet 10.00 4.35:
(7.50 dép. L* Nicolet 9.45 4.20

8 1 ’* J • S’.-Grég re 9.30 4.05 
8.20 2.20 Ste-Attgele 9.15 3.45;

A -fi — Sombr» a» voyageur» 
tons diront <;/« nen n’csf plue 
déhcuur qu'une bovre bouteil­
le de biète tn»» au magasin 
l.eftbxté, rendu à destination.

AUTOBUS
N ictnria*ille Ste-Angèle de Laval

Départ de Victor avilie à 
l’H -tel-de-V;'.le

SHAWINIGAN FALLS

Famous playrra 
Canadian

fti% v#nai 
feel

d# i P* tent à 4* pour

«•*#*« êimkttt e# #>•

KEATIKG i MCRAE
Agents é» ek»n§9

*♦ N$w T#r% !•*«■•* 4 
M'ittf*# (art 4e V*• V#tl 

G r #.’ a L #U>#
ffgiflre Hanq#e <'#«*a4trnne 

4e Leaa»erce 
*«ec. A ^hawintga# Falla

I# Financial Time* rap^erte quel 
t * • eeg<*, taf !••*» «ont en c jr» < I
emant l’acquWi’ *n par dea fl«#n. ]

*.c»z ran-J er* 4u cetitvô e de la | 
*ameu# Dayrra Canadian Corpora-I 

»n. Ce centré’# *#t aetueiL nert I 
lever*» par l'ara *an| Pu NI > I

I r here h# A vendrr ses intérêts cana- I 
I d en* daaa i’industr e da cinéma U | 
J e resterait p'at psratl-u que la' 
(q^eat n da prit à débattre. (<wn*"e| 

est q ieetio'* 4 New York d uae | 
• •e- entra Paraaiouat PuHIix et I 

«ci Iiia» C#mp*Byt H ## pourrait | 
nie e» • eg.».- af - » #- e*t e- ra 
katée« entrw le» Pnan - cana-
dirna et américains Aatrefot#, le 
c#"tf4’e da Fatraus P'-ayer* t ara. 
a'an toepo-atf## était evtre îc*

ORGANISA TEUR 
— Demande —

t n habile organiaateuT est requi» pour la \ ille 
de* I rot* Rivière* et le diatrirt environnant. Con­
trat à .«alaire el commiaaion* I xpérienre anté­
rieure en \**iuance \ te préJérable maia non 
e*aentieMe Adre'*er voit* en donnant tou* le* 
ilétaii* -i

J. CHOL1NARD, Gerant de tuccurzalc

126 rue St-Pierre. Québec.

NORTH AMKRK'AN LIKK ASSI RANCF CO.
*l we Cnm|»atn»e Mataelle*

593. 3 1 rue Ste*Anne.

RODOLPHE PAINCHAUD
Successeur de

THE HOWE LUMBER COMPANY, LTD
GROS ET DETAIL

Boi# préparé en voie de transportation, une spécialité

p,” de la Colombie, matériaui de construction de toutes 
«ortes, bois à plancher, etc.

Nous faisons la livraison partout.

iÊkëàiA)**) «• W d<s ian* s. ê* 2 ' kvri • 16 23 14 714 21

LA LOI DE FAILLITE
AVIS DE VENTE

JULES BFPGERON 
Tabacontste

17 rue Hart. Trois Rivières 
Cédant autorisé

VENTE a l’encan public JEUDI, 
le 26 mai 1932. à dix heures de l’a­
vant-midi (heure avancée) à la pla­
ce d’affaire» du cédant au numéro 
17 rue Hart, en la cité de* Trois- 
Rivières. de* biens suivant*:

A—Fond» de commerce suivant in­
ventaire: cigares, cigarette*, ta
bac, etc........................................... $14é.(V>

B -Ameublement de magasin com­
prenant armoire* mura’es vitrées 
farflfl fases>, vitrines (show case*) 
Cai#*# enrég treurr Nationale, ba­
lance Dayton A !b*. tables et chai­
ses, éltctrolier*, support à maga- 
z.ne*. etc., etc.
Condition» de vente: Argent comp­

tant.
La vent# se fera pour chaque item 

séparément, l’item A “en bloc” à
tant dan* la piastre et l’item B en 
détail. I* magasin sera ouvert à 
Unapertion ME RC R F DI 1# 25 Mai 
1932. L’invertaire peut être exami. 
né à mon bureau en aucun temps 
Pour plu* ample* information» t’a- 
dresser au soussigné.

HENRI BI550N 
Syndic

Bureau: Edifice Ameau.
Troi? Ri\ rr*« 17 mai 1132 

EDDIE MARTIN eneanteur

Service de semaine 
Départ Arrivée

L 'v en icecen lant I. re en montant 
V M. F M H fuir eohr» AM. P M ■ 

1. 12 4'. Victor av lie 11.00 6.00 
7.35 1.0i St-Valère 10.40 5.4"
* oo 1.30 Ste-Eula e 10.15 5.1'.
8 13 1.43 St-Wenceslas 10.03 5 '
« 32 2.02 St-C4Iestin 9.43 4 :
‘ 45 2.15 St-Grégo re 9.30 4
9 00 2.30 Ste-Angf.e 9.15 4.1’'
Départ après la Traverse de#

Troi«-Rivière§ ^ 9.00 4 ° ‘
Paa de Service Local entre St-Célestn 

et Ste-Ange!e et vire-versa.

SERVICE D! DIMANCHE
Départ Arrivée

AM P.M Heure éclair» A.M. P M
7 15 200 Victoriaville 11.30 6
735 220 Bt-Vn'cre 11.10 6.1 ô
S OTi 2.45 Ste-Eulal e 10 45 5.50
8 13 3.00 St-Wenceslas 10210 6^5

3.20 St-Cé:»vt n 10 10 5.15
« 45 335 St-Greg'» te 955 5.00
1.00 3.50 Ste-Angè'e 9 40 4.45
Départ apr**» la Traverse

de# Troie-Rivière» 9.30 4.30

Départ le matin à Victoriaville, a- 
orè» de tra:n d< b»-ter. < orreen''''' 
avfrc le train de 11.16 A M. pour V et 
*i*v :1e et Québec.

Au#*i ave.- le train de 9 30 P M pou* 
P’ejsisv i e et Lyster. Correspond ave-* 
e Ira n de 6.34 P.M. pour Shurbrook* 
rt Montréal A St-Wenceela», avec e 

n pour Qiébsc 2 19 P M. et Mon* 
réa! 3.42 P.M

Aux Tro s Rivière», avec le# trains 
p'u- Montréal. Cerreepond deux foi» 
psr jour avec le» Autobua de Drur- 
•oondville, N rolet. P errevilla, St- 
J»*n Desrb-, L-*1 i:ère, Dave

lie. Shaw n gan Falls. Grand*- 
V»'e. Lou rev e et Berth er. Tn**-
»or? de» t<*/<•?« grafts.

R. ST-ONGE
j rue Et-Jeao Rapt'»*#. V ctoriivi .# 

21 Téiéphone 335
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A Lou*r

MAISONS D’ETE Situées à la Pola- 
M a, eeu courante. ilectnciU.
^ïî^’ou non. Uiéphone. raran». 
p 4 Vidé»! pour le bain a louer ou ' .r.^r. S'V-.-r LUCIEN PO-
thier. •T»«-,70VÏ“#ri*' Boul,,,rd
jt-Lcui». Ul. ij|2S0-M.il« ««•)

r,m I.OCKMEM tr*. b..n ch.uf-
\\ Z ou chaude, situe prfs de U 
r.Aédrale .rue Haut Bec. « pi*ea, ‘‘ÎcVera bois franc. inetalUtion pour 
1 , e éectnque. grande f alerieena- 
tin‘t f' en arrière, garage a* désiré. 
î*r x reü t en naa de $36. S adresser 
M4 «ait Hoc. téi.

~R;: -KAl’ LOGEMENT aitué a 676 
, . comprenant 8 pieces et

t han-, "rc de ba»n. fouma.ae à eau
ch.u ■ L autr. * E
c.V.t ch-br. d. b»in . ÎU St.
Îk-* , n St -Philippe, ménage fait 

» neuf. S'adresser 18J2 St-Phil’ppe,
E41* 4jl*W' (18347-Mai20-3fa)

“oLl PETIT LOGEMENT da 4 piè-
- chement meublé, ménage fait à 

'f « louer à bonne» conditions, ai- 
,uYd»n. > c.ntr. d. U Mil». S'.dre.- 
êfr par teiéphone 1226-w.

[ 13368-Mai21-lfa)

rs LOGEMENT de 6 pièce», trèa roo-
d.V e s tué 1072 rue St-Paul, remis à

m.l'f S'adresser à J. A. TOUR> ILLE, 

(133«5-Mai21-lfa)

APPARTEMENT MODERNE meu- 
p eau et électricité com­

p‘d -ndroit idéal, à louer à prix rai- 
.<onr.. •• S'adresser 1211 Ave Lavio-
>t*e tél. 2&34-W.jle' (13364-Mai2Mfa)

LOGEMENT de 5 ntecea, avec gale- 
rf» - a louer a $15. par mois, ai- 
.ue :s St-Charles. S'adresser J. W. 
HF1 I EN, 1*03 Ste-Julie, tél. 1141- 

( 1336J- Mai21-lfs)

3~'^Automobile» Uaagct ^

\\ ILLYS KNIGHT, 70-B, ld30, en 
bonne «ondition, 6 roues de broche-, 

4 portes, bonne occasion $700.
8te-Céei!a. tél. S19-J. 

, ( 133Gl-Mai21-lfa)

VN PACKARD TOURING, 7 paaaa- 
gers, 12 cy! ndres, en tréa bonne con- 
«4,t ;n à • tc licence 1932 et bons pneus, 

x $’ S’adresser au Garage Cham- 
-lagnc, Berthierville, Qué.

( 13355-Mai21-lfa)

■KVROLET SEDAN, 6 cylindraa, 
rr :e.e 1929, r. ayant parcouru qua 
fi b:en propre, et en parfaite
cord lion, marche comme un neuf, ven­
dra trèa bon marché cause de morta- 
î;te. S'adresser à Mme Vve LOUIS 
COTE, M-Stanialas. Co. Champlain.

( Avr2i9-10fa)

PONTIAC COUPE, tres propre, n’a 
parcouru que 1400 mdles, 6 pneus 
neuf', cence 192-’. Vendra à sacri­
fice S’adresser a 802 St-Charlea, tél.
1000.
3 <13352-Mai20-3f»)

DAN !.A PROPRIETE de M. Joa. 
Luseier. 26 Des Forgea, chambre et 
cuisine ^Venante, chauf/ees, éclairées, 
usage du bain, etc. Boutique a 2 éta­
ges, 20 x 35 pieds, pouvant aervir com­
me entrepôt, aussi un grand garage, 
chauffé, peur 3 ou 4 machines. Cette 
propriété occupée autrefoi» par 
KOU'SEAU & LVPIEN est à vendre. 
Ve. lez vous adresser à Arthur Rous- 
eeau a son nouveau local. 462 rue Dee 
Forgea ou à M Joseph Lussier, 4715 
Ave Papmeau, Montréal.
8 ( 13334-Mail9-15fi)

4 Chambres et Pension

CHAMBRE ET PENSION, dana fa- 
m 1 > pr >ée sans enfant, prix raiaon- 
rah.e. S'adresser 819 Ste-Angèle.
4 ( 13332-Mai 18-19-21-3fa)
BELLE ,RANDE CHAMBRE, mod.r- 
ne a louer, meublée, pour monsieur 
se. -me dans famille privée sane 
enfai.t», tuée au centre de la ville, 
T'e’ic - désirée. Prix modéré. S'a- 
drwser ir téléphone entre 6 et 8 
heures P M., à 943-w.
4 (Mail7-«fa)

r h ambres à Louer

CHAMBRE MEUBLEE dans famille 
es s enfant avec usage du bain et té- 
^ • garage si désiré. S’adresser

■ Pfts, toi 1655-J.
t 13367-Mai21-24-28-3fs)

Commerce à Vendre

RANT • TABAC0NI8TS. — 
.elqu'un qui désire s’établir 

- centre d’affaires et dan» ce 
' ■* de rommerre, voua ne trouvé­

es* de meilleur opportunité. Le 
earrifié à prompt acheteur. 

- er F LIE AYOTTE, Coin Ni­
ger.

13338 Mai 19-3fs)

PROPRIETE. MAISON PRIVEE et 
magaaia, restaurant et repaa à tout»# 
heure», dana un groa villaga à 20 mil- 
lac des Trois-Rivièrea. Posta trèa cen­
tral. Pour 1# prix da $5000. Voir J. 
L. ROUSSEAU, Courtiar en Immeu­
bles. 1261 Ave Laviolatta, Troia-Ri- 
tnèraa.
8 (13322- Mal9 3fs )
? ”^t>iVwrrv;„dr;“

EXPRESSE D’ETE, 1 -Rubber 
Tira”, 1 attelage da travail, une balle 
vache fraîche véléa, un centrifuge, ca­
pacité 260 Ibe, 1 victrola Brunswick, 
1 piano $20. beau petti fclé-d’lnde au 
cré. doré, à aemance, patates 35c la

Soche, 3 pour $1. A. COM EAU, coin 
t-Françoia-Xavier et St-Sévère, tél 

743.
7____________  (1334«-Mai20-21-26 3f»>
UAIN * 5c - N oubliez pus de vous 
rendre a Ta Hou.<.ngar<a Denoncourt 
où voue y trouvères un très bon pain 
de 24 os. à 5c. Austi nain de aon au 
même prix. 1162 Ste Marie, tél. 159. 
7 tl3353-Mai20-3fs)

ASBE8TOLINE.—Pourquoi appliquer 
tous les ans du goudron ou autre ci­
ment semblable à bas prix aur voe 
couvertures, quand vous avez avec 
Aabestoline un garanti de dix an». Ce 
riment semi-plastique élastique a tou­
tes températures, résista aux acides, 
gaz, fumée. C'est pourquoi ce produit 
œt garanti par un bon d'aaaurance, 
80% des troubles de couverture aont 
causes par les cloua, joints, rapiécetage 
ete. Tous cee ennuis diaparaitront a- 
vec Asbaatoline, la ciment eemi-plas- 
tique. Des centaines de clients à Trois- 
Rivièree ont leur garanti et sont très 
satisfaits. Toujoura en me na les bar­
deaux d asphalte, papier à couverture, 
ciment plastique. Venez voir nos é- 
chantillone ou noua télépphoner. J. 
M. P1CHE, Bureau 84 rue Bell. tél. 75. 
7 ( 13331-Mai 18-1 mois)
BOIS ET CHARBON. — Pour vos 
commandes da bois et charbon, télé­
phones à 1203. Toujours en entrepôt 
une bonne qualité de bois franc, de 
bois mou de toute» aorte* SPECIALI­
TE: bois franc. Livraison partout en 
villa. GEORGES LECOURS. 1060 rua 
Mercier, téls. 1203. Rés. 2819-F.
I(13162-Mai4-lmola)
J’AI EN MA POSSESSION un mou­
lin à vendre, da cordonnerie et un 
moulin de sellerie et tout autres ou­
tils pour un sellier et cordonnier. 
Bonnes conditions de paiement très 
faciles pour prompt acheteur. S’adres­
ser JOSEPH CHATEAUNEUF. St- 
Sévérin de Proulxvilie, Co.‘Cham­
plain.
7( 13083-Avr.30-Mai7-14-21-4fe)
UNE DOMPEUSE HYDRAULIQUE, 
capacité 15,000 Ibe. camion G. M. C. 
1 1-2 tonne, camion “White” 1 12 
tonne, garantis en parfait ordre. S’a­
dresser au GARAGE A BROUIL­
LARD. 691 rue Notre-Dame, Cap de 
la Madeleine, tél. 1121-J.
7 ( 13202-Mai9-12-21-3fs)
( OMMERCES, HOTELS, restaurants, 
boulangeries, épicerie* licenciées, ce 
sont toutes des chose* qu* s'achètent 
et ae vendent. La place idéale, la pla­
ce par excellence, c’est de voir le 
Courtier en Immeubles, qui peut vous 
en offrir un choix. Venez consulter 
notre liste de bargaine. Voir J. L. 
ROUSSEAU, Courtier en Immeubles, 
1251 Ave Laviolette, Trois-Rivière».
7(13357-Mai21-3fs)
MENAGE A VENDRE comprenant 
radio, moulin à coudre, table, chaise*, 
tapis, carrosse de bébé. etc. S'adres­
ser 1719 rue Royale, tél. 1501.
7 ( 13354-Mai21-3fa)

AUVENTS ET BLINDS
Pour magasins et résidences, aussi 
tantaa at tout article en canevas. Nos 
auvanta aont durables et font bien. 
Aussi ridsau en latte* de bois pour 
galeries, etc.
Pour tou» renaeioaemanta téléphonos d

1141 -w
H. P. Britten *03 rue Ste-Julie
Représentant C. H. Prtrh d'Ottawa
7 ( 13263-Mai 13-14 -17-19 20 21 6f»

DU NOUVEAU
Pour vos commandes de

BIERE ET PORTER
APPELEZ 2855

Lirrat»on rapide.
JOS. GOULET

Epicier-Licencié
Coin Voloeteire et St-Dénia

8 (13100-Mai2-lmoia)
PROCEDE INFAILLIBLE.— Csat la 
temps da voua débarrasser daa coque- 
rellea. Profitez-en, noua pouvons les 
chasser complètement. Un prix qui 
conviendra a votre bourse voua est 
offert à $2. par logement privé. Ou­
vrage garanti ou argent remis. Tou­
joura à votre aervice. A. ROY ,764 
rua Sta-Angela, tél. 1608-M.
8( 13110-Av r.30-1 moi»)

Pour l’achat de vos Bières 
et Porters

APPELEZ 404
Livraison Rapid»

MARCHE NATIONAL
1033 rue Ste-Angèle

g (13177 Mai6-lmola)

LA BUANDERIE NATIONALE du 
Cap de la Madeleine et manufacture 
de matelas et rembourrage da meubles 
de JOS LABBEE, 2 Notre-Dame, Cap 
de la Madeleine .voua offre ses ser­
vice*. Lavage et repassage complet à 
9c; lavage et linge plat repassé a 5c 
la 1b.; lavage séché, panier à II.; la 
vage humide le panier 75c. Réparation 
et lavage de tapis ainsi que répara­
tion de matelas et meuble». Allons 
chercher et livrons la marchandise. 
Service prompt. Téléphone» à 1617-J.

(13220-Mai 10-1 mois)
POUR VOS BIERES ET PORTERS

APPELEZ 2507
• Chez LEO LECLERC

SALON DE BARBIER
H. GAUTHIER. Prop.

SPECIAL à son nouveau local: 
Coupa d# chavauz, aemaina . . . 15c
Samedi, veilles des fêtas.................25c
Barbes, semaine.................................. 19c
Samedi et vefll# de» fétee . ... 15e 
Selon de coiffure la plus modern# à 

votre disposition.
111» Ste-Angèle Tél. 632 F

Rient#*»# d fous.
8 iMai7-»-14-16 21-23 8fe)

UNE AUTRE BELLE ET BUNNE 
TERRE à Ste-Geneviève de Batiacan. 
sur route gravelée, près de la rivière 
très beau site, terra da 300 arpenta, 
130 en culture, balance en beau bois, 
tels qu*érab!e, merisier, hêtres, épinet- 
te, avec roulant. Prix $7000. Conaide 
rerait échange pour maison, soit aux 
Troia-Rivières ou au Cap de la Made- 
laint. Pour renseignements s'adresser 
à J. E. OUELLET, Agent d'immeu­
bles, 847 Btfe-Cécile, tél. 2076-F.
8 (13344 Mail9-21-23-3fs)

LA PUBLICITE SOUS 
TOUTES SES FORMES

Organisation da venus, caricature, 
lettrage, composition de circulaires, 

idées nouvelles d’annonce*. 10 an* 
d’expérience à votre service.

LA PUBLICITE MODERNE
860 Haut-Boc 59-B de la Station 
Troia-Rivièrea Shawinigan Falls

S (13293-Mai 14-16-18-21-25-29-6f»)

ANNONCES CLASSEES

SHAWINIGAN FALLS

PROPRIETE COMPRENANT 2 loge 
ment» et un magasin au Cap de la 
Madeleine, aur rue Notre-Dame, a sa­
crifier pour $5000. dont $1500 comp­
tant, balance très facile, on échange­
rait contre une maison de campagne- 
Voir J. L. ROUSSEAU, Courtier en 
Immeuble», 1251 Ave Laviolette, Trois- 
Rivières.

(13358-Mai21-3fe)

Epicier-licencié.
$70 St-Maurice

Service rapide. 
Troia-Rivières

(13231-Mail7-lmoie)

’ www WW W'
Divers

VIEUX MEUBLES REMIS A 
NEUFS.— Vitres et couverture* d’au­
to» réparées, etc. Grand choix de cou­
verture* Ouvrage garanti. Prix trèa 
baa. E. PINET, Rembourreur, 466 rue 
Niverville. tél. 2158-w 
8 (13050-AvrJ!6-lmoia)

T N H"N COMMERCE D’EPICE- 
^ taurant, coin rue, logement 

P èeet environ $7(mi. de 
f utures nécessaire*. A sa- 

* p-ompt acheteur pour cause 
é. S’adresser J. L. ROUS- 
•‘ftier en Immelhles, 1251 

’* tte, Troia Rivières.
< Mail9-3f*>

HOMMES de 20 à 40 ans, 
a s • arence, bonne éducation, 
r représenter dana Troia-Ri- 

r n* villages environnant*. 
’ *e gnementa écrire à Cafier 
Ue Nouveliate.

(MaI12-10fa)

J'AURAIS BESOIN de deux bonne* 
terre* avec roulant à Yamachiche de 
préférence. Déairez-vous améliorer 
votre situation, venez me voir tout de 
suite, n’attendez pas à l’automne il 
aéra peut-être trop tard. J’ai en 
maini des propriétés de toute* aor­
tes à vendra ou à échanger, j’ai cer­
tainement ce qull vous faut. Pour 
reraeignements voyez J. F. OUELLET, 
Agent d’immeubles, 847 Ste-Cécile, 
tél. 2076 F.
8 (13318-Mail9-3fe)
MAGNIFIQUE PROPRIETE à 8 lo­
gements a Troia-Rivière», à échanger 
contre une terre, 6 logement* loué.- à 
$15. et deux â $10. Ménage neuf à 
l’intérieur tou* bien loués et en par­
faite condition, $10,000. pour vendre 
ou échanger. Voir J. L. ROUSSEAU, 
Courtier en Immeuble*, 1251 Lavio­
lette, Troia-Rivières.
8 ( 13360-Mai21-3fs)

BEAU BLOC à 2 étages, de 4 loge 
ments, tous loués à $25. par mois cha 
run, 2 de 5 et 2 de 6 p-eces, 4 
fournaises à air chaud, bain en fon­
te. bien moderne, et aur une rue tran­
quille. $1000. comptant, balance fa­
cile. total de $10.000. On considérerait 
un échange contre une propriété aux 
Troie-Rivière*, dans la centre avec un 
magasin ou boutique dana le bas. et 
bonne grande cour. Voir J. L. ROUS­
SEAU. Courtier en Immeubles, 1251 
Laviolette.
8 (13359-Mai21-3fs)

LES AMIS! LES AMIS! Pourquoi ne 
pas s’amuser? Venez à la Salle de 
Pool des Pint chez Edmour Gervai», là 
voua y trouverez un assortiment de li­
queurs douces, cigan», cigarettes, 
chocolats, patate* frites, hot-dog, etc., 
etc., ainsi qu’un «a'.on de barbier sou* 
la direction de M. Eloi Béliveau, bar­
bier. Tous clients et am.s aont invités 
à se rendra au No. 1683 Laviolette- 

(13234-M«il*-6fg)

ATELIER DE NICKELAGE
Réduction de 25% aur toute* le* ré­
parations de nickelage en général. 

Valise pour automobiles à vendre à 
25% de réduction. 

SPECIALITE. Réflecteur.
GARCEAU ET GAUTHIER 

2184 rue St-I’hllippe 
Téléphone 2803-J

a ( Mai7-15fs)

GARAGE TURCOTTE
Noua avons le plaisir d'annoncer que 

notre ouvrage général est a
75c de l’heure

Lavage d’autos 50c Graissage 50c
Servie» jour »t nuxt.

Rap.d» et courtois.
1126 rue Ste-Marie # Tél. 2438
g (13340-Mail9-lmois)

PROVENCHER.— Ces jqurs derniers, 
à l'Hôpital St-Joeeph, a l'épouse de 
M. Paul Provencher, ingénieur fores­
tier, de Kranquelin, Côte Nord, est 
née uns fille, baptisée sou* le* pré­
nom* de^Marie-Thérèse-Hélène. Par­
rain: MT Julea Provencher, avocat, 
marraine. Madame AdéMrd Proven­
cher, oncle et grand’mère de l'enfant, 
.orteuae: Mlle Aline Provencher, sa 
tante.
14 (Mai21-lfs)

17 On Demande à Acheter

ON DEMANDE A Ai IH TER auto­
mobile u*agée en bon ordre. Coach ou 
Sedan, modèle 1930 ou 1931, paiera 
comptant pour une aubaine. Paa d'a­
gent. S’adresser 802 St-Charle?.
17 18351-Mii20-3fs)

Offre, d’I

FILLE OU DAME d'un âge moyen, de 
très bonne éducation .parlant les deux 
langue* couramment, demandée, pour 
répondre au télèr>hone et pour la ré­
paration de gilets «serviettes, etc., sur 
machine à coudre électrique ainsi que 
pliage, et repassage à la main. Ecrire 
a Boite 106, Le Nouvelliste.
18 (l?362-Mai21-3fa)

HOMMES RECOMMANDABLES DE­
MANDES pour couvrir un territoire 
de 100 magasins. Distribution et col­
lection. Devraient se faire $70. par 
aemaine. S’adresser SHAMAS MFG., 
CO., New Toronto, Ont.
18 • Mai21-lfa)

MEUBLES USAGES
Noue pourries faire des achtte 
avantageas parmi les meub«aa 
usagés que noua avons. Pianos, 
phonographes, radios. Chastsr- 
f.eid», etc. Venta ou téléphonas

JOS. DROLET. Lt#€
Cinquième Rue. Tél. 176

PRELARTS ET RUGS
Voyez notre b#l assortiment of­
fert à prix réduits. Cala vous
paiera.
Spéf>al>té»: Vitres pour auto­

mobiles .encadrement*, etc.
L. J. A. BEAUCHEMIN
45. 5e Rue. Tel. 52

GARAGE LAMOTHE 
générales, mécanique, 
nage» a froid. Huiles, 
et a reaaoirse. Pièces 
drauliques au complet 
que* .autres accessor 
automobile “Plymouth” 
4;ème Rue, tél. 1228.
8 (12702

— Réparations 
rivage d'engre- 
gaaoline, pneus 
de frein* hy- 
oièces éiectri- 

r» Agent pour 
et “Dodge". 24

Mar»31-lmo!s)

DEUX JEUNES homme* de 25 à 35 
an*, de bonne éducation, parlant les 
deux langue* et connaissant bien la 
villa de* Trois-Rivières pour assister 
le représentant d’un manufacturier 
canadien. Devront être fiable et sé­
rieux. Chance de position permanente 
f travail satisfaisant. Ecrire a Ca- 
eier 8, Le Nouvelliste.
18 (13349 Mai20-2fa)
-------- a______________ _
AGENTS DEMANDES dana chaque 
paroi»»# du district et de la provin­
ce. Prenez de» ordres pour un pro­
duit indispensable dans tout domicile, 
garage et manufacture. Commandes 
répétée* souvent. Notre représentant 
passera dana votre paroisse la semai­
ne prochaine. Réservez votre territoi­
re en écrivant immédiatement à Ca- 
s er Postal 292, Station Postale “B”, 
Montréal.
18 (13348 Mai20-2fs)

AVEZ-VOUS BESOIN d’assurance 
aur votre vie? Else-voua assez proté­
gé? Conatruisez-voua une rente pour 
vos vieux jours. Nous voua aiderons. 
Demandez-nous de* détails. Nos a- 
gents vous visiteront avec plaisir. Té 
lôphonez à 3114 et 2886. ROMEO 
MORRISSETTE, 1371 rue Hart, 
Iroie-Rivière#.
8 ( 13326-Mai 18-20-2 l-23-25-28-6f«)

PLOMBERIE.— Pour installation et 
réparation de plomberie, chauffage et 
brûleur a l'huile automatiqu» adres­
sez-vous à EMILE FICHER. Plom­
bier, 910 me Ste-Uraule, tél. 2960-F. 
Ouvrage garanti.
8 ( 13327-Ma il 8-20-21-3f a)

N’OUBLIEZ PAS DANS VOS EX­
CURSIONS de pêche que vous trou­
verez chaloupe* confortables, terrain 
ombrage, kiosque*, etc., chez GEOR­
GES MORRISSETTE, St-Grégoire. 
rang du Lac St-Paul, avoisinant de 
lécole et la pont neuf.
8 (13178-Mai6-13-20-3fs)

HUIT ARPENTS da terre pour jer- 
dinage ou pâturage avec maison et 
écurie, dépendance# pour laitier. Au­
tre terrain pour jardinage, sans bâ­
tisse aussi poste pour salon de bar­
bier. S’adre*#er SAP. ADAM GELI- 
NÀS, 199 Notre-Dame. tél. 1205-J 
$ (18341-Mail9-3fs)

INCORPORATED
SINGER SEWING 

MACHINE CO.
Pour to» achat» »t réparation» de 
machin»» à coudre. Adre»»êx~vou» d

Sévère Deicôteaux, Gérant
500 rue De» Forge» Tél. 384

Ouirape paranti.
8 <13337-M*il9 21-24-28-28-31

Juin2-4-7-9 11-14-16-18-21-15fa)

LE MAGASIN DE SECONDE MAIN.
f ‘ué 19 Du Platon e?t dé­

ménagé actuellement à 446 rue De# 
Forge*. II
8 (13342-Mai!9-3fa)

SONGEZ A L'AVENIR! Entrez dana 
le service civil comme fecteur, commis 
inspecteur do douane, officier d’émi­
gration, etc. Autres détail» gratuit en 
écrivant a M. C. C., Toronto (10).
18 i Mai7-14-21-28-4f*)

NOUS AVONS BESOIN de* femme* 
ayant une machine à coudre pour cou­
dre pour noua chez elles. Rien à ven» 
dre. Tout ouvrage fait à la machine 
Ecrivez à ONTARIO NECKWEAR 
Co., Dépt. 186, Toronto, Ont.
18 ( Mai7-14-21-28 4fa)

AGENTS DEMANDES pour repré 
«enter manufacture établie aux Troia- 
Rivières. Un produit paa compétition, 
indispensable dana tout domicile, ex­
périence paa néce«eaire. Le monde 
voue demandera pour acheter com­
mandes répétées souvent, votre client 
est votre annon-e. Ecrivez immédiate­
ment à VIC-0 PRODUCTS MFG. CO 
452 De* Forges. Trois-Rivière*.
18 (13038-Avr.256-15fs)

SOYEZ BIEN COIFFEE il n'en coû­
te rien de plue, surtout lorsque Ma­
dame va tout droit au SALON PARI­
SIEN, M. Lafrance. Prop., suit ré- 
gulièrement tous le* développements 
dans l’art de bien coiffer et ne négli­
ge r en pour plaire aux plu* exi­
geants. Mlle Rivet experte coiffeuse 
autrefois chez Mme Ricard est main­
tenant de retour à mon salon après 
une convalescence et elle invite ses 
clientes et amies à lui confier son pa­
tronage. Pour donner la chance aux 
cliente* de voir travailler Mlle Rivet 
noue donnerons le permanent d'ici au 

irant au prix spécial de $4 SFF 
CI A LITE K: komol et papier, ondula­
tion à l’eau avec shampoo, manicure, 
ép nge de» sourcils .teinture, etc. Tout 
trava 1 garanti. Quatre experts a vo- 

rvice pas d'apprentis. SALON 
PARISIEN, A. Lafrance, Prop., 1009 

t-M e, téléphones pour a.p- 
neat a 1113.

I69-Mai2Mmois)

Travaux d’impression
Confiea-nou» vos travaux de vil­
le ou pennvttet-n'ua de voua 
faire un estimé No* prix sont 
avanugeux a
Imprimerie <4St-MauriceM

A. Rainville, Prop 
2! 4e Rue. Tél. 93

BONNE AFFAIRE
Vouîez-vou*. vendre ou louer vo­
tre maison? Voulez-vou# dépo­
ser de votre auto usage? Vou­
lez-vous une servante? Vou’.ez- 
vous faire une bonne affaire à 
peu da frais? Servez vous de* 
Annonce» Classées Téléphonez

PHARMACIE CYR
Dépositaire des Annonces 
Classées du Nouvelliste.

Feuilleton du "Nouvelliste"

REVE D'AMOUR
par T. Trilby

AUTOS USAGES.— Sedan régulier 
Durant Sedan $450, tout neuf, vraie 
aubaine. Essex sedan 1920, $45l). avec 
garanti de 30 jours. Coupé Dodge 
1928, $200. Buick Coach en parfait 
ordre $176 GARAGE LAMBERT. 
4cm# rue ,tél. 340.

Mlle JUDITH DUSSAULT, Coiffeu­
se, 675 Voolntaire, Appt. 3. désire 
annoncer aux dames et demoiselles de» 
Trois-Rivièies et les environs quelle 
est de retour de Montréal ou elle a 
suivi de» cours de perfection dans l’on­
dulation permanente, qu’elle donnera 
d’ici au 25 juin prochain à un prix 
spécial. Satisfaction assurée. Au»* 
ondulation* “Marcel”, komol, pap’er. 
à l’eau, etc. Pour af*pointement appe­
lez 141.
22 <13366-Mai21-3fs)

BONNE PETITE TERRE, planche, 
pas de roche, 67 arpent», bonne mai­
son de 6 pièce*, grange de 30 x 90. 
y N te à être cultivée, à verxire pour 
un prompt acheteur pour $1500. dont 
$500. comptant, la balance trè* faci­
le. Voir J. L. ROUSSEAU, Courtier en 
Immeubles, 1251 A\e Laviolette, Trois- 
Rivières.
24 0335«-M»i21-3fs)

AGENT DEMANDE
Agent sobre et honnête, demandé pour 
nous représenter aux Trois-Rivières, 
dana la vente de la "Nouvelle Liqueur 
Française.”

S A P P A
Référence» exigées.

Pour détail» écrire à 
Casier 6402 Le Nouvelliste
18 (Mai 11-fife)

TROIS HOMMES de 20 a $0 ans. de 
bonne apparente demandé» pour ven­
dre dana la ville et le* villages envi­
ronnants. S'adresser nar écr:t à Ca­
sier 1932, Le Nouvelliste.

( Mail 4-fifv'

VENDEUR DEMANDE. — Un ven­
deur recommandable pour vendre un 
produit facile, pour la ville et le dis­
trict. Droit exclusif. Ecrire a Casier 
300, Le Nouvelliste.
18 (13345 Mnil9 3fs) I

FAITES-VOUS COIFFER par Mada­
me MARCOUILLER, voua serez sa 
: sfaite. Je donne surtout la papier 

mme naturel et komol 50c; marcel 
25c. Téléphonez pour ap«pointement a 
'“10-F, 719 DeTonnanrourt 
SI ( 13370. Mai21-3fa)
Mlle MARIE LOUISE CLOUTIER, 
désire annoncer aux dame* et demoi 
selle» ainsi qu’a sa clientèle qu'elle 
est déménagée à 1868 St-Olivier et 
quelle donne outre le “Marcel", l’on 
dulation au papier comme naturel, le 
komo] et coupe de cheveux. Prix trèa 
modéré. Une viaite est sollicitée. Té­
léphonez pour appointement au Salon 
l/ouiee, tél. 1625-J.
22 (13155-Mai21-lfa)
SALON DE BEAUTE ROSE.— Per- 
mettez-moi de voua inviter à venir vi­
siter mon nouveau salon Rose et de 
constater ce qu’il y a de plus moder­
ne dana la coiffure et le* meilleures 
machine* pouvant donner «atiafaction. 
SPECIALITE: tous genre» de per­
manents ainsi que ondulations “Mar­
cel" aux doigta, massage, teinte de 
manicure ,etc Aussi permanents pour 
moneieur a $2.50. Experte venant du 
Salon “Foiay” trè* bien connu à 
Montréal, papier comme naturel. Télé- 
phonezpour les prix ou appointement 
à 632-F. Ré*. 2167-w. Salon aitué 
1119 rue Ste-Ange!e. Bienvenu* à 
tous. ROSE A. LA VIGNE, Prop.

( 13204-Mai9-lmois)

NOUS DEMANDONS vendeur» d’au 
tomobllea avec expérience, pouvant 
fournir bonne* références. Bonne com­
mission payée pour p«monne compé­
tente. S'adresser par écrit à Caaier 
208, lie Nouvelliste.
18 (18$89-Mail9-3f«)

PERMANENTS
Notre expert coiffeur e«t de retour 
d'un voyage à New-York et entière­
ment à votre disposition pour vous 
donner votre permsnent cette année. 
Notre permanent Croquigno! nature) 
$6. e«t toute une révélation. Shampoo 
à l'huile, coupe de cheveux et ondu­
lation à l'eau compris. PERMANENT 
SPECIAL faite avec préparation fran­
çaise maintenant à $8. à l'huile $10. 
Ayez des produits de qualité, soyez sa­
tisfaits. Réduction faite pour 2 per­
manent* à la foie.

CHEZ CLAIRE
Salon le plu» moderne aux 

Trois-RI vlèrea.
Ouvart tou» le» »oir» »rcepté l» lundi 

Pour appoint»ment, apptlet 3371. 
Le »oir 3713.

58 rne Du Platon Trn!»-RMèrea
22 (18106 Avr SO-lSfa)

AU SALON GERTRUDE
Mme D. Ricard, prop. 557 de» Forge» 

Téléphone 1289
Voulez-vous avoir une coiffure con­
forme à la derniè.e mode du prin- 
tempa? LE SALON GERTRUDE 
vous garantit satisfaction sur tous 
rapport*. Noua remercions notre nom­
breuse clientèle qui revient avec plai­
sir à chaque saison pour renouveler 
son permanent et pour lui marquer 
notre appréciation noua offrons de* 
prix spéciaux : Croqmgnol naturel 
$4.50, deux pour $8.; avec solution 
française $6. Nous vous donnons aus­
si le fameux permanent combiné et 
en même temps le tonique pour che­
veux au prix spécial de $8. Perma­
nent a l'huile avec traitement $7.00. 
Tout ces permanent* aeront compris 
avec coupe de cheveux, shampooing et 
ondulation à l’eau. Réduction faite 
pour deux permanents à la fois.

Uemandes Mil» PhiLppa Robert, 
experte coiffeuse de Montréal.

La SALON GERTRUDE est ouvert 
tous les soir» sreepte le lundi.

22 (13179-Mei7-10f«)

DU NOUVEAU AU SALON VENU 
SE — Savez-voua qu’un salon de coif­
fure ne peut devenir populaire ou’en 
donnant un service parfait. Madame 
Cloutier pù>«éde aujourd’hui un de* 
salons les plus populaires. Visitez le 
Salon Venise et soyez une de noe 
clientes satisfaites. Noua donnons et 
en«eignona tous genres de coiffures 
les plus nouvelle». Nos prix sont les 
plu* bas. Permanent prix réduit pour 
16 jours $3.50, 2 pour $5. a l'huile 
avec traitement $6. 2 pour $10. garan­
ti de même durée qu'un permanent de
$12. spécial pour monsieur $2
Profitez de cette opportunité et rap- 
peiez-vous que les tampon» ne aont 
employé# qu'une foi». Téléphonez 
3123 pour appointement. Amenez vo* 
amie* MADAME CLOUTIER, 1176 
Ste-Cécile, Trois-Rivières.
22 (13350 Mai20-21 24 26-28 31

Juin 2-4-7-9-ll-14-16-18-2M6fs) |
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24 Terre à Vendre
VOICI UNE CHANCE de vous éta 
blir sur une terre, située à Heney 
Jonction, a moitié prix d» «a valeur. 
10 Oarpent* de bonne terre avec bon­
ne maison et grange avec roulant tel» 
que engin à gazoUne, moulin à battre, 
scie-ronde, faucheuse, rateaux. herse 
à disques, à ressort, charrue, moulan- 
ge, wagon double et simple, voiture 
de promenade, eieigh d’ouvrage avec 
vaches, taure», moutons, le tout pour 
$2,500. $300. comptant, balance fa­
cile. Pour renseignement*, voyez J. K 
OUELLET. Agent d’immeubles, 847 
Ste-Cécile, tél 2075.F 
.4 tl3343-Mail9 2!-2:î 3Î» ■
V^ICl UNE CHANCE de vous éta-
blir aur un» terre à moitié prix de »a 
valeur. 100 arpenta de bonne terre a 
vee. bonne ma’son et grange avec rou­
lant tel* que engin à gazoline, moulin 
à battre, acie-ronde. faucheuse, ra­
teaux, heree à disque», à ressort, char­
rue. moulange. wagon double et sim­
ple .voiture de promenade .s’.eigh d’ou­
vrage aver ▼•diet* taures, 
tout pour $2,500. $300. comptant, ba­
lance facile. Pour renseignements, 
voyez J E. OUELLET. Agent d’Im- 

euble*. 847 8te-Cérile. té!. 2075 F
( 13343 Mai 19-21-23-3fe)

2h

Tout en continuant à grogner, Reine quitta la aaîle à manger.
—Décidément, reprit Marina avec triatease. pour Reine, au­

jourd'hui, peraonne n’est aenaé. Elle a du chagrin, la pauvre 
vieille.

—11 n’y a pas qu elle! Tout à l'heure, quand je euia revenu 
de la pêche et que la mère m’a dit que tu partais, je n’ai pae 
voulu le croire, et, laissant tout en plan, je auia arrivé ici com­
me un fou. F. et-ce vrai que tu t en va* à Pari»?

—Mai* oui, mon pauvre Michel, dit Marina compatissante, 
je pars dans quelques instants.

—Et que vas-tu faire là !>«»? demanda t-il en hesitant; c'est 
rapport à ton violon, à ce qu'on m’a dit?

—C est juste, je vais passer un examen.
I remblant, il ajouta:
—Après cet examen, tu reviendras?
—Non. pas avant l’été prochain.
Michel s'écria avec douleur:
—Et tu e» contente de nous quitter A Paris, tu...
Doucement, Marina lui mit la main sur le bras.
—Chut! fit-elle, tu vas être méchant, et je serais désolée 

que nous nous quittions fâchés. Je ne veux emporter de ces 
derniers moments, que nous passons ensemble, que d’agréa­
bles souvenirs. Donc, ne te mets pas en colère.

Calmé, il reprit, sans la regarder:
—Marina, je croyais... toi-même tu m’avais dit... que tu al­

lais te marier.
—Oui, mais pas tout de suite, et avant je veux être apte 

à gagner ma vie. Mariée, mon talent peut m être utile.
—Ce monsieur que tu épouses n’est donc pas riche?
—Je ne le lui ai jamais demandé, cela m’est égal.
—Naturellement, mais faut-il encore qu il ait de quoi te 

nourrir. Fu ne vas pas travailler pour lui, je pense.
—Allons, voilà que tu dis de nouveau des bêtises. Reine 

ne s était pas trompée, aujourd'hui, tu n’as pas ta raison.
—C est que j ai beaucoup de chagrin... avoua Michel. Un 

chagrin auquel on ne s attend pa« qui vous arrive tout d un 
coup, ça fait mal .très mal. Pourquoi ne m’as-tu pas dit que 
tu voulais nous quitter?

—Je n en savais rien moi-même, mon départ a été décidé 
seulement avant-hier. Pour toi, je suis contente de partir. 
Quand je ne serai plus là. quand tu ne me rencontreras plus à 
chaque instant, tu m oublieras, et tu penseras à ton bonheur. 
Il faut m oublier, Michel, il le faut, je le veux.

—Jamais! protesta-t-il avec violence.
— Fu ne dois pas dire cela; d’abord, c’est un grand mot 

qui ne signifie pas grand’chose. Jamais! Mais à ton âge et au 
mien, on n a pas le droit de le prononcer.

Vivement .avec un secret espoir, Michel reprit:
—Tu crois donc qu un jour tu pourrais cesser d aimer celui 

que tu aimes?
Tout 1 être de la jeune fille frémit.
—Non! § écria-t-elle, non, je ne parlais pas pour moi.
—Et si tu t apercevais qu il n est pas celui que tu crois?
—Je 1 aimerais quand même. •
—Et si tu apprenais qu’il t’a trompée, qu’il t’a menti, qu i! 

en aimait une autre et que tu n étais pour lui qu'un jeu, une 
distraction. . 1 aimerais-tu donc encore?

Très pâle, si pâle que Michel regretta ses paroles, lentement 
Marina répondit :

—Je 1 aimerais toujours
Alors, reprit-il avec tendresse, tu dois comprendre que 

moi aussi je t aimerai toujours.
f l! se tut. très troublée, per:.* à ce que Michel venait de 

lui dire. Philippe lui ayant menti, en aimant une autre, était- 
ce donc possible?... Sa confiance en lui était si grande que 
cette idée lui parut sacrilège, et tout bas. à l’aîné, elle en de­
manda pardon. Dans quelques heures, elle serait à Paris, tout 
près de lui Son examen passé, si elle était reçue, elle le 
préviendrait de son arrivée, et avec quel orgueil elle lui ap­
prendrait son succès parisien!

Quel étonnement pour Philippe îSurpns. mais heureux, bien 
vite il accourait... Oh! la douce joie, le merveilleux bonheur 
qu’elle entrevoyait! Cette pensée fit battre le coeur de Marina; 
elle^rougit, et ses lèvres ne purent s’empêcher de sourire.

( raignant que Miche! ne s aperçut de cette émotion joy­
euse, elleéreprit:

—Je vois qu il n y a rien a te dire, mon pauvre ami. tu ne 
veux pas être raisonnable. Je souhaite de tout mon coeur que. 
pendant mon absence, tu t'aperçoives qu’une autre que moi 
peut faire ton bonheur. Michel, pourque je sois tout à fait 
heureuse, il faut que tu sois heureux. Promets moi que tu feras 
tout ton possible pour essayer de l’être.

—J essaierai .dit il. sans aucune conviction.
—Promets-moi aussi de venir quelquefois voir mon oncle; 

il va se trouver bien seul, et je crois que je vais lui manquer 
plus qu il ne veut l’avouer.

—Je te le promets.
—Maintenant, adieu. Michel, c’est l'heure du déparl... Je 

suis très émue, je n’ai jamais quitté cette maison et j’y ai été 
si he veuse que, malgré tout ce qui m’attire à Paris, cela m’ef­
fraie de m en aller... J’ai peur de l’inconnu. Adieu, ne me 
parle plus. les larmes ne sont pas loin, et je ne veux pas p!eu-
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îarzan au centre de la terre
Episode No 84

Par Edgar Rice Burroughs
'Metropolitan Newspaper Service)

\v ± ■“ lL-!>e*k

t ) 3

• isii k r IfcnnoM

•Tant devant Ittraoft apparition descendue dy 
» *n* aperçut tout-à-coup devant Mit Skruk 

^ ccr P*«Tions Eux aiuttl avalent avàstâ au 
7^ (3an* * titL Ils avalent ^ga!ement ru 

chose extraordinaire descendant lentement 
soi mais rana reconnaître qu’il l'aglmit 

^ homme Terri fiés lis allaient prendre la 
eux aussi quand Sàruk vit Jana court# 

lu* A llnatant même tout te'fat* fut ou- 

ne *r’nt** P-ui quà s’emparer de It 
D^r*nt quMquei ordres à se^ horo- 

~ •rit sa courte ren Jana»

Quand la Fleur Rouge les découvrit, elle fit de­
mi-tour pour fuir dan» la direction oppœée 
N Importe quoi—même cette chose épouvanta­
ble descendue du ciel—valait mieux que de tom­
ber aux main» dee hommes de Phéîl. Aussi Ja­
na prit ea courut vers la plaint suivie de prêt 
par les quatre hommet venus de Phéll A ce 
moment, un nouveau danger se dressa devant ia 
brave )euna fille A quelque distance <|§vant 
elte elle venait d apercevoir quatre loup* féroces 
de PeUucldar. eppe ts Jaiok» par tes hommes d j 
mondt intérieur»

A l'instant même où Jaaon Ortd!ey avait tiré It 
corde de son parachute, un fragment de ITié’lce 
de aon avion était venu le frapper à la tête. 
Quand 11 reprit a» sens. 11 é*ai? étendu sur le 
nol à l’entrée d une vallée. Sa première pensés 
fut pour le désastre qui venait de mettre fin à 
s* recherche de ses compagnons Oridtey par­
vint à ae relever et à enlever le harnais de son 
parachute T fut content de constater qu U 
c avait aucun# fcfeaur*.

H eapérait pouvoir retrouver Intact ea carabine 
et ses munitions dans I avion qu'il savait n'étre 
plus qu'une ruine Fondant qu'il se dirigeait 
ver» 1 endroit oû U espérait retrouver son appa­
reil. 11 entendit le bruit fait par les hyaenodona 
et 11 len aperçut bientôt devant lui. Tirant son 
revolver. 11 se prépara à t* défendre A cet Ins­
tant U constata qulls ne ’.'avaient même pas vu. 
En regardant, dans la mêm* direction que tes 
loups de Peüurldar Oridtey fut abasourdi en 
voyant une )eune fille se diriger en courant vers 
Its loupa. A uns court* distance d sl e n vit 
également quatre homm s ouf ermblalent la 
pjursüvTt.

Y vc» Gael rentra.
— les affaires sont parties. Marina, il est temps, je viens ts 

chercher.
D un ton affectueux reproche, la jeune fille demanda:
—Pourquoi venez vous si tard? Je ne vous ai pas vu ce 

matin ?
—J avais à faire, petite, et puis, à quoi bon? Il ne faut 

pas s attendrir. Tu pars aujourd’hui, c'est ton tour; demain ce 
sera peut être le mien., mais nous ne ferons pas le même voya­
ge.

—Que voulez-vous dire?

—Rien. rien, je suis stupide, je vieillis... et je deviens en­
nuyeux. Allons, en route. Reine, appela-t il. vient dire adieu 
à ta petite; elle reviendra, va, et pour son retour tu lui feras 
un bon diner avec tous les plats qu’elle aime.

En »anglotant. Reine embrassa Marina.
—Ma petite! ma petite! disait elle.
Y ves Gael entrainn la jeune fille.

—Allons! Michel, viens avec nous jusqu’au train, puisque 
tu es raisonnable.

Marina suivit son oncle et quitta la petite maison. Au ba» 
des marches, elle s’arrêta

—J’ai oublié quelque chose, dit elle; continuez, je vous re­
joins.

Vite elle rentra dans la salle, effleura d'un baiser le front de 
Reine; puis, regardant une dernière fois tout autour d’elle, 
elle envoya des baisers dans tous les coins.

Là. près de cette fenêtre, elle avait posé pour Philippe; 
c est là qu’il lui aVait dit. pour la première fois, qu elle était 
jolie. Près de la porte d’entrée, derrière les rideaux, que de 
fois elle avait guetté le passage de son ami, et elle se rappelait 
comme une chose délicieuse, l’émotion qui s'emparait d'elle, 
lorsqu’elle s’apercevait que le peintre ne passait jamais devant 
sa demeure rans se tourner vers la fenêtre auprès de laquelle 
souvent elle lisait.

File était assise dans le vieux fauteuil de son oncle, quand 
Philippe lui avait dit adieu; c’était là que. pour la consoler, il 
l’avait embrassée.

F.lle aimait cette petite maison où elle avait grandi; elle l’ai­
mait pour tous le» souvenirs qu elle y avait, et elle ne pouvrlf 
se décider à la ruitter.

ifin*

(A Suivre)

1 %
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d'Ondulfilion I'i rmam nte
aKROK1TEXTn

l • «• «uaM* la •••at«aa»« • *1 i
aiaat Owra flu% la«»§i«*M I *i kaaii<a«a a aatrala
air Va4ra p/aailaf *«a«w'H a»t la «arata* paf'« «»• »aa
»•/ (•«•■'•«t'ir *«a* ">**•» r *«t powro' .1 tal a»*»l»tur
»#*# è la fia Ua« Mal# ««alita U aiaillaara I ■'•*/ tf*OMl 
TtET-

;oflvention des Anciens 
de l'Academie Girouard

U» Anc^na 4a Ara U i- ' -
art d«t Fl H>a<-Jn,ha aki>r<,'t > 
praaniara Convention annu**.^ ’a 4 
marahn S J» r prochain, f a Cor • 
• »t A me’ira • 4arr a-'a n a n a 1

évan r rat annul atra ro itra tern;* 
aadraaaant au Coroit# a i Ara 

a Glrooard. St Hyacinth#. I* g 
faut mrrtprandf# QU# !f CoT.*é j 

»P à fa ra l«| mfrn* po ir prendM

Un voyage à 
Ottawa pour 

seulement $4.
Lon

préparation 4a raM*
unira 4a n^uvaau 
à I#«c A'r» Ma’ar 
a*r# a^mbraui* i 
mité <jja t«iai • 
raroirmari4a à ton# 
font r*» r*Cu ,f>11 *
ra a*t » 1 *• 4a ■t 4a hl#n vouloir c«>mmi
mnutr avar lui aana ratari an man- 
tisnnant laura roma vt adraaaa 
N’omferauf «ont crc* qui n’ont répon 
du à l’app#' lanr* y a qu * ta .ou r » 
Ira 4ém^nafamant« 4u rno • 4a mal 
appor’ar -rjt 4aa rrt :ra 4* rommu- 
mcatio’-l g'ja rh* .r a< np!‘. a *

a a'iraaia. a fralarI ;*?• <f,u"a;iI localité, c ait a intércaiar au
i journfa qui r^- *t « l’aapanaion 4a l Amical
[oui Ira Ancjoni *B tufinontar ! *ff#ctif, .a fo

l’u •» ona-nona J r air a! maté' a'la, r#Vt aid"!

pré«ant4. t
4#a Aarjrna dont l'union #1 la coo­
pération par l’Arnirulu offrent de 
pr/u tau* «vantAirri A 'a l ■ nvan* 
donc? l’ailon* an u toua et aoyona
préianta l'invita* on lancé# par a
comité s'étend k toua l#« Anciens 
él#væ 4a i'Aradémie Girouard pour 
I# & juin 1942

au s qui n au 
itat.nn d'ici u

n février 4tr 
f-qua ( aaaiian pr#r>3. 

# d orfania#r daw #i 
t r*a bon marcha unira

lies vi oa c'était a 
api* rat ta époqua | i 
> rmnn nn» ont pria ava 
e redu'-t f*n# de n'.f.

réou ta fa nyart >lé

■ i innovât on, orfan •• maintenant 
a »n du ,Kt Mauri' e, une ex-

|«ion pour Ottawa et retour au ta 
ridieu errant baa da $4 id, vernir 
•oir 5# 3 juin proch.i .i. ( urm# 
tarif régulier pour c# voyasra 
da lll fo d« Troie Fti. are». Thaï 
n ifan Fa!* at Grun l Mere, r < 
done environ )e t er# du tarif or 
na r# ou 'équiva ent Je *noir# j'

LE COMÎTE

I na arène de "F ratikanitcin** qui aer j raprésentée au ll éâtre 1 apitol
dimanche, lundi et mardi.

par'

vhawintgan Fs 
Voyageront «tir 
ra • epé. «

d VI »• r

Nouvaau 
l'a rmanent CROQUIGNOL S5.00

• •

rumplrt et garanti
Ce a ««t an alu* tMr rase ai**> hare msli isMsatsM 
*la#a réussi sue l» p< • ■ **" p»1 '«»t i»
perte es ut le élrartlf» perceaselle ée SSHe A (.irenl a 
fai »>it ééearaéa lu teuse tf'ssceilease Usa* l srt d* lot* 
dulalies perntaneate su CePfrc* de NaaulS AaterlcaiN 
tenu s i hi.ui Ppaacylvaaia. ncw Verfe

BLANCHARD & CIE
AgcNce autpruce do« urodwtts aow» le

Meuvaee * ♦ Is If 4 I k I T L’ Y T * * l•''•l•t"é*
l\ Iv t i i\ i i I . \ I D'selretiea faalli

Al vsuc veulcf «us val»# »r»« la» '’•UeunS en • .« le Ucr npr. ealeai la aauvauu
KftdMlTf XT"

212 Rue Dr» Forgri Telephone 3356

N'encourez donc pa% le risque
!><• faire détériorer vos fourrures

en les gardant à la maison en tté ‘xS?
hmmaKasinez-los dans nos voûtes

A l'épreuve des Mitea. du Fau at du VoL

SALON BEA Fourruraa da foulas eorfaa 
1497 Kl r. NOTRE-DAME

tâfi.rr, quittera guri^'C a I » 04 p 
m. haur« solaire, r#ru.'t«oi soir 
3 juin, a arrétera à T r n# Rivière 
a 1.00 a. m. et arriver» a Ottawa 
gar# Union a A 43 a m heure «o 
laire, «amedi matin ia 4 juin.

La*» a ruralonnieta# 4 Grand’M'- 
r# quitteront ratte /l’ia Â < 43 j; 
m. heur# «olaira, et rhuwiniÿ 
F»l»a A 0.00 p m. vendredi soir, 
Ju’n. fu.eant raccordement a Tiod 
Hi vie ra*. aver |# #péria!. De plu#, de 
voiture# «péna.e* seront p.'ar les • 
xar#- d# Troi# ftivjéra# durant 
«oiréa #t a a font attaché#»' au tr.oi? 
• pénal ver» 1 00 a m.

Le trajet à la fraîcheur d# 
nu t a certainement ui a.anfiaf*
'époque de la rha a ir at r.e peu 
qu# rendra a trajet plus agréable 
lien arret# #ua gara# reaiaurar.

J permettront aul eicuraiooti A',*s d 
ee procurer d# léger» remisa eo rou

I te.

Au retour, les bii *t# aeront va 
able*» eur toua !<v» tra -i# rétni.ier* 

d u «amedi #t du a imam* lie partun

A IVnquête du 
Gypsum Gu< en

>1.

jet lu Ij

1 H • r - ' | m ». »

U BUREAU LEGAL DE
Mo JKAVMM IS MAIU HAND, Avocat 

1ST MA1NTENAN1 SITUE A 

1368 Notre DAmr \ '>■ * I* o ftréai Tel. 802

2< Avrii-1 m»

MADAME CUSTEAU
Dé

<a

703 OK Têt. I.lfi4 •
tonnancuihr

rmer aa ci ant# e qu'alla donna 
ma ntenent la

Permanent aur appointement
i* ; Il "Ifg ft />'!».'#» J lté 1*1 r uxe €*l«rtê

I r homol le Marcel, le l'aplrr. etc, etc.

Mail* li

SHAWINIGAN FALLS

d’Ottawa pour Mo ntrJa. e:: do C(
dernier endroit a Troia- R.viè ret
Shawinigon Fai!# •t Gran i'M ère
jusqu'# rmnuit le dimanche «air.

téo trajet «en» d'iatant plu# In
té rendant qua l'ai • r i# coi ivi>i g pé
cial circui>ra entre Moutrta>1 et Ot
tawa vi# !a riva itord de ht rivien
Ottawa, pa.‘*#nt aux cndroi t# 1 .er
h («torique# «t coinnus de Ste- Thé
re«-e. .St 'Nrholaatiqu#, Lxcb Té, f H

u met, M ontebe ' lo Lirai ;iq en g
ber, Tapi neauvlüe. Duckingh et
Au retou r, e traj* r ee fera par
riv# eu'. poeesnt a C •4 e do
Springe, Yankleek. Rigaud, Hui/ on
Yaudreuil Ste Annit, rtc.

Ottawa, aver unff popula lion de
a mes #»t 1* «.apitah de

ra • du Dominion,, vt «e iJil# tm,
parmi 1## plu# j<> • ie# v ,, e• ca
dienne#. F J e vmt « ué• «u r la r;
viér# Otti»wa, a ..i d#
rivier# rl deau, dan » un en-.l »
p:tture#qu e, que 1' on c*npjira par
f<-i« av*. celui d# g 'v: . 1son e
impuaant. Fondée pe.i d'Ann
pre* a g ij e r r e , 1 n lili avec

u^nan. gai 
as de Pars j 

jure, au 
sum gueen,
crt ficat du 
ut.liaé lor» 
itiona et, a 
is.eura par­
es en Mar.

H it. r J I.ogan. LYnquèt# de
- » ;on R'-y.ile est conduit#

• Horace Har *#y, d’Al-

onne heure hier aprA-midi,

I. Duncan, a#.- -tant comp- 
t la H mque Royale du Cana- 
Îew-York, a prouvé l’évidence 
t du montant obtenu par la

atf aid. le premier mar» 
• tn ne Hatfield reçut 11 
’!,(* hi pour ta perte de con 
1 par un sou» marin alla* 
*t'a îr» (ôita d'Irlande en

re, le rupifaine Hatfield 
• 'ontnni -la $43,000 a la 

, a>. de New-York, mai» 
r .■ d u s t caîto »omm# â

Le Sénateur F.ogan démontra rom 
ment H ava l disposé de la somme 
.r IJ * " i donnas a lui par Hatfield 
!. acheta pour $20,000 de bon» et 
induisit une lettre du capitaine 

Hatfield en accusant réception.
Le Sénateur Ixigan prétend ne pou 

oir ae souvenir *' a envoyé cas 
bon# au captain# Hatfield par la 
poet a ou s'il les lui a donné» per­
sonnellement .

I,;* ba'anii du montant. $7.000. a é. 
'< a m au capitaine Hatfield par 
un cheque date du 3 juillet 1331.

Il n'a été change que lo 23 octo- 
' :e 1931 alors que l'échange coûta 
au capitaine la somme de $682.oO,

» milt K II \ MU F « \ N \I»IF \ M N \ I IO N % » F

Dr A. De Grandmont, D D S, L D S
Chirur g»*n-Dcnli»lc *

Il, « t I . ■ t P fl m t **
Telephone 21 Cinquième Rue

liurrau au t *p d< la Madrlrme de 7 â f hrrs 1# soir

REFRIGERATEUR 
KELVINATOR 

Miog.nson Electric Shop
Soua êollicitona votr§ 

pn troua gt
l'oélra et l.a*eus«-H électriques 
137» rue Hart I. i ; m

M:, 19 1^

TEL. 1925

CORONA
TAXI

Tâtonnem ents 
(ions l’affaire 
de Lindbergh

Hopewt , N. J. 21 ir ranci# A Ja 
<!•• .a l'resse Associée) —- 

I . autorité# poi icr < ont <tu 
istenec d’un lien entre une ins- 

t’utrice de Brooklyn et ’*Jaf»ie” 
• ’ ' l’affaire Lindbergh. Derrière 

• s porte» closes du bureau du pro- 
■ ireur de district de Brooklyn des 
i • f ■. • 1 c r * ont interrogé madame Ma­
ry G Ford pendant plu>ieurs heu- 
re âpre, avoir appris qu’elle avait 
communiqué, il y a plusieurs semai- 
r.* , avec i# Dr John F' Condon qui
* '■ rsn a un supposé ravisseur du bé-
1 •- L ndbergh les f.r>o.ooo réclamés 
du père comme rançon. Dans une 
autre chambre de» officiers que»- 
' >nnairnt la fille de l’institutrice, 
Miss Gertrude Ford, qui avait été

• ^
•’ i de. les deux femrr* raron

terent subsfantiellement la même 
.hose rorcernant leur contact avar 
“Jafsie” et elles furent ensuite lais­
ses en liberté.

îe procureur Geoghan a déclaré
qu'il n’admettait ni ne désapprou­
vait leur récit mais qu’il poursui­
vait son enquête.

Madame Ford a raconté qu’elle 
était dans des difficultés financiè­
res et qu'elle avait cru que “Jafsie” 
pourrait lui procurer $L’ 500, mais 
*on appel demeura vain. Madame 
Ford s’absenta de sa classe entre le
2 > février et le 1er mars le jour de 
l'enlèvement du bébé de Lindbergh 
Madame Ford écrivit au Dr Condon 
pour lui demander un rendez-vous 
pour affaire personnelle, ajoutant 
ju'elle pourrait l’aider dans l’affai- 
rr Lmdbérgh. Il répondit par lettre 
'•n lui demandant aon numéro de 
> éphone. Elle donna celui de Té­

lé. Le Dr Condon lui rendit viai-
• et elle lui demanda $2.500. !># Dr!

Balles échangées 
entre policiers 
et voleurs d'autos

Moatréa’. 21 —De»* detect.v«a »t 
deux Américains vow eur» d'autos, r«- 
cherèhés par U police d# Boston, ent 
échangé une gré.# d# ba'le», au coin 
le# rue# W,nd#or et Mt-Antoine.

Un piéton eut In jambe percée d'un 
projects# et la polie# pretend que 
*ea bal r# ont atteint Tautomobnî# 

r» fiig.i f-, sans pouvoir affirwe- 
s on» ré u sa i A blesser ses occu- 

ints. Hier io r, toua les ponts et 
utes les routes étaient tanrei.ié».
L'.r.specteur d# nuit, M Vie* 

r Foucault, reçut un té.égram- 
i* d# la pellet le Boot»»* deman- 
.'t le rtihercher George Lohr et 

Jack Long, aüa# Jack Porter, accuse 
de 50 vol» d'autos et de 15 autre» vol» 
demruréi impunis. Un» description 
omp.cte des deux individu# a été 

foornief. La lendems,.t, 1# rapit. Bt- 
vigny était averti que les bandits i* 
taient a Montréal-

1,#^ détective» Black et Sylvestre 
!r# aperçurent sur la rue Dorchester J 
Immédiatement, la rha«se eonsaieu- I 

ça Au coin de la ru# St-Antoine. ; 
1 auto des Américains se trouva blo 
quéo dans 1# trafic. Le chauffeur 
parsa alors eur le trottoir et con­
tinua aa course vers l'ouest de cette 
rue.

Le# deux détective# ouvrient alors 
le feu. plaçant leur auto au coin de» 
rues St-Antoine et Windaor de ma­
nier# a bloauer le trafic dana tou­
te# les directions. Plusieurs de leurs 
bfches atteignirent l’arrière de Vau- 
to les voleurs qui répliquerer.t A 
coups de revolvers en tirant par leu 
vitre» baii-fées. guinre balles ont 
été ainsi « hangées. Deux piéto*»» 1 
furent atteints. La polie# a distri­
bué des circulaires dans toua les 
villages et toute» les ville# de la pro 
vince. L'auto des voleurs est un 
large sedan, ma * la police prétend 
qu'il» l'ont échangé pour un road­
ster. Comme les détectives croient 
u v.ir blessé l'un d'eux, toua les hô 
pilaux ont été avertis du combat et 
le. citoyens d'avoir à surveiller un 
auto criblé do balles.

L’attitude que 
prendra Herriot
Paris. 21.—M Edouard lerritt, qui 

e»t s u seep t; Ve de contrôler le» reîa- 
tiens étranger## de la France dan.» 
le proche:» gouvernement, t'est dé­
claré. poar le# pslitiquee éta­
blie# de la Frxnre concernant les dvt 
t«» de guerre, les réparst une et le 
disarmament.

M Harriot et M A'fert Lebrun le 
nouveau pré» dent de France, ont pm- 
n s la coopération de leur pays "a 
la prompte s «lut on de problème.» #♦- 
rieux" intérewaant le monde entier.

ians un# JéclAiaGwn aux d-plomst»» 
étranger*. C'est leur prennèi# 
rat on de po! t ;u« étrangère fa te „
pablic.

M Herriot, rhr' «hj pusuiant paiij 
radlcal-soc aliate. qu? a fait des -»iB| 
considérable* lore de# récenU» é^r. 
t oi» .est dé.» gn# pour être pren,,*P 
mi'. r*re ou m nistr# des Affair»* y. 
trangère# dans le nouveau gouvsr. 
nement.

Il a exposé s n attitude en appro», 
vaut une dwlaration du sénateur Jv 
*«*ph Paul B"nc »ur disant que le pr*. 
gramme de la France reste toujouri|
dans Tordre nommé: la afeurité, l’ar- 
bitrage et le désarmement.

SHAWINIGAN FALLS

DOT

UN AROME DELICIEUX...

Le Café

“OXFORD”
Frais moulu, dans son empaquetage 
recouvert de cellophane est un peu 
mieux que le meT.eur...

De mo ncai-it a loin t}iCfr

BILODEAU & FILS
84, 4ièmc Rue. Tel. 133

A

12 14 16 18 20 21 23 25 28 30

Le club de 
criquet Wabasso 

s’entraîne
les joueur* du cluh de eri- 

quel YVahasso ont commencé 
leur* pratique* régulières en vue 
de la saison qui va commencer 
bientôt. La direction du club a 
I intention de la faire la plut 
fructueuse possible et rien ne 
aéra épargné pour y arriver.

Dernièrement une course de 
troia mille* fql ouverte aux 
menbrea du fluh J. Rogers se 
clasaa en première position sui­
vi de W. I ingard et T. Haddock.

• n la pria alom de lui écrire.
\u heu de faire cela elle »e rendit! 

[chez lui et quelqu’un lui fit réponse

fc CHARS USAGES 
- EN VENTE

A dci Prix Spéciaux

; je le vieux professeur ne pouvait I 
lien faire pour elle. FTilo expliqua 
son absence de chez elle du 2«> fé­
vrier au 1er mars en disant que sa 
fille était malade et elle donna le 
nom du médecin qui la soigna.

»
A son retour d’un mystérieux vo­

yage hier le Dr Condon fut mis au 
courant de cette interrogstoire.

—"Je n’ai jamais vu cette femme, 
dit-il.

—"Lui av 
téléphone?

vous déjà parlé par

15 Chars De Luxe 
7 passagers

Ki 1
1-v

JOUR 
ET 

NI 11

Avr

Le Dr ( ondon sourit, sortit la 
langue et dit. “Voila ma réponse’’.

Fn compagnie de trois détective*, 
il a fait hier une visite dont on igno­
re le re-ul»** a l’Academie Militaire 

îde \Ve«t Point N. Y. pour cortsul- 
jter le* rartes du iittoral de TAtlan- 
i tique, dont I Académie a une col- 
(lection complète.

Bailiargeon, Belleau & Fortier
A tt>< \ IH

rt./l VII H4ILI %Kcr«»N (LU ( K 
Mit I HtLLKAi tK 
i. OiKIfcl BII I F Al I 1 U 
I % \ AI F OK nr.K. I I H

EDIFICE DE LA MNQUE CANADIENNE NAÏIONALE
do g
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Il Kit s VIS I | * 14 K K A 
guetter

Land Mere

MISE AU POINT
Une erreur nent plinnée flans notre 

annonce

D'Hier Vendredi, le 20 Mai
Nous annont ion» He* complets pour hommes, grandeurs 

42 à 50. pour $15 95

nu lieu de

$18.95
Non» eopè'on* <ju# »'■'« clients co prendront «ju’il \ avait 

aucune mauvaise volonté de notre part

>#* «' o m m s eenir# ca 
d# a capita.#, pa t.

1 'que tin# Seae 'r ». }',
Tire#

M

Rock iffe. etc.
Il e*t évitent qu# a Capita!* du 

pay# • du charm# #t qj'e c vaut ! 
pe n# d’è # v «ite* par tous eux 
qui dc#r*nt agrémenter tur con 
na »#ane* ou •# r#n*e g-'er #jr 
v ana U d'abord #urtout A ia voüh 
j* a prochain# Con/érrn-j I vpè 
riale. L# Pacifiqu# Can i-l en ant, 
dp# donc qu# ’• r>ub.tc voyxgeut 
Accu# '#ra faverahis flent #»cur 
a'en du 4 ju n.

TOUT EN SrUSIOUE

Disgt FS t ntt MRI \
Nous r tons la» disque» qu#

W. BELLES ILLE
1170 rue Noire-lia me

y n fata da tka: tort,ni

Leopold Pinsonnault
K\IH'AT

désire annoncer qu'il
pratique maintenant seul 
à son nouveau bureau:

159 rur Alexandre, 

Trléphone: 349.

Le pourcentage du Fe !
S y# t e m e#t de 6| | «j 
le 11 mai et de 84 p 
L# pourcentage de 'a *» 
dera! Reserve 

eu de • I « et le IM i

n»-#e» v

DURANT SEDAN

6 cylindres 1930, en 
parfait ordre. Prix de 
lirte: $600.

DE
SACRIFICE

Notre prix

S3S5

FORD coupe
en parfaite condition. 
Prix de liste: $350.

NOTRE PRIX Ç07I: 
DE SACRIFICE *Lld

GARAGE QUESSY
5eru'c# Jour et Suit

Te! Trois-Kiv iérrs

VIC-O-SOLE
EST EPATANT
POUR _

cette

couverture 
d’auto

I'^rwaaeg •

ABSOLUMENT

IMPERMEABLE
Se pose en un clin d’oeil, ne coûte 

que quelques sous et vous épargne 

une capote neuve

Ce “Cuir” liquide est garanti pour réparer 
i» peu de frais

Chaussures et claques 
Pneus d’autos et de bicyclettes 

Boyaux d’arrosage 
Imperméables 

Canots et chaloupes 
Sacs à eau chaude 

Ainsi que tout article en cuir 
ou caoutchouc 

Ainsi que 1001 choses

1

£haw
Pierr#

Fabriqué à Troi*-Rivière* par

VIC-O-PRODUCTS
MFC CO.

452 Rue 
DES FORGES

TROIS-RIVIERES

r

o>

GEN 11115 CFNTII I V

GOLDENBERG
BROS.

1494 Rur Sntrr-Dnmr T, I. /.ï,s’

L. TROTTIER
M \G \SI\ INDFP. Vl( TOR! \

GENT1LLY
% l «»#*#rl»rr d ##• m»»»#ll# *ai#A# M Trollivr d#*ir# in 
foriwsr «# s»«»«ihrv### rllv»l#lv qu# •«•‘ck r*l au grand
eH q»r I#fM#«# le# pn» n#l #4# al** h#*
M îrt»Hi#r d#*lfv vc#lrw»rnt r#mvr»irr crn\ qui l*i ont 
donné Ivor rn«*m-?»# *menf *#rtr»#t depots H nav go rotin» 
d» •««» •«•tem# de ve»te* #0 rompt#»!, l#^ vefftr# o»t 
double#, maigre le* #n»èe# dore# travrrvre* e'##t dire 
l'appréeiatinw d# puMlr
gue to#* ««lient •••ure» q«'en toot trmp« o# trou*rra 
rhes I TrotOer toot re doot on aoro be#»’in ans même* 
pris g# aaaoore* dan# le# ralah’tor* et meillear man he 
qoe de# m#rrh#nd* amholant# qui offrent toofoor» de# 
produit# de qoalit# inf#rt#ore.

LA ptERE QUE VOTRE 
ARRIERE -GR AND-PERE 

BUVAIT
ItoMie é Mcmho#’ #n 1716

Noy

donnes tj dla . +

Botion


